
Les soldats de Lumumba s'apprêtent
à envahir la province minière du Kasaï

Tandis que Luluas et Balubas continuent à s'entretuer

Au Katanga, M. Tschombe prend des mesures de précaution contre une attaque

Avec l'accord de l'ONU , les Belges réussissent à rétablir l'ordre à Albertville
I_EOPO__.DVlL.LE. — Nouvelle aggravation de la situation

au Congo. Si l'ordre semble avoir été à peu près rétabl i à Albert-
ville, au Kasaï la tension monte de façon dramatique.

Le leader des Balubas , Jason Sendwe , f u t  accueilli , a son retour de Léo-
po ldvi l le, à l'aérodrome d 'Elisubelhvil le par un groupe de ses amis. La
manifestation devenant trop bruyante , tous fu ren t  arrêtés par des

soldats ' de l 'OXU.

Au Kasaï, on le sait, Luluas el
Balubas n'ont cessé de s'entretuer
depuis la déclaration d' indépendan-
ce. Au cours d'une conférence de
presse, M. Kalonji , leader de l'aile
dissidente du M.N.C., a déclaré hier
que , depuis le début des troubles,
des milliers d'Africains ont été tués
et que , depuis hier seulement, les
engagements autour de Luluabourg
ont fait 300 morts.

Ce sont d'ailleurs les raisons pour
lesquelles M. Kalonji décidait , il y a
deux semaines environ , de scinder en
deux le Kasaï en créant une « pro-
vince minière » qui devait servir de
refuge et de patrie aux Balubas .

Cette init iative se heurtai t  à l'hos-
til i té du gouvernement central con-
golais dont on connaît les tendances
unitaires.
(Lire In suite en 13me page )

Les exigences du < G. P. R. A. »
placent les gouvernements arabes
dans une situation embarrassante

A la conférence de la Ligue arabe à Beyrouth

BEYROUTH (U.P.I., Reuter et A.F.P.). — Les délégués des neuf nations
membres de la Ligue arabe participant à la réunion de Beyrouth ont
discuté durant  quatre heures et demie de la proposition faite mardi par
M. K r i m  Belkacem au nom du « G.P.R.A. », et qui  tend à organiser le
boycott  polit ique et économique de
préparer  l'envoi de volontaires dans

La conférence des ministres des affai-
res étrangères de la Ligue arabe a
adopté une résolution sur l'Algérie en
cinq points :
9 Approbat ion de la proposition dé
participation des Nations Unies à
l'exercice du droit  du peuple algérien
à l'au todéterminat ion .
9 Souhait de voir le • G.P.R.A. » ob-
ten i r  rap idement  sa reconnaissance
diplomatique par les nat ions  afro-asia-
t iques.
A Aver t i s semen t  aux nations a t lan t i -
ques pour les conséquences graves que
pourrait  avoir pour elles l'utilisation
par la France des moyens militaires
de l'OTAN en Algérie.
9 Accord pour un appel aux volon-
ta i res  désirant  rejoindre les rangs de
l'A.L.N.
• Consultation entre  les gouverne-

la France par les pays arabes et à
les rangs de l'A.L.N.

ments arabes pour l 'élaboration d'un
programme commun en vue de la
prochaine Assemblée générale des
Nat ions  Unies.

La conférence a remis à une date
ultérieure sa décision sur les propo-
sitions présentées au nom du «G.P.R.A.»
par M. Krim Belkacem , lequel est
reparti hier pour Tunis : rupture par
tous les Etats arabes de leurs rela-
tions avec la France et réunion d'une
« conférence au sommet arabe » sur le
problème algérien.

Les ministres des affaires étrangères
de la Ligue arabe prendront contact
avec leurs gouvernem ents respectifs.

Une situation embarrassante
Les exigences présentées mardi par

M. Krim Belkacem à la conférence de
Chtaura ont placé les gouvernements
arabes dans une situation pour le
moins embarrassante, estiment la plu-
part des journaux libanais qui com-
mentent la « jou.-We algérienne » de
la conférence.

(Lire la suite en 13me page)
Le général de Gaulle o envoyé
un message à M. Khrouchtchev
<Les négociations sur le désarmement ne sauraien t avoir lieu
dans de bonnes conditions devant les instances hétéroclites

p assionnées et tumultueuses de l 'O N U»
PARIS (A.F.P.). — On publie mercredi à Paris le texte du message

adressé le 12 août par le président de la Républ ique à M. Khrouchtchev,
texte qui a été remis à Moscou le 15 août. Ce texte constitue une réponse
au message que  le premier ministre soviétique avait adressé au président de*
la R é p u b l i q u e  le 23 jui l let .

« J'ai l'hottneur d'accuser réception
de votre nouvelle lettre SUT le désar-
mement , datée du 23 juil let .  Il ne me
parait  pas u t i l e  d'y répondre très lon-
guement car dn côté français , tout a

déjà été dit et redit . Je veux, cepen-
dant , vous indi quer , encore une fois ,
quelle est la position de la France.

(Lire la suite en Unie page)

Fidel Castro
s'en prend
de nouveau

aux Etats-Unis
// a proclamé l'amitié

de son gouvernement avec la
Chine pop ulaire et la R ussie

LA HAVANE (U.P.I.). — M. Fidel
Castro a qual i f ié  hier les Eta ts-Unis
d'« e n n e m i s  de l 'humanité » et a a jou té
que « Cuba est à l' avant-garde d'une
batai l le  livrée à l ' imp érialisme rapace,
exploi teur , sanglant  et vora ce des
Yankees  » .

Castro s'écria : « Nous ne croyons
plus en vos mensonges , en votre pseu-
do-drémocratie , à vous , assa ssins de
Noirs , en votre fausse liberté, vous qui
semez les tyrans sur notre continent,
en votre philosophie hypocrite, qui
protège tant un Franco qu 'un Truji llo ,
mi enf in  en vos f i lms d'H ollywood... »

(Lire ia suite en I S m e  page)

INVENTION
d'Emile Patt

Parfois , au hasard des vacances ,
Au bord d' un tac, sur la hauteur ,
On rencontre , avec de la chance
Vn grand esprit , un inventeur...

Moi qui ne suis ni l' un ni l' autre ,
J' avoue que je  f u s  très f l a t t é
D'être pris pour un bon apôtre
Par un homme très écouté.

— La grande invention de ma vie
Dit mon inventeur au repos
Fut , pour l 'humanité ravie
Un bien, venu f o r t  à propos

Et qui changea p lus d' une mode.
Or , qui dit mode dit moutons .
On la suit , fû t -e l le  incommode
F.t la mode était aux boutons...

On en portait  vingt à la robe ; ¦
La robe f e rma i t  dans le dos ...
(Vilain mari qui se dérobe
Quand on le prie tout de go

D' aider à ce long boutonnage.)
Il terminait par un juron
En s'apercevant , tout en nage ,
Qu 'il avait santé un bouton...

Il  fa l la i t  trouver autre chose :
On eut bien lé bouton-pression
Mais il laissait des ecchymoses ...
Ce qui f i t  mauvaise impression !

C' est dans la paix de la nature
Que j' ai trouvé la solution
Et deux in f imes  créatures
Sont mêlées à mon invention .

Je vis deux jeunes scolopendres ,
L' une f i l l e  et l' autre garçon
(Les mil le-pattes  sont des tendres)
Qui s 'embrassaient sur le gazon .
Ils s 'embrassaient à tour de pattes
(Les maux semblables nuérissant— Devise des homéopathes —Par leurs semblables , assurément.)

Ils relevaient par fo i s  la tête
De leur corps en épi de blé
— Pardonnez-moi cette... épithète ,
Parlant d' amour , je  suis troublé —
Ils entrouvraient leur crémaillère
Pour se regarder dans les yeux .Comme f a i t  crê.mier à crémière .Comme f o n t  tous les amoureux.
Il n 'est pas dc meilleur remède
Que le baiser , dans bien des cas.
Mais souda in . . .  tout comme Archi-J ai crié aussi : t Eurêka l t  [mède.
Au moment où ils se quittèrent
Deux mille pattes battant l'air,Lentement se désengrenèrent ,J' ai vu là, écrit comme en clair ,

La ferm eture-écla ir l
Du.

Le sport retrouvera à. Rome sa mission la plus noble

f N O T R E  S E R V I C E  S P É C I A L  J
Mieux encore que le mariage de Margaret ou le

procès Jaccoud, les Jeux olympiques mobilisent vrai-
ment toute l'armada de la presse mondiale. Pendant
trois semaines, le lecteur de « L'Echo du Cantal » com-
me celui du « Times » va, en effet , jongler avec les
dixièmes de seconde et les centimètres.

A la « une » de son journal, la barbiche de Lu-
mumba sera remplacée par la foulée d'Herb Elliott.

« Pleins feux sur Rome », ce mot d'ordre qui court
dans toutes les rédactions, se justifie-t-il ? La réponse
est donnée par l'histoire, à la fois antique et contem-
poraine. Notre propos n'est pas de nous attacher à
la tâche scolastique qui consisterait à exp liquer pour-
quoi les Grecs communiaient, tous les quatre ans, dans
une harmonieuse débauche athlétique à l'ombre de
l'Olympe. II. nous paraît plus, judicieux de chercher à
connaître les motifs qui incitèrent un noble gentleman
de France, Pierre de Fredi, baron de Courbertin, à
allier dans le même creuset l'idéalisme grec et l'acti-
vité sportive à l'anglo-saxonne de la fin du siècle
dernier.

S. D.

(Suite en page 10) La nouvelle route olympique est ouverte. Puisse-t-elle conduire lea peuples
vers une paix durable !

LES JEUX OLYMPIQUES S'OUVRENT AUJOURD'HUI

Cinq tableaux
de maîtres

disparaissent
à Amsterdam
Ils sont évalués à plus
de 800.000 francs

AMSTERDAM (U.P.I.). — M. R. W.
Cook, de Londres, a eu , mardi la
désagréable surprise de s'apercevoir , en
rentrant dans la villa d'Amsterdam
qu 'il habite depuis quelques jours ,
qu 'on lui avait volé cinq tableaux de
maîtres évalués à plus de 800,000 fr.
Les voleurs n 'avaient eu qu 'à ouvrir
un volet pour s'emparer des toiles.

(Lire la suite en I S m e  page)

Une nouvelle
Sainte-Alliance ?
L

ES événemenls d'Afrique ont relégué
au second plan les nouveaux efforts
tentés , cet été, pour donner plus

de cohésion à noire vieille Europe.
Certes , ces efforts sont pour l'instant
dans leur phase initiale et l'on est
resté au stade des échanges d'idées.
Néanmoins, il est si gnificatif que des
hommes d'Etat comme M. Macmillan, le
général de Gaulle et le chancelier
Adenauer — et demain M. Fanfani —
aient consacré une part de leurs « loi-
sirs » estivaux à examiner dans quelle
mesure l'essor de notre continent pour-
rait s 'organiser de manière à faire front
contre tant de dangers qui le menacent.

Notons qu'il ne s'ag it pas tant , ici,
de l'aspect économique de la réunifi-
cation. Les tentatives de rapprochement
entre Marché commun el Zone de libre
échange sont utiles, mais elles se limi-
lenl à un secteur particulier de l'activité
des pays européens, celui de la pro-
duction. Or, actuellement , le danger qui
pèse sur nous, du trip le fa: ) de la
« révolution » africaine, de l'impérialisme
soviétique et de l'incompréhension amé-
ricaine, est au premier chef politique.

C'est bien là ce oui tourmente le
général de Gaulle, qui a pris l'initiative
de ces nouveaux pourparlers en invitant
le chancelier Adenauer au château de
Rambouillet. Par la suite, le chef du
gouvernement de la République fédé-
rale a convié le premier Britannique
à Bonn. Outre-Rhin, l'on s 'est montré
satisfait de cette reprise de contact
anglo-allemande, car plus d'un frotte-
ment, dû à des raisons psychologiques,
s'était produit entre les deux pays.
L'Allemagne fédérale, que trop de gens,
à l'insti gation de Moscou, tiennent pour
le bouc émissaire dans la tension inter-
nationale, s'est sentie « honorée » de
celte visite anglaise, el la presse lui
a consacré des commentaires à longueur
de colonnes.

Que les problèmes économiques aient
fait l'objet des discussions de Bonn,
cela ne faif aucun doute ; mais tout
porte à croire que la rencontre décou-
lait avant tout d'une tactique concertée
par les interlocuteurs de Rambouillet.
Pour diverses raisons, le généra l de
Gaulle a jugé inopportun de saisir
directement M. Macmillan de ses
« projets européens » ; et il a préféré
que M. Adenauer servît, en quelque
sorte , d'intermédiaire. Dans quelle me-
sure la mission du chancelier allemand
a-l-elle été couronnée de succès ? Ef
lui-même, au reste , était-il pleinement
convaincu de l'utilité des plans du gé-
néra l de Gaulle ? C'est ce qu'on ne sail
pas encore. Mais le climat était, comme
on dit, à l'optimisme.

Ce qui inquiète ef ce qui navre
de Gaulle, et à juste titre, c'est — nous
I avons dit — l'hostilité que témoignent
à l'Europe occidentale aujourd'hui non
pas tant ses adversaires communistes —
dont elle contrecarre les plans — que
ses alliés à l'O.T.A.N. eux-mêmes , ou
que les peup les nouvellement émancipés
qui devraient conserver des liens natu-
rels avec elle. De Gaulle pense que,
si l'Europe se réaffirmait politiquement,
bien des incompréhensions se dissipe-
raient. Et l'on pourrait regagner pas
mal de terrain perdu.

Encore, conviendrait-il que cette Eu-
rope fût le fait ni des technocrates,
dont le rôle doit être limité au domaine
qui est le leur, ni d'un quelconque
parlement supra-national qui, projetant
le jeu néfaste des partis sur le plan
continental, n'apporterait que des causes
de dissensions supp lémentaires. Elle de-
vrait être le fait des gouvernements qui
auraient à s 'entendre sur quelques idées
claires et positives, relatives à la dé-
fense, au développement et au rayon-
nement du Vieux Monde. C'esl là pro-
prement l'Europe des patries. Une nou-
velle Sainte-Alliance ? Peut-être , mais
destinée non plus à maintenir l'accord
sur le continent , mais à devenir un
facteur d'équilibre, de bon sens et de
tradition humaine dans un monde dé-
boussolé.

René BHAICHET.

VEILLEE D'ARMES DANS LA VILLE ETERNELLEUn de nos collaborateurs
nous écrit de Rome

ROME, 24. — Rome a placé ses Jeux sous deux signes dis-
tincts. Le premier est déjà familier au monde entier : c'est
celui de la célèbre louve que le comité organisateur a répandu
dans le monde entier par des affiches au texte rédigé en douze
langues. ,., _ • _ . ,

Le second — et là on retrouve une
forme d' expression par t icu l ièrement
chère aux I ta l iens , — vient d'être
i n a u g u r é  en présence du présid ent
dc la République, lors de l'ouverture
solennel le  de la 57me session du
CIO : c'est l ' i nd i ca t i f  mus ica l  ries
Jeux rie la X VIIme Ol ympiade , quel-
ques mesures de « L'h ymne  du So-
leil  » t i ré  d' un opéra re la t ivement
peu connu en Suisse. « I r i s »  de Mas-
cagni. Ce sont ces quel ques notes que
nous entendrons  re ten t i r  pendant  tou-
te la durée des Jeux de Rome , avant
les mani fes ta t ions .

Le symholisme à la fois anti que et
moderne de ces deux signes d é f i n i t
d'un trai t  le sens profond que les
Romains donnent à leurs Jeux : dans

IOUI ce qu lis  uiseni e-i ctnvcui ,
l'étranger perçoit un saisissant désir
de raviver à la f l amme de la dé-
mons t ra t ion  olymp i que un immense
passé de gloire et rie c i v i l i s a t i o n , au-
quel s'ajoute  un prodigieux élan ver s
l' aveni r , qu 'exprime avec éloquence
la m a g n i f i q u e  envolée musicale de
« L'hymne du Soleil ».

EMOUVANTE
TOILE DE KIMI

Quoi qu 'il advienne donc des Jeux
de Rome, ces prochains jours , il fau-
dra y voir, à côté de l'aispect sportif
ct se superposant même à lui , la
volonté cor_ stnictive d' un peuple pas-
sionnément lancé à la conquête d'un
aveni r vraiment à la mesure de ses

rêves... Mais entendons-nous : il n y
a plus , dans tout cela , le tam-tam
agressif ou fanfaron qui caractérisa
autrefois un régime poli t i que. Non,
l'Italie et , plus singulièrement , la ca-
pitale i ta l ienne au nom du pays tout
entier , désirent attester par l'éclat
des Jeux de la XVIIme Olymp iade
une renaissance complète dans un
monde nouveau. Ces. là , peut-être,
ce qui formera la plus émouvante
toile de fond d'une man i fes t a t ion  où
il faudra savoir dist inguer le gran-
diose réel de la grandiloquence su-
perflue...

CONDITIONS DIFFÉRENTES
Mais trêve de préambule et entron.

dams le stade ou , p lutôt, dans ses «an-
tichambres » puisque partout , des pis-
tes d'Acquacetosa aux ondes de la
piscine des Roses, en passant par dc
mul t i ples terrains et « palestres »
(sal les), l'entraînement bat son plein.

Il est acquis, certain, que les com-

pétitions seront extraordinairement
acharnées, sauf en quel ques cas où
l'on peut réellement subodorer le
vainqueur .  Mais pourtant , et même
dans les cas les plus connus , un pro-
nostic sera prématuré mal gré tout .
N'e perdons pas de vue, par exemple ,
que cer ta ins  points  de comparaison
avec Melbourne ne cons t i tuen t  pas des
bases de discussions tout  à fa i t  sû-
res : en effet , les Jeux de l 'Olympiade
f i n i s s a n t e  se sont déroulés aux A n t i -
podes , et , par conséquent , à une au-
tre période de l'année. Pour dc nom-
breuses célébrités des Jeux de Mel -
bourne , les conditions de compéti-
tions sont fort dif férentes  de celles
de l 'Australie et on se doute , par
exempl e, que les nageurs japonais et
américains compten t un peu là-des-
sus, entre autres, pour reconquérir
certains lauriers qui leur échappè-
rent en 1956...

Frédéric SCHLATTER .



L'hôtel du Vignoble, à Peseux

cherche

SOMMELIÈRE
Entrée Immédiate bu à convenir, et
une employée de maison. — M. Georges
Perriard , tél . (038) 812 40.

Nous cherchons, pour un de nos départements de vente, une

secrétaire
de bonne formation commerciale , consciencieuse, pour cor-
respondance française et travaux de bureau . Connaissance de
l'allemand désirée, mais pas indispensable. Entrée immédiate,
¦ si possible.

* - , '

Offres avec photo et prétentions de salaire à la

ZELLWEGER S. A.
Fabriques d'appareils et de machines Uster,
Uster (ZH)

§§g|! Pour les derniers beaux jours ff|lti
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Fabrique d'horlogerie sj
de Saint-Biaise S. A„ engage £

mécaniciens de précision
ainsi  que

manœuvres et ouvrières
pour travaux sur machines et
montage d'appareils. Semaine de i
cinq jours. Faire offres ou se

présenter.

J
Importante entreprise de produits
alimentaires de Suisse romande

engage,; immédiatement ou pou r époque à convenir,
deux

SECRÉTAIRES
pour ses départements de vente et de publicité.
Les deux postes à pourvoir conviennent particuliè-
rement à des employées de langue maternelle alle-
mande (ou française) et possédant d'excellentes
connaissances en langue française (ou allemande).
Bonne prati que de la sténographie et de la dacty-
lographie indispensable.

Les candidates devront pouvoir travailler de façon
indépendante et faire preuve d'initiative.

Conditions de travail agréables , intéressantes et va-
riées. Caisse de retraite. Semaine de cinq jours.

Prière d'adresser les offres sous chiffres P. 16903,
à Publicitas , Lausanne , en joignant copies de certi-
ficats , photographi e, et en indiquant les prétentions
de salaire et date d'entrée possible.

JEUN E HOMME
— Ayant terminé son apprentissage de

banque (si possible).
— Travailleur.
— Calculateur rapide.

W; Possédant grande facilité d'adapta-
. tiqn.

çst demandé par banque de Lausanne
pour le service de la bourse.
Situation d'avenir.
Faire offres aveo curriculum vitae, photo-
graphie et copies de certificats sous chiffres
PR 40326 _L à Publicitas, Lausanne.

«¦«—W 2 ggJB

Jk COMMUNE

<5 Ĵ COFFRANE
SOUMISSION

La commune de Cof-
frane met en soumission
la pose et l'Installation
(les compteurs d'eau.

Pour tous renseigne-
ments, s'adresser à M.
Georges Gretillat, chef
du dicastère, tél. 7 61 91.

Les soumissions sont
à adresser au Conseil
communal Jusqu 'au 28
août 1960.

Conseil communal.

BAUX À LOYER
S'adresser

au bureau du journal
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-̂  ̂ offre à vendre
Familiale Villa. Maison

de 5 pièces, cuisine, de 6 pièces, cuisine, de 2 logements, de
bains, central mazout , bains , central mazout , 3 et 7 pièces, ateliers ,
garage, jardin et dé- jardin , vue exception- confort , jardin , à pro-
gagement en bordure nelle, maison neuve, ximité gare et poste ,
de route , à à à
Colombier Peseux Cormondrêche

E N C H È R E S
Pour cause de départ, on vendra

jeudi 1er septembre
dès 9 heures et dès 14 heures,

chemin du Pavement 34, 1er étage, à

LAUSANNE
mobilier complet de 4 chambres, ANTI-
QUITÉS 6 chambres Louis XIII et 1
pendule neuchâteloise ; huiles de P.
BOUVIER , Ed . BILLE, Ch.-Ed. DU-
BOIS. L. CHATELAIN, E. JEANMAIRE,
etc. Chargé de la vente F. GUILLOD.

Galerie des occasions
Boulevard de Grancy 12, Lausanne,

tél. (021) 26 95 93

Jeune fille autrichienne désirant prendre des
cours à Neuchâtel

cherche pension
dans famille de professeur ou de fonctionnaire
pour apprendre le français. On prendrait en
échange Jeune homme désirant apprendre l'alle-
mand dans famille autrichienne de bonnes con-
ditions, à Linz,

Durée : de septembre/octobre 1960 à Juin/Juillet
1961, ou selon convenance.

Offres sous chiffres P 16614 Z à Publicitas,
Zurich 1.

VILLA
& vendre pour cause de
départ. Vue Imprenable,
jardin, verger, 8 pièces
eur dieux étages, chauf-
fage au mazout, cons-
truction récente. Adres-
ser offres écrites à 258-
625 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre à Colombier

TERRAIN
parcelle d» 900 m», très
arborlsée , tous services
BUT place, zone villas.
Offres sous chiffres P.
5300 N. à Publicitas,
Neuchâtel.

Chambre à loues: à
demoiselle, pour le 1er
septembre, bains, part à
la. cuisine. Tél. 5 97 22.

A louer prés de la gare
chambre Indépendante,
au soleil. Part è. la salle
de bains. Tél. 5 94 20.

On cheirche pour le
1er septembre

chambre
éventuellement a v e c
pension, prés de la gare.
Roger Dâppen , AUmend-
strasse 10, Thoune. Tél.
(033) 2 70 37.

Chambre à louer diu
1er au 14 septembre ;
confort; centre, bains et
cuisine. Mme Dupuis,
Flandres 5, Neuchâtel.

Nous cherchons pour
un Jeune homme de
16 _____ et demi

F A M I L L E
et pension dans milieu
cultivé ayant la possd-
bllité de surveiller des
études scientifiques. —
Prière d'écrire à Lau-
sanne, case Saln/t-Fran-
çols 2074.

A louer tune chambre
à monsieur, avec pen-
sion, aux Parcs. Tél.
5 88 32.

A louer pour le 24
septembre un

studio
non meublé

à l'avenue de la Gare 29.
S'adresser à l'étude Jac-
ques Ribaux. Tél. 5 40 32.

CHAMBRE MEUBLEE
à louer dés le • 1er sep-
tembre, quartier de la
Boine. Téléphoner aux
heures des repas au
5 78 72.

A louer tout de suite,
pour raison de santé,

épicerie
avec logement. Pour tous
renseignements, s'adres-
ser à Mme veuve Marte
Groasenbacher, Péry -
Reuchenette. Tél. (032)
7 63 52.

On cherche

1-2 pièces
ou éventuellement loge-
ment ancien, à Neuchâ-
tel. Tél. 8 31 93 ou
6 43 91.

Je cherche
logement

une pièce, ou chambre
meublée, pour le 1er
septembre, à Corcelles.
Tél. (021) 28 59 48.

3 pièces
A louer, à Cudrefin ,

3 pièces, confort, véran-
da, central, salle de
bâtas, 120 fr. par mois
(partiellement meublé) à
couple tranquille ou re-
traité. Tél. le soir (037)
8 44 43.

A louer du 1er au
30 septembre

appartement
meublé

d e u x  chambres. Tout
confort, part à la cui-
sine. Faire offres sous
chiffres P. 5284 N. &
Publicitas , Neuchâtel.

A échanger

appartement
de 4 pièces, à la Favarge,
confort, loyer avanta-
geux, contre apparte-
ment de 4-5 pièces en
ville. Faire offres sous
chiffres C. J. 3820 au
bureau de ia Feuille
d'avis.

On cherche jusqu'à la
fin de l'automne

CHALET
dans le Jura

éventuellement échange
contre

petite ferme
au bord de l'eau
S'adresser & Ch.-S. Wal-
ker , Areuse (NE).

Jeune homme cherche
â louer

petit appartement
ou studio

si possible dans la ré-
gion de Colombier. —
S'adresser sous chiffres
A. H. 3818 au bureau
de la Feuille d'avis.

Pour le 24 septembre
on cherche
PETIT APPARTEMENT
simple, ou chambre In-
dépendante avec eau
courante. Adresser offres
écrites à 258-624 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

J eume  méca ml clan
cherche à louer une

chambre
meublée. S'adresser à
H. Steinhauer , Aegerten /Bienne, tél . 032/ 7 47 71.

On cherche chambre
vide, accès facile, pour
entreposer mobilier. —
Tél. 5 58 81.

On cherche pour le
15 septembre un

logement,
de 3 pièces, -b. là cam-
pagne. Tél. 024 / 6 21 45.

Chambre
est cherchée par un
Jeune homme ( Suisse
allemand) pour le 5 sep-
tembre ; Jouissance de
la salle de bains désirée.
Quartier Moniuz ( Fa-
vag). Ecrire à E. Kiéfer,
Aarauerstrasse 1, Menzl-
ken (Argovle).

A On cherche

[ i f\ \\ un technicien-
( /# 1/VjU mécanicien-
\p ŷ constructeur
ayant quelques années d'expérience

un (e) employé (e) de fabrication
pour bureau du département mécanique

un manœuvre régleur de machines
Faire offres par écrit ou se présenter
à la Direction des FABRIQUES D'AS-
SORTIMENTS RÉUNIES, succursale

€ G > , Concorde 31, LE LOCLE.

Jeune homme
est cherché comme aide
pour l'écurie ainsi que
pour les champs. Bon
gain, vie de famille.
Possibilité d'apprendre à
conduire le tracteur.
Faire offres à J. Jenni,
Anet. Tél. (032) 8 39 62.

Restaurant sans alcool
(fermeture à 21 heures)
cherche

une sommelière
Heures de travail et
congés réglés. Bon gain.
Nourrie, logée. S'adres-
ser au restaurant Mire-
val D.S.R., le Locle. Tél.
(039) 6 46 23.

On demande une

sommelière
(débutante exclue). Se
présenter ou téléphoner
au 5 14 72.

Ménagère expérimentée
et de confiance est de-
mandée pour la tenue
d'un ménage de deux
personnes âgées. Bons
gages. Adresser offres
sous chiffres O. W. 3812
au bureau de la Feuille
d'avis.

Ménage jardinier-horticulteur
est demandé pour villa à Blonay. Très bon-
nes références exigées. Ecrire sous chiffres
P 3612 V, Publicitas, Vevey.

Branche de la chaussure J
Pour notre nouveau magasin de vente à Bienne , conçu selon les il¦ données les plus modernes, nous cherchons "

vendeuses ¦
¦ ayant fait leur apprentissage dans la branche de la chaussure. g

Date d'entrée : 1er octobre ou plus tard. M

I Age : 19 à 30 ans. '"*•

| Langue maternelle : Français, connaissances de l'allemand (éventuel- g
j lement Suissesses allemandes sachant parfaite- H
9 ment le français). g
¦ Nous offrons : Conditions de travail exemplaires dans le ma- R
« gasin le plus moderne de Bienne. Place bien «
* rétribuée. Caisse de pension . U

* Adresser offres manuscrites avec curriculum vitae, photo et préten-
f lions de salaire à §

î CHAUSSURES HUG 1
¦ 18, rue de la Gare J§
t BIENNE |

On demande un bon

chauffeur
de camion. Entrée Im-
médiate ou à convenir.
Adresser offres à Jules
Matthey, garage, trans-
ports, Neuchfttel , Mala-
diére 59. Tél. 5 24 67 ou
2 93 22.

On cherche une

fille de cuisine
nourrie, logée et blan-
chie ; un Jour de congé
par semaine. Entrée im-
médiate. Hôtel du Lac,
Auvernier. Tél. 8 21 94.

Entreprise de construction
Région de Neuchâtel

cherche pour entrée immédiat e ou à convenir

CHAUFFEUR
qualifié , sobre et consciencieux pour camion
basculant. Place stable et intéressante. —
Faire offres avec curriculum vitae et préten-
tions sous chiffres AS 63.360 N au Annonces

Suisses S. A., Neuchâtel

I
Nous cherchons, pour entrée en ser-
vice dès que possible.:'

VLM\ i __¦ '

ilk_.ttM !<; • . ;

UN OUVRtffl

I 

pouvant s'occuper du montage de
lames de couteaux. Sera mis au
courant.

2 OUVRIÈRES

I

pour notre atelier d'avivage (polis-
sage à la machine de couverts et
d'orfèvrerie argentés) .
Semaine de cinq jours.
Se présenter à l'orfèvrerie Christo-
fle, « Sicodor » S. A., à Peseux.

Bureau d'architecte, à Lausanne,
cherche

technicien - architecte
capable de travailler seul, pour devis , soumissions, surveil-
lance de chantier , tout de suite ou date à convenir. Semaine
de cinq jours. Situation stable. Offres manuscrites avec curri-
culum vitae , références , prétentions de salaire, sous chiffres
P. H. 61410 L., à Publicitas, Lausanne.

^^^^^^^^ H_______^_______Î_________________ ___________ H___________________ _________B

Aimez-vous discuter avec les gens ?
Avez-vous le sourire facile ?
Voulez-vous augmenter votre salaire ?

Importante fabrique suisse cherche

représentants
de 25 à 40 ans , répondant à ces désirs , possédant si
possible voiture , pour visiter la clientèle particulière.

NOUS OFFRONS : place stable avec fixe-garantie ,
s'j frais de voyages et forte commission. Gain mensuel

moyen de Fr. 1500.— à personnes actives, douées et
sérieuses. Débutants recevraient bonne formation.

Offres avec photo sous chiffres K. 40530 U., à Publi-
citas , 17, rue Dufour , Bienne.

mm*mm*̂m*̂mW m̂*mm\B**mmi.mWK̂ m*am* mmmm\%zsiana^mtm

(Lire la suite des annonces classées en 7me p age)

Fabrique d'horlogerie
à Neuchâtel

cherche une

EMPLOYÉE
de fabrication

capable . Ebauche - cadrans - boites.
Relations avec les termineurs. Se-
maine de cinq jours . Date d'entrée
au plus tôt ou à convenir. Offres
avec certificats sous chiffres H. M.
3796 au bureau de la Feuille d'avis.

Entreprise de construction
région de Neuchâtel

cherche pour entrée immédiate ou à convenir

1 employé (e) de bureau
qualifié (e) et consciencieux (se) pou r diffé-
rents travaux de bureau. Place stable et
intéressante pour employé (e) capable.

Faire offres avec curriculum vitae et
prétentions sous chiffres P. 5123 N. à
Publicitas, Neuchâtel.
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cest un chauffage toutes quantités franco

sain et agréable domicile.
N'attendez pas de passer vos commandes
et vous disposerez d'un combustible de qua-
lité pour l'hiver prochain.
Prix très intéressants.

Tél. (038) 6 71 28 ™* t
BUR

;GAT & FILS
6 71 79 l-111115""16 du bois

Saint-Aubin ( T S E )
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¦ ''̂ B̂fc î̂ *Ç!r3&,î*'¦''̂ X "̂' '̂ ~^'X'̂ - ' :̂i'Â' :--i : '̂ ' -  ̂ mmwLv$È ^^JIg3--_É-JJi& JÊÊ/BJÊLWÊ - "K

seront intégralement mises en évidence : tenue de route Iff itg iSS

Les freins ralentissent les roues, maïs ce sont les pneus WPIM I

se distingue par une distance de freinage m wXÉmWFj ÊLm
I. #1 SMëIIS

/ JQr HT :!____? ____ ! ' «^BR^ *'

MA _______ E^__^K _̂__L__S_i SE 
mÊBÊn >7__R _____fe__ *

é&'J3Ë f m W J p  KI__K i__N____l l___F ,; ., , -^K'____i i -1 Br
___n_H9 WÊsT f3_______________ 9l I^Sfe ï̂ l̂ 

K_î_
I_____K»

k MÊUë WW >$SM wn$SÊm& %̂® Ér
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FIRESTONE: le pneu qui roule le plus en Suisse depuis 25 ans
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HILDENBRAND

FERBLANTERIE
S A N I TA I R E

Coq-d'Inde 3 - Tél. 5 66 86

Télévision L "¦̂ PMEY™"0

Radio RADIO-MELODY
IHF_ M̂JÎ H9 

et ses techniciens
sont à votre service

^^^^^^^", Flandres 2 - Tél. 5 27 22
Neuchâtel

Se rend régulièrement dans votre région

Ferblanterie L TOUS TRAVAUX
, ... I DE TRANSFORMATIONS
Appareillage | ET RéPARATIONS

Devis sans engagement

_R Ë _8 E T ÏE _2 * a ' rue f 'cs Brévards

_, Ç M A R « Type 93 F, dernier modèle
« 9HHD » 1959, limousine 4-5 places,
750 ccc , couleur rouge. |

« VAUXHALL » ES* «W
bleue, 2 tons, Intérieur vynil.

_ _. AIICTIU « A35. modèle 1957, llmou- 5
« H U O I In » sine 2 portes, couleur
verte et crème.
„ Ci HT « 1100, modèle 1951, vert bou-« rifl l » teille.
„ ClUfl A « Modèle Elysée, 1960, grise
« OllTlwA » et bleue, toit ouvrant , à
l'état de neuf.
„ CIMPA « Modèle Montlhéry, 1960, X
« dlinvH » ivoire et rouge, avec radio,
à l'état de neuf , thermomètre, filtre Wins-
low, phare de recul, lumière sous capot. !

„ CIUA1 xx Modèle Beaulieu, 1960, J_ rl-
« OlmbA » se et bleue, en parfait état. [

.. ClUnA xx Modèle Ariane, 1960, ivoire« OlnlvA » et rouge , à l'état de neuf.

Al CA nnUICn Modèle 1900, cons-
ALhA KUm CU tructlon 1954, cou-
leur grise

Facilité de paiement , échange, crédit
Concessionnaire SIMCA,

Garaire Hubert Patthey, Plerre-à-Mazel 1,
Xeuclifitel, tél. (038) 5 30 16

A vendre

« Peugeot » 203
en parfait état, modèle
1956, taxes et assuiran-
oes payées Jusqu 'à fin
1960. — Adiresser offres
écrites à 258-623 au bu-
reau die la Feuille d'avis.

BATEAU
à vendre, 5 places, avec
motogodillie 3 y,  HP, en
bon état. J. Porche*,
menuiserie. Salnt-Blalse,
route de Berne.

Wl H I * * VI
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STOPPAGE INVISIBLE
Stoppage tan sur tous vêtements, accrocs,

I déchirures, brûlures, etc.
artistique I I Mai*_ em d'ancienne renom-

2 I mée.
I_Ime LEIBIJTVDGUT

Saint-Maurice 2, 1er étage
NEUCHATEL, tél. 5 43 78

^ Une maison sérieuse
VELOS- ¦__¦ Pour l'entretien de vos vélos"*¦»_ ¦"«¦*«_" j vélomoteurs, motos
IVlOTOS Bl Vento - Achat . Réparations

EEBZHHG. C0RDEY
Place Pury - Prébarreau 5 - Tél. 5 34 27

PUNAISES** Ne vo,,s laissez pas
. , dévorer

pUCeS -CafardS , I adressez-vous àetc.

~B_mB Désinfection Aqui llon
NEUCHATEL, Seyon 36 - Tél. 5 49 82

/j ĝif o AUTO-
0rm̂ -ln éCOLE
g^g^SB^ST^^SM Enseignement complet]»3m^i'»m»~~m~B^^^g Présentation à l'examen

^Sl ^ml^^^^Êf Neuchâtel - Fahys 108
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HORIZONTALEMENT
1. Vêtement de moine. — Conduit.
2. Penchan t que les rats ne connais-

sent pas. •
3. Abréviation. — Elle frappait les ro-

turiers.
4. Produit le raisin. — Elle se noya.

Pronom.
5 Vilain d'autrefois — Dans le Gard.
6. Se jette dans la Seine. — Se dé-

clare avec une certaine chaleur.
7. Direction. — Signe musical. — Est

parfois dansant.
8. Se dispute à l'arrivée. — Particule.
9. Elle fart  oublier beaucoup de cho-

ses.
10. Repas très simple. — Très dange-

reux quand ils sont justes.

VERTICALEMENT
1. Elles touchaient parfois des écus.

— Conjonction .
2. Est une esclave, a dit Bodleau. —

Un soldat y est placé.
3. Fleuve. — Contenait deux pintes. —

Format de papier.
4. Démonstratif. — C'est un bleu.
5. Montre l'endurance des , hommes. —

Unité monétaire.
6. Lointain assassin. — Crevasse.
7. Accorde. — Arrose Prades.
8. Ses débordements sont bienfai-

sants. — Interjection. — Participe
pa ssé.

9. Il a le bras long. — Héritier direct.
10. Article. — Ce que sont certaines

essences.

Solution du No 334

L imprimerie suisse dans l'attente d'une décision
Le point de vue des typos
BERNE , 22. — La Fédération suisse

des typographes nous communique un
très long texte dont nous extrayons les
passages essentiels :

La Société suisse des maîtres impri-
meurs a lancé récemment une Infor-
mation de presse selon laquelle les
pourparlers sur le renouvellement du
contrat collectif pour les travailleurs
qual i f iés  dans l 'imprimerie ont été ter-
minés sans aboutir à un accord com-
plet. Malheureusement, la fédération
patronale a rejeté strictement, dans la
dernière phase des pourparlers , la re-
vendication des operateurs aux ma-
chines à composer pour la réduction
des heures de travail à 42 heures par
semaine , malgré la proposition dc la
partie ouvrière de procéder par paliers.
La Fédération suisse des typographes,
en cas d'acceptation , aurait renoncé à
l'augmentat ion spéciale du salaire des
op érateurs , offerte par la partie patro-
nale. Il y a lieu de rappeler que les
opérateurs ont travaillé depuis 40 an-
nées quatre heures de moins par se-
maine que les autres ouvriers de la
typographie et qu 'ils n'ont obtenu au-
cune réduction des heures de travail
lors de l'introduction de la semaine
de 44 heures dans l'industrie graphi-
que. Il est compréhensible que la com-
pensation offerte par la partie patro-
nale sous forme d'une augmentation
correspondante du salaire hebdomadai-
re, ait trouvé un accueil vraiment scep-
tique par les opérateurs. Il existe 16
imprimeries qui , depuis quelques an-
nées, ont introduit  la semaine de 43
ou de 42 heures pour leurs opérateurs.

Un autre point litigieux est celui
des salaires. On croit généralement nue
les ouvriers qualifiés de la typographie
sont parmi les mieux pay és. On ne
saurait mettre en doute que les con-
ditions de travail dans la typogra-
phie sont considérée s comme étant en
tête du progrès social. Le salaire
moyen hebdomadaire de 181 fr. 62
pour les célibataires et de 207 fr. 22
pour les salariés (les allocations pour
enfants  comprises, chiffres donnés par
la statistique patronale) n'est pas
« exagéré » pour une main-d'œuvre
qualifiée comme celle des typographes.
Les ouvriers de même catégorie de la
branche de la l i thographie touchent
en moyenne 1100 fr. de plus par an
que les typographes. Il est regrettable
que la fédération patronal e n'ait ré-
pondu à la proposition d'augmenter le
salaire hebdomadaire de 15 fr., que par
l'offre de 5 fr. pour les célibataires et
de 8 fr. pour les mariés.

Cependant , il faut  reconnaître que
les patrons ont répond u favorablement
à certaines autres revendications, soit
concernant les vacances, les maladies,
l'aide aux retraités , nouvelle classifica-
tion de localités. Pour le moment, 11
est d i f f i c i l e  de prévoir le résultat de la
votat ion générale des membres de la
F.S.T., fixée au 26 août.

Depuis 1922, la paix de travail dans
l'imprimerie suisse a toujours été
maintenue. Cette fois-ci, elle semble
être sérieusement menacée. En cas de
rejet du résultat actuel des pourpar-
lers, et si l'appel à l'intervention de
l'office fédéral de conciliation ne cla-
rifie pas la situation , cette clarification
nécessaire ne sera obtenue que par
une grève. Une telle évolution serait
regrettable, aussi bien pour l'impri-
merie que pour le public, mai s même
dans ce cas, la Fédération suisse des
typographes compte sur la compré-
hension de la population.

La réponse patronale
ZURICH , 23. — La Société suisse des

maîtres imprimeurs communique :
La décision que la Fédération suisse

des typograp hes est appelée à prendre
dans son imminente  votation générale
est de la plus haute importance écono-
mique pour les arts graphiques et l'édi-
tion des journaux en particulier. Si un
confl i t  ouvert devait résulter de cette
décision , une longue période de colla-

boration prospère entre employeurs et
ouvriers subirait une regrettable in-
terruption. La paix du travail n'a ef-
fectivement pas été troublée depuis
1922 dans l'imprimerie.

L'organisation ouvrière essaye de
faire croire à l'opinion publique que,
dans l'Imprimerie, les prestations ac-
tuelles du patronat et les concessions
nouvellement offertes sont insuffisan-
tes et restent derrière les conquêtes
d'autres contrats collectifs. Cette affir-
mation , en ce qui concerne les salaires
est réfutable par une statistique offi-
cielle. La caisse nationale d'assurance
en cas d'accidents publie annuellement
une comparaison des salaires des ou-
vriers accidentés dans les différente s
professions. Les chiffres de l'année
1959 démontrent que , pour les salaires
horaires, les ouvriers des arts graphi-
ques sont encore en tête. Le salaire ho-
raire des art s graphiques pour cette
catégorie est de 4 fr. 50, tandis que
tous les autres groupes économi ques
suivent avec un certain écart : l'Indus-
trie chimique (4 fr. 05), les services
électriques (3 fr. 96), et l 'industrie
horlogère (3 fr. 86). Ce chiffre de
4 fr. 50 comprend naturellement les
salaires de la lithographie et de la re-
liure. Malgré cela , il représente bien
la si tuation dans l'imprimerie , ce que
confirme également l'enquête sur les
salaires de notre association avec une
moyenne horaire des ouvriers de l'im-
primerie suisse de 4 fr. 50 (sans sur-
charges pour heures supplémentaires
ni allocations d'enfants).

En dépit de cette réalité , le patronat
faisait de notables concessions. Des
suppléments de salaires , une améliora-
tion des secours d' invalidité , des va-
cances plus élevées et une forte aug-
mentation de l ' indemnité de maladie
étaient offerts & côté d'autres avanta-
ges. Compte tenu des 12.000 ouvriers
professionnels , ces nouvelles presta-
tions coûtent annuellement au patro-
nat quelque 7 millions de francs et
représentent une offre très intéres-
sante.

L'exigence portant sur ia réduction
à 42 heures de l'horaire de travail des
opérateurs constitue particulièrement

une pomme de discorde. Cette revendi-
cation ne peut être admise actuelle-
ment pour des raisons de production.
La perte de travail qui en résulterait
devrait être compensée par des heures
supplémentaires. Une autre considéra-
tion de principe est à retenir. Alors que
l'imprimerie a Introduit la semaine de
44 heures en quatre étapes annuelles ,
elle ne peut prendre la responsabi lité
d'envisager une nouvelle réduction du
travail à si brève échéance. Le fait
que la semaine de 44 heures n'est, de
loin , pas encore généralisée en Suisse
incite l ' imprimerie à une circonspec-
tion particulière. Sous le régime légal
des 48 heures , les opérateurs ont béné-
ficié d'un avantage de travail  de 4
heures , mais cela ne just i f ie  nullement
leur nouvelle revendication. En 1919,
cette différence ne fut acceptée par le
patronat que sous la pression de l'au-
torité fédérale. Elle maintenai t  un pri-
vilège déjà dé passé en ce temps-là.
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Les études historiques présentent l'avantage, pour lo eliro*
niqueur toujours pressé par l'actualité, de pouvoir attendre^
Depuis bien des semaines l'ouvrage de Ml. Jean Courvoisier : « Le
maréchal Berthier et sa principauté de Neuchâtel » attend le
commentaire qu'il mérite amplement et que nous bornerons d'ail-
leurs à ce qui a trait plus particulièrement aux répercussions sur
la vie économique du pays de Neuchâtel des événements qui se
succédèrent à une cadence accélérée de 1806 à 1814.

II est bien probable que durant le feu d'artifice napoléonien , les con-
temporains de l'empereur des Français parlèrent aussi « d'accélération de
l'histoire ». Quant aux Neuchàtelois, entraînés dans une succession d'événe-
ments qui les touchèrent directement dans leur vie quotidienne , ils trou-
vèrent souvent qu 'il n 'était pas très drôle d'être honorés de l'attenti on
particulière de Napoléon et que leur situation en bordure de la France
manquait parfois d'agrément.

C'est ainsi que le blocus édicté par la France à l'égard des marchan-
dises anglaises provoqua de nombreux incidents dans la principauté. En
effet , le séquestre mis sur les marchandises d'outre-Manche , Jésaif. .grave-
ment non seulement les commerçants et les manufacturier s de toiles peintes ,
mais aussi une importante partie de la population ouvrière qui .dépendait
d'eux. L'attention des autorités françaises fut attirée sur ce qui se passait
à Neuchâtel par l'activité insolit e de commerçants bâiois qui expédiaient
dans noire pays « une énorme quantité de mousselines, percales et cam-
bridgs, dans l'espoir que ces marchandises, se trouvant sur territoire
réuni , ne seront passibles d'aucuns droits ». .

Le bruit avait en effe t couru que Neuchâtel allait être purement et
simplement rattaché à la France. Il était don c avantageux d'y introduire
des marchandises qui , au moment de la réunion , se trouveraien t sur sol
français et échapperaient au paiemen t des droit s très élevés qui frappaient
les produits britanniques. Les choses ne se passèrent pas ,selpn les . vœux
des marchands bâiois. et le i gouvernement neuchàtelois, àôûfeiéùi .dé titer
son épingle de ce jeu dangereux , fit savoir à Paris, par ij ïntennédisj ire de
la députation envoyée dans la capitale française « que ce n 'est pas , sans
indignation que le commerce de la vile a vu des négociants étrangers
amon celer dans ce pays , à la veille de la réunion , des marchandises pro-
hibées », non sans ajouter que les autorités ne pouvaien t agir, vu le
principe de la liberté du commerce.

Mais le 20 mars 1806, le' général Oudinot, se conformant aux instruc-
tions de l'empereur, signait une ordonnance sur la déclaration des mar-
chandises anglaises, exécutable dans les 24 heures et au milieu d'une
grande confusion les gabelous s'emparèrent d'une immense quantité de
marchandises, apposèrent les scellés sur de nombreux magasins sans
beaucoup de discernement puisque des toiles suisses et des velours
d'Amiens furent confisqués et qu'au bout de quelques jours la moitié de
la saisie était libérée « pour sauvegarder dans la mesure du possible les
intérêts commerciaux des nouveaux sujets de l'empereur ».

Au temps de Berthier

Décentralisation scolaire à Genève
LES ÉCOLES SECONDAIRES EGALEMENT TOUCHÉES
D'un de nos correspondants de Ge-

nève :
A propos du grand va-et-vient sco-

laire qui se fait à Genève, et qu'on a
déjà signalé dan s ces colonnes, le chro-
niqueur notait que la décentralisation,
obligatoire au degré primaire et Im-
possibl e à l'universitaire , dans le ca-
dre du moins de la faculté , s'étend
désormais au secondaire aussi.

Le curieux , au demeurant , dans cette
tendance, c'est qu 'elle se manifesta il
y a fort longtemps, mais en vain , et
alors aue Genève n 'était pas dan s cette
crise de croissance où on la voit au-
jourd'hui et qui impose la dispersion
des services publics. De fait , dès,, avant
la première guerre mondiale des voix
s'élevèrent . dahs les milieux pédagogi-
ques pour demander qu'on doublât
1 antique Collège (Gymnase) se dres-
sant dans la Viei lle-Ville, d'une ins-
titution similaire sur l'autre rive, du
côté de Saint-Jean.

Or, dans les années qui suivirent,
c'est tout le contraire qui se produisit,
et, pour des raisons d'économies, qui
toutes, d'ailleurs , ne se justifièrent ou
même ne se réalisèrent pas , on cen-
tralisa à l'extrême. On transféra , par
exemple, l'école secondaire des jeunes
filles de la rue d'Italie , sur la rive
gauche, à proximité immédiate d'une
même école sise à la rue Voltaire, sur
la rive droite. Bien plu s, on créa un
énorme complexe des arts et métiers,
absorbant tout d'un coup des écoles
d'horlogerie, de mécani que, même des
arts décoratifs et des beaux-arts, pour
ne citer que le princi pal.

L'extension continue de la ville ne
tarda pas à s'ajouter aux impératifs
pédagogi ques et administrat ifs  pour
démontrer les inconvénients d'une po-
litique qui aboutit même à placer du-
rant un certain temps sous une seule
direction le Collège et le Collège mo-
derne. Aussi , depui s une dizaine d'an-
nées, n 'arrête-t-il pas de renverser la
vapeur. Collège et Collège moderne ont
retrouvé chacu n leur autonomie, le

complexe des arts et métiers a été
disloqué , et c'est toujours plus vers la
décentralisation qu 'on poussa active-
ment. C'est ainsi qu 'une nouvelle divi-
sion du Collège inférieur a été instal-
lée à la Gradelle , entre Arve et lac, et
que toute une cohorte des jeunes fil-
les du degré secondaire est revenue sur
la rive gauche , pour ne trouver logis,
11 est vrai , que dans des baraquements.

Et déjà , parmi les gens du métier,
entendez bien les pédagogues , certains
suggèrent, non sans de bonnes raisons
à la clef , apparamment , que le Col-
lège Inférieur (Progymnase ou, à Neu-
chftte l, Collège latin) ouvre, si .l'on
peut dit*, une succursale à Carouge ou ,
plutôt , la rouvre car il y eut jadis
dans l'endroit un collège, dépendant de
celui de Genève. Le b â t i m e n t  existe
d'ailleurs toujours, abritant actuelle-
ment une école primaire, et les Carou-
geois continuent de l'appeler le collège,
comme aux saisons lointaines ou Ils
allaient y humer les subtilités de trosa
la rose». Les communications n 'étaient
pas alors ce qu 'elles sont aujourd'hui,
et c'est pour cette raison au premier
chef qu 'on trouvait du secondaire à
Carouge.

Le perfectionnement et la multipli-
cation des moyens de communica-
tion ne sauraient maintenant plus rien
arranger car l'incessante augmenta-
tion de la population apporte 1 embou-
teillage, non seulement dans la rue,
mais encore Jusque dans le vénérable
collège de Saint-Antoine. Au temps
qu'il faut au jeune Carougeols, et à
combien d'autres ! pour se rendre dans
la maison de Calvin , et pour en reve-
nir s'ajoutent encore les risques crois-
sants de la circulation. En résume, la
réinstallation du secondaire dans la.
cité du léopard semblerait d'autant plus
se justifier que cette grosse commune
qui , en fait , n'est plus depuis long-
temps qu'un ' faubourg de Genève, se
trouve encerclée toujours davantage
par la grande ville, dont les tentacules
ont passé l'Arve. M.

Hier et aujo urd'hui
Il est curieux de rapprocher ces constatations de celles que l'on peut

faire aujourd'hui devant la politique française au sein du Marché commun.
La France a toujours été protectionniste et peu favorable au développe-
ment du commerce international . Disposant d'un marché intérieur suffisant
et de larges ressources propres, elle s'intéresse peu aux échanges extérieurs.
Elle craint la concurrence et ne croit guère en ses vertus stimulantes. Au
temps de de Gaulle comme au temps de Berthier, dans la paix comme dans
la guerre, elle reste un partenaire méfiant qui n 'ouvre pas volontiers ses
frontières. Fort heureusement, notre économie et nos finances ne dépen-
dent plus d'un prince d'empire chargé d'exécuter du lac au Doubs les
volontés de son maitre. ' „,* ,__.._,Philippe VOISIER.

Cinémas
Arcades : 15 h. et 20 h. 30, Chaplin

Revue.
Rex (Théâtre) : 20 h. 15, Le monstre des

abîmes fantastiques.
Studio : 15 h. et 20 h. 30, Libre comme

le vent .
Clnéac : 20 h. 30, L'hérlitler de Zorro.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Cinq secondée

à vivre.
Palace : 15 h. et 20 h. 30, Le chemin

des écoliers. Répercussions économiques de l'affaire du Congo en Belgique
De notre correspondan t de Bruxelles :
'Les répercussions des événements tragiques du Congo ne se font pas

sentir uniquemen t sur le plan politique. L'économie publique belge en est
aussi marquée.

De nombreuses personnes, surtout à l'étranger , se posent la question de
savoir comment la Belgique pourra s'en tirer sans son ancienne colonie.
Tout d'abord , mettons les choses au point. La Belgique n 'a jamais joui
d'aucun avantage pour ses échanges commerciaux avec le Congo.' Celui-ci,
alors qu 'il s'appelait encore le Congo belge et qu 'il bénéficiait d'une grande
prospérité — qui se désagrège de jour en jour — était soumis au régime de
la « porte ouverte », en vertu de conventions internationales . La concur-
rence s'y exerçait librement. Aucun bénéfice spécial ne fut jamais accordé
aux importateurs et aux exportateurs de la Métropole. Cette constatation
n 'est , en somme, qu 'un incident. L'aspect essentiel du problème est repré-
senté par les conséquences que pourrait avoir sur l'économie du pays la
perte de ses positions au Congo.

Prenons l'hypothèse que tous les échanges cessent entre les deux pays :
cela n 'aurait qu'une faible influence sur l'économie de la Belgique. En effet ,
la part du Congo dans les exportations belges n 'est que de 2,5% environ ,
tandis que dans les importations ce pourcentage se monte à 5 % seulement.
Cette perte n 'aurait donc pas d'effets désastreux sur la balance commerciale
de la Belgique, comme on est tenté de le croire. On a parl é aussi du chô-
mage que pourrait entraîner cette perte. On a prononcé des chiffres mani-
festement exagérés en disant qu 'il y aurait 60,000 sans-travail supplémen-
taires. Il est bien entendu , cependant , qu'un essor nouveau devra être donné

par des reconversions industrielles , pour remédier à la situation. Mais ce
besoin était connu bien avant la crise congolaise .

Fausses idées
On s'est fait , à. l'étranger , de fausses idées sur l'importance du Congo

pour l'économie belge. Ces suppositions semblent provenir de ce qu 'on
pourrait appeler la légende de l'uranium. Il est certain que, pendan t la
dernière guerre, le Congo a fourni de cette matière aux Etats-Unis d|Amé-
rique. Ce qu 'il faut rappeler à ce propos , c'est que cette contribution à
l'effort de guerre des Alliés n 'était pas considérée comme un profit ou
comme unr affa ire.  L'uranium , en vertu d'un accord passé par le gouver-
nement belge en exil , fut livré à des conditions très modestes. D'ailleurs ,
étant donné les circonstances de l'époque, on se demande comment il aurait
pu en être autrement.

Sont victimes d'illusions également, ceux qui croient que ce fut grâce
à l'uranium et aux dollars qu 'il rapportait que la Belgique a remis rapide-
ment sur pied son appareil économique , après la libération . La réalité est
que l'énergie avec laquelle chacun s'est remis à l'œuvre , la chance aussi
qu 'une brève campagne ait libéré le territoire d'Ypres à Malmédy, toutes ces
circonstances furent  à la base d'une renaissance rapide dans tous les do-
maines. L'uranium ne joua qu 'un rôle secondaire dans ce redressement.

L'économie publique du pays , malgré les malheurs congolais , est géné-
ralement forte . Cela ne veut pas dire qu 'il ne soit pas nécessaire de l'amé-

liorer dans de nombreux secteurs.
¦ 

 ̂
Cela ne signifie pas , non plus, que

\ 1RS finances rmbliaues ne doivent
pas trouver prochainement de nou-
veaux équilibres. Pour celles-ci , le Congo était plus une charge qu'une
source de bénéfices.

A cause de la perte d'activité qui se produira , plus ou moins, dans
quelques parties de l'économie, à cause , aussi, de la réintégration du per-
sonnel obligé de quitter le Congo contre son gré, la question se pose iné-
vitablement. Mais , en revanche , le choc que les circonstances congolaises
ont produit servira , nous le pensons, à hâter l'assainissement de quelques
secteurs budgétaires en mauvaise posture. Cela donnera l'occasion au gou-
vernement actuel — ou à son successeur éventuel ! — de reviser certaines
dépenses publiques et de présenter au plus tôt , devant le parlement , un
nouveau programme. Celui-ci s'élabore lentement et on le nomme déjà :
« Austérité , économie et discipline ».

La question congolaise est loin d'être résolue. Chaque jour apporte
un nouveau rebondissement. Le marasme dans lequel ce pays africain a été
pflongé n 'est pas encore dis&ipé. Ce n 'est pas le moment de rechercher les
responsables, ni de dresser un Inventaire complet des peintes et des profits.
La Belgique a été durement éprouvée. Elle ne perdra pas pied , étant donné
la ténacité de ses habitants. Elle continuera à travailler, par ses propres
moyens, à son propre salut.

CONFÉDÉRATION

BERNE. — En juillet 1960, les re-
cettes de l'administration des doua-
nes ont atteint 117,5 mill ions de fr.
Dans ce montant figurent 17,1 millions
provenant de l'imposition fiscale sur le
taba c, dont les recettes sont destinées
à couvrir la partici pation de la Con-
fédération à l'A.V.S., et 30,3 millions
provenant des droits de douane sur les
carburants , dont depuis octobre 1958 le
60 % est réparti entre les cantons. Il
reste ce mois-ci, à la disposition de
la Confédération , 82,1 mil l ions , soit
12,9 mi l l ions  de plus que pour le mois
correspondan t de l'année précédente.

Pour les sept premiers mois de 1960,
les montants restant à la disposition
de la Confédération s'élèvent à 503,4
millions . de francs , ce qui , compara-
tivement à la même période de l'an-
née dernière, représente une augmen-
tation de 89,1 millions.

Les (bonnes) recettes __ *
de l'administration

des douanes

PHARMACIE D'OFFICE
(dès 23 h., pour urgences seulement) :

Pharmacie Coopérative , Qrand-Rue
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Jeudi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., Radio-Lausanne vous dit bonjour I
7.15, informations. 7.20, concert matinal,
11 h., émission d'ensemble. 12 h., varié-
tés populaires. 12.15, en souvenir de C.
Gardel. 12.35, soufflons un peu ! 12.45,¦ informations. 12.55, les Jeux olympiques,
13.15, succès en tête ! 13.35, compositeurs
suisses : A.-Fr. Marescottl. 13.55, en sour-
dine.

16 h., musique de danse. 16.20, céré-
monie d'ouverture des 17mes Jeux olym-
piques. 18.48, entre 4 et 6... avec Radio-
Jeunesse en vacances ! 18 h., cérémonie
d'ouverture des 17mes Jeux olympiques.
18.30, le micro dans la vie. 19 h., ce Jour
en Suisse. 19.15, Informations. 19.45, les
Jeux olympiques. 19.50, rendez-vous avec...
20 h., feuilleton. 20.30, la grande affiche,
21.10, conversation aveo Igor Markevltch,
21.30, concert de chambre par l'Orchestre
de chambre de Lausanne, soliste : André
Perret , planiste. 22.30, informations. 22.35,
le miroir du monde. 23 h., les Jeux olym-
piques.

Second programme
Jusqu'à 19 h., programmes de Sotten»

et de Monte-Ceneri. 19 h., mosaïque mu-
sicale. 20 h., vingt-quatre heures de la
vie du monde. 20.12 , Intermezzo. 20.15,
nouveautés en éventail. 20.30, succès en
tête ! 20.50, à la découverte... 21.05, let
lumières de la ville. 21.30, swing-sérénade.
21.85, clnémagazlne. 22.25, dernières notea,
derniers propos. 22.30 , programmes d«
Sottens et de Monte-Ceneri.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.18, informations. 8.20, musique popu-

laire du monde entier. 6.50, pour un Jour
nouveau. 7 h., Informations. 7.08. concert
spirituel. 11 h., émission d'ensemble.
11.48, entretien aveo le peintre O. Froi-
devaux. 12 h., marches, de E. Elgar. 12.20,
nos compliments... 12.30. Informations.
12.40, les Jeux olympiques d'été à Rome.
13 h., musique légère. 13.35. oeuvres de
L. Janacek. 14.10, pour Madame.

.16 h., en feuilletant les livres et revues
patriotiques. 16.30, musique de chambre.
17.30, l'heure des enfants. 18 h., opéras.
1BÎÎ0. chronique de politique Intérieure.
18.45, piano. 19 h., les Jeux olympiques
d'été à Rome. 19.10. actualités. 19.20,
communiqués. 19.30, informations, écho
du temps. 20 h., Malédiction , de F. Liszt.
20.15 , « Das Konzert •>, comédie d'H. Bahr.
21.45, les Jeux olympiques d'été. 22.15,
Informations. 22.20, musique de films.

TÉLÉVISION ROMANDE
16.15, Eurovision : cérémonie d'ouvertu-

re des Jeux olymplnues d'été 1960. 20.15,
télélournal. 20.30 , Hazy Osterwald Show.
21.25, personnalités suisses : Hans Erni.
22 h., Informations.

EMETTEUR DE Zl RICH
16.15, voir programme romand. 20.15,

téléjournal. 20.30. voir programme ro-
mand. 21.25 . appel en faveur des sinis-
trés du Chili. 21.45, téléjournal.
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i Actif et passif du règne de Berthier
A l'actif du règne de Berthier on peut inscrire d'heureuses mesures

favorisant le développement des plantations forestières et surtout les tra-
vaux entrepris pour , améliorer les routes et en construire de nouvelles, en
particulier pour relier plus commodément le « Bas » et le « Haut » par la
Tourne et la Vue-des-Alpes. Citons aussi la construction du pont de Ser-
rières et plusieurs voies de raccordement aux artères principales dans le
Vignoble , le Val-de-Ruz et aux Montagnes , le tout non sans d'âpres discus-
sions entre le Conseil d'Etat , les communes et les propriétaires- -fonciers.

Mais le passif de ces huit ans chargés d'événements est lourd pour
le pays de Neuchâtel. A mesure que le blocus continental se renforçait
et que Napoléon mobilisait toutes les forces des pays conquis pour tenir
tête à l'Angleterre , les difficultés économiques se multipliaient. L'industrie
florissante des indiennes , implantée surtout dans la région bordant le lac,
reçut un coup mortel . En quelques années, 4e nombre dés ouvriers occupés
dans lés manufactures de toiles peintes diminua de 3000 à 1400. Sur le ter-
ritoire de Boudry, le nombre de pièces fabriquées était . tombé à 40.000
en 1810 contre ' 130.000 précédemment. 

Dans l'horlogerie aussi , concentrée surtout au Locle et à la Chaux-de-
Fonds, les affaires vont diminuant, moins qu'à Genève semble-t-il, mais
de 1810 à 1812, 1200 ouvriers quittent l'établi qui ne leur assure plus leur
gagne-pain. L'industrie à domicile des dentelles connaît aussi le marasme
par suite de l'augmentation des droits d'entrée en France , qui suscite
d'ailleurs une forte contrebande. Il en va de même pour la viticulture, le
commerce des vins et des denrées coloniales. Malgré les efforts du gou-
verneur général Lespérut et les bonnes dispositions du marécha l Berthier ,
soucieux des intérêts de sa principauté, mais impuissant contre la volonté
de l'empereur, « Neuchâtel , comme les autres vassaux de l'Empire, voit
ses iivtérêts sacrifiés à ceux de la France ».

Copyright by Opéra Mundl et Cosmopress
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FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 29

Georgette PAUL

CHAPITBE XIX

Le taxi , qui s'était engagé à un
rv thme  accéléré dans l'avenue , ra-
len t i t  et longea en douceur le trot-
toir .  Vovant  que le coup le, qui se
tena i t  près du lampadaire , ne prêtait
aucune at tention à ce qui se passait
a lentour , le chauf feu r  donna un
brusque coup de volant et poursui-
vit sa route à travers un Paris que
la nui t  t ransformai t  en une carte
postale géante criblée de feux in-
nombrables.

— Je vous ai fa i t  peur ? Je vous
demande pardon , mais il fallait que
je vous parle , et je n 'avais qu 'une
ressource, guet ter  dans la rue votre
retour. Vous avez quitté le « Manoir
Bleu » de façon si rap ide , si bruta-
le...

Elle murmura  :
— Ma présence était inutile , que

pouvais- je  f a i r e  d' autre ?
Elle s'était efforcée de prononcer

ces mots calmement. Comme quel-
qu 'un qui se refuse à accorder de
l ' importance à un passé oublié.

— Elle n 'était pas inutile. J'en al
eu la preuve aussitôt.

Il portait un costume d'un bleu
presque noir. Son visage , sous ce
lampada i re  qui  ressemblait à un pro-
jecteur de théâtre pour féerie triste,
paraissai t  p lus secret , plus tour-
menté encore.

— Josiane a eu une rechute gra-
ve. Et c'était vous qu 'elle appelait ,
vous seule.

Se rendait-i l  compte de l'étran-
geté pa th é t ique  de cette scène, dans
une  rue où les lampadai res  fai-
saient  songer aux cierges d'une ca-
thédra le  géante ?

— J'aurais dû empêcher votre
départ !

La voix était  brève. Celle d' un
étranger pressé de conclure un
marché et de disparaî t re  au p lus
vite.

— Malheureusement , trop de cho-
ses d ' impor tance  secondaire  ont
accaparé mon a t t en t i o n  et m 'ont
empêché d' in tervenir  au moment
voulu.

Une voiture passa , les phares
en veilleuse , et d isparut  en direc-
tion du carrefour.

— Quand j 'ai voulu agir , il était
trop tard déjà !

Il ne songeait pas à dissimuler
sa colère.

avez prêté a t t en t ion  aux stup ides
propos qu 'elle a pu tenir...

Elle l u t t a i t  contre le vertige.
Et contre le désir sauvage de se
blo t t i r  sur la poi t r ine  de cet hom-
me dont  l ' image n 'avait  cessé de la
hanter .  Cet homme qui éta i t  le pre-
mier , le grand amour  de sa vie...

—- Sur la table de la b i b l i o t h è que ,
j 'ai découvert le penden t i f  que je
vous avais  remis un soir , dans le
parc...

Il posa ses mains sur les épau-
les d'Isabelle.

— Pourquoi  avez-vous fa i t  cela?
Pourquoi  ? Je veux la vérité !

L'espace d' une  seconde , elle hé-
sita.

— J'ai es t imé que c 'étaient là des
gages que ne recevait  aucune in-
f i rmière  au monde  !

Il la regarda dans les yeux.
— Des « gages » ! Comment  osez-

vous prononcer  un mot pareil ?
Elle eut  le courage dc ne pas

dé tpurner  la tê te , de sou ten i r  ce
regard qui  la fa scinait.

— Ne m 'aviez-vous pas engagée
en qua l i t é  de garde-malade ?

11 s'écarta d' elle. Et , d' une  voix
sourde :

— Vous prenez plais i r  à tout dé-
poétiser, à tout saccager ce soir !

Elle n 'a b a n d o n n a  pas la lut te.
Elle sava i t  que son destin se jouai t ,
à cette minute- là .

— Je vous demande  pardon. Sans
doute, suis-je maladroi te , mais ne
croyez-vous pas que d'autres, avant

moi ,, se sont chargés de tout dé-
ppétiser et de tout saccager au
« Manoir  Bleu » ?

Ce fut lui qui dé tourna  les yeux.
— De qui  voulez-vous parler ?

De Josiane ?
Elle garda le silence. Elle se de-

m a n d a i t  avec angoisse pourquoi il
é ta i t  venu.

— Josiane ne peut être mise en
cause. Je vous ai d i t , le soir de
votre arrivée au « Manoir Bleu »...

Elle l ' in te r romp it.
— Il ne s'agit pas d'elle !
Le si lence , une  fois encore , dres-

sa un m u r  e n t r e  eux. Enf i r i , avec
len teu r , il p rononça  :

— Si c'est à Béatr ice Malloy que
vous songez...

Tl n 'acheva pas sa phrase.
D'au t res  voi tures  passèrent. Puis ,

fies silhouettes anonymes  longèrent
le t ro t to i r  et d i sp a r u r e n t  en direc-
t ion  du carrefour .  Mais ce n 'é ta ient
ni  la rue , ni les voi tures  fug i t ives ,
ni les silhouettés aux contours va-
gues qui sépara ient  irrésistiblement
Jean Serragnes et Isabelle Larsa c '.
C'étai t  l'image triomphante d' une
femme, dont les cheveux à l' endroi t
des tempes se te in ta ien t  de reflets
hlnncs .  Une femme dont le sourire
portait en lui  toutes les menaces,
tous les secrets du monde...

— Et m a i n t e n a n t  ? Votre sœur
est-elle rétablie?

Une question banale. Comme pour
rompre une inutile et cruelle magie.

— Le docteur mV'assuré qu'elle
était hors de danger.

Des phrases... Des phrases de tous
les jours t a n d i s  que le coeur bat
avec sauvagerie.

—- Il a conseillé un changement
radical  de c l ima t  et de site. J' ai
c ra in t  à un moment  que Jos iane ne
se révolte à l'idée de q u i t t e r  la Fran-
ce. Mais elle a accepté avec séréni té
la perspect ive  d' une  visite assez lon-
gue à l 'étranger.

Le ton était  monocorde. Comme
celui  d' un acteur, qui  ne « d o n n e »
pas son tex te  pendan t  les répétitions
a f i n  do garder  sa fougue ct son gé-
n i e  in t ac t s  pour le soir de la « géné-
rale ».

— J'ai peut-être tort de crier vic-
toire t rop vite , mais  son a t t i t u d e  et
son a t t a c h e m e n t  me laissent espérer
qu 'elle a renoncé e n f i n  à son impos-
sible id y lle avec Serge Daroff .

Tandis qu 'il par la i l , m i l l e  pensées
fol les , rap ides , con t rad ic to i r e s , se
heurtaient dans la tête d'Isabelle.
N 'étai t-ce pas parce qu'il l'a i m a i t ,
parce qu'il ne vou la i t  pas la perdre ,
qu 'il se t rouva i t  là au jourd 'hui  dans
c r l t e  rue si éloignée du « Manoir
Bleu » ? N'étai t -ce  pas parce qu 'il
tena i t  à elle qu 'il a v a i t  fa i t  ce voya-
gé auquel  rien , ni personne ne l'obli-
geait ? Et pourtant . . .  pourtant  s'il
l'a i m a i t , n 'a u r a i t - i l  pas dû s'opposer
de toutes ses forces à l'aboutisse-
ment de ce complot sordide entre

.Laure Demagny et Béatrice Malloy?
N'aurait-il pas dû , au lieu de lui re-

hnctlre ce pendent i f  orné dc rubis ,
la prendre dans ses bras et lui ju-
rer que le règne de Laure Demagny
était t e rminé  pour toujours  ?

11 y a t a n t  ct t a n t  de façons de
prouver son amour à quelqu'un qui
gue t t e  la moindre  offrande. . .

— Ce Daroff , pour l ' ins tant , a dis-
paru de l'horizon. Fasse le ciel que
je ne le rencontre  plus jamais  sur
ma route !

Prisonnière au milieu de ce tour-
bi l lon de pensées , Isabelle ne savait
laque l l e  choisir , à laquel le  s'accro-
cher... Dans son âme , une  prière ,
une  seule : pourvu qu 'il me dise qu 'il
est venu parce qu'il m'a i m e  !

Presque aussi tôt , son espoir fut
dé t ru i t  par  cette phrase de l'hom-
me :

— Dès que Josiane s'est sentie
m i e u x , elle m'a supp lié de vous r».
trouver .

Il n 'y ava i t  plus de magie , plus da
prière, plus de c h i m è r e  t end re .  Mais
deux  êtres , face à face , semblables à
des é t rangers .

— Elle voula i t  à tout prix que ievous remet te  cette le t t re , dans  la-quel le  elle vous révèle san.s doutedes choses qu 'elle n 'a pas osé meconfier.
Isabelle se sais i t  de la longue  en-veloppe b l anche  et la décacheta d' unmouvement saccadé .

(A suivre.)
— J'ignore pourquoi Béatrice

Malloy a jugé bon de se mêler de
choses qui ne la concernaient en
rien ! Et j 'ignore pourquoi vous

L'invitée du destin

Poussette
moderne, en bon état, h
vendre. Tél. 8 41 59, au_c
heures des repas.

Beaux poussins
c Bleu de Hollande »,
Fr. 1.50 la pièce.

Beaux canetons
t Pékin géant et kaki »,
très robuste, vingt Jours,
Fr. 3.— la pièce.

Belles poussines
< Leghorn », pure race,
S mois, Fr. 11.— la piè-
ce, 2 mois, Fr. 8.— la
pièce, de bons croise-
ments. 3 mois, Fr. 10.—
la pièce.

Robert Thevenaz, Parc
avicole, Bôle, tél . 6 30 67.
Expédition partout.

LE BON
FROMAGE

POUR FONDUS
chez

H. MAIRE
Rua Fleury 18

STUDIO
COMPLET

en bols clair, style sué-
dois, soit : un beau
meuble entourage en
deux parties, un côté
formant tête de Ut , avec
coffre à literie, un côté
avec portes coulissantes
et verre ; um divan mé-
tallique, un protège-ma-
telas à ressorts ( garan-
tie de 10 ansl, un jeté
avec trois volants, un
guéridon dessus noir ,
deux fauteuils rembour-
rés, recouverts d'un so-
lide tissu d'ameuble-
ment d e u x  couleurs,
rouge et gris. Le tout à
enlever pour 550 fr.
Part payé.
W. Ki i r th , avenue de
Morges 9, L a u s a n n e .

Tél. 24 66 66

A vendre pour
cause de départ :
1 Ut avec matelas en
crin animai, 1 table de
nuit, 1 commode, chai-
se, mobilier en rotin ,
table de cuisine et 4 ta-
bourets, tajpis, setlles en
zinc, quelques sacs de
bols,

HABITS D'HOMME
taille moyenne, état de
neuf. Le tout à bas prix.
S'adresser : Bachelin 8.

A vendre un

Loulou
de Poméranie

brun, mâle, de 4 mois.
Tél. 5 89 93, entre 18 h.
et 19 h. PARQUELmi

%¦ . t , . . i . . .. . .  . ' . . ¦ ¦ I

Philippin & Rognon - Neuchâtel

PARQUETS LINOLÉUM
en touB genree PLASTOFLOOR

SUCOFLOR
Ponçage
Réparations DALLES AT
Imprégnation 

+ pLAST|QUES
Service rapide Toutee couleurs
5fl. Plerre-à-Mazel — Tél. 6 52 64

GRAND CHOIX EN SI

POI SSONS S
frais du lac, de mer et filets P

FUMÉS, SALÉS, ET MARINES |p

LEHNHERR FRèRES I
GROS et POISSONNERIE Tél . 5 30 92 fe|
DÉTAIL Place des Halles Neuchâtel fïi
Expédition à l'extérieur - Vente au comptant Bf éi

Nouveauté : SIEMENS Orette + REXT0N lunette acoustique

f d e  

qualité éprouvée et de grande efficacité. Appareils invisibles •§ '
et agréables à porter. II est de votre intérêt d'essayer ces nou- °" • . '
veautés. Nous vous invitons à assister à noire _ §

Démonstration gratuite à NEUCHÂTEL g j
Vendredi, 26 août, de 10 h. à 12 h. el de 14 h. à 18 h. 30 l |

Radio Porret, rue du Seyon =. £ ^ S . .

Grand choix de marques suisses et étrangères > > z <

B O NPaiement à parfir de Fr. 25.— par mois

f( ^c Toujours à la mode, choix varié de coloris nouveaux. Prix
avantageux. Jaspé, marbré, granité, ombré, super-ombré aveo
et sans filet . Epaisseurs : 2,0 - 2,5 - 3,2 mm.

s|s Un fond en linoléum Incrusté Glubiasco aux teintes vives etr Jeunes Pr. 15.— le m: rendu posé.
f ;)< Pose en quelques heures ! Du plaisir pour 30 ans |

£ J|S A disposition : devis, échantillons. Plusieurs poseurs qui aiment
"j leur profession et soignent les travaux de poses.

s|c Nos offres et renseignements sont sans engagement pour vous.

j NEUCHÂTEL Tél. No (038) 5 59 12

jZ Prochain cours
*V de répétition...

Nous servons
des abonnements militaires

de 3 semaines
au prix de

Fr. 2.30
Le versement doit être effectué
d'avance sur notre compte postal

IV. 178 ou à nos guichets.
Administration de la

Feuille d'avis de Neuchâtel.

k ; 
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Maggi vous fait découvrir \ \̂vA^^ H ,p?
une nouvelle merveille culinaire: \ i l  ^-̂  "~***̂^ÊÊÊ - 0̂ ''
la nouvelle Sauce Maggi \ -* ^

J JJ . i ,¦/ '"' ÀM\ à lÈ ^V
piquante «Bigarade à l'orange» \ C/ _ y *  f kPit Ŝ^^ v \ fe(«Bigarrado = orange en \ \ j\ \ 

(/ TA' n  ̂ "A > / 1
provençal). Extraordinaire — \ \" \\̂̂ 0t0\ s~\n m
avec poulets, gibier, bœuf; \ —-̂ "̂ ^ (])  ^/Vf* hK ^T  ' Pi "¦ 

^
Et "' Iveau , jambon et brochettes; \  ̂ V ff \ V W Q - HTC*» ' J!-/classique avec du canard. \ S\ V \ i|p ^^ÊÊIS^^  ̂mt*Une sauce qui plaît à tous et \  ̂ ^ %^XX JÊr

\ ___________ 
:
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Sauce Curry vous sont offertes par ™ §1 
^̂  %*»

Magg i , le spécialiste des sauces et avec ça, Madame, deux nouveautés: m wk s B

Sauce Bigarade à l'orange i JF \& 
"'" - 'x W

bonne cuisine— vie meilleure avec Ŝ^̂ JLw \M0*̂

Ŵ mW ¦̂¦k^^rSS ̂ ^T^B I * De petites tranches d'oranges intactes grâce à/a
ea^aa, | f |̂̂fi^̂  ̂ Ĥi  ̂B sensationnelle dessiccation à basse température Maggi.
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[ VIANDE HACHÉE ]
V A V A N T A G E U S E  A
l_____L ____________
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Mouillettes 
5 œufs frais

avec 100 % de semoule de blé dur

A la cuisson 
résistance
exceptionnelle et rendement énorme

Emballage : 
5% net

2 paquets de 400 g. * 3-30 3.14

($L et un paquet gratuit

g| de 200 g.

Mûres
fraîches, teestnodses, 5 kg.
7 fr. 20; 10 kg. 14 fr.,
plus port. — G. Pedrloll,
Bellinzone.
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ESSAIS - COURSES
26 - 27 - 28 août !
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Sme épreuve

du championnat suisse r g

OLLON-VILLARS fi!

Nou s conn a i ssons déj à plus ieurs
date s a uxquelles se d ispute ro nt les
matches du tour préliminai re de la
coupe d'Europe d es champ ions. Les
voici :

GROUPE 2
Fridrichstadt  ( N o r v è g e )  - A j n x  ( H o l-

lande ) ,  le 31 août à Fr idr i chs tad t  (al-
ler) et le 7 septembre à Amsterdam
( r e t o u r ) .

IFK Kamraterna ( F i n l a n d e )  . I F K
Mtt lm tr  ( S u è d e )  : le 1er septembre  à
He l s ink i  ( a l l e r )  et le 28 septembre à
Malmœ ( r e t o u r ) .

Glenavon ( I r lande  du Nord ) - Wis-
mut Karlmarxstadt (Allemagne de
l 'Es t )  le 21 septembre à B e l f a s t  (ma tch
a l ler )  et le '28 septembre à Ane (match
re tour ) .

Aarhus (D a n e m a r k )  - Leg ia Varso-
vie ( P o l o g n e ) ,  le 21 sep tembre à Aar-
hus (match al ler)  et le 5 octobre à
Varsovie (match retour) .

Groupe 3
Reims (France)  - Esch-sur-Alzet te

( L u x e m b o u r g ) ,  le 7 sep tembre  à R eims
(match a l l e r )  et le 5 octobre à Esch
(match  retour) .

Limerick (Eire) - Young Boys Berne
( S u i s s e ),  le 31 août à Limerick (match
a l l e r )  et le 5 octobre à Berne (match
re tour) .

Hearth of Midlothians (Ecosse)  -
Ben f ica  (Por tugal ) ,  le 29 septembre, à
Edimbourg (match al ler)  et le 5 oetbre
à Lisbonne (match retour) .

Le calendrier
de la coupe d'Europe

des champions

Les championnats neuchàtelois
débutent ce prochain samedi

Sur les courts du Tennis-Club des Cadolles

Samedi et dimanche se dé-
rouleront , sur les courts du
Tennis-club des Cadolles, les
tours éliminatoires des tradi-
tionnels championnats canto-
naux de tennis.

Le Tennis-club du Mail , qui vient
d'éliminer Locarno par 5 à 2 dans le
championnat  suisse pan* équi pes, et s'est
q u a l i f i é  pour la f inale , qu 'il  disputera
cont re  le gagnant  de la rencontre  Lu-
cerne-Grasshoppers Zur ich , le 11 sep-
tembre, se promet de remporter comme
l'an dernier  une moisson de titres.

CATTIN ET SON TITRE
II alignera les mêmes joueurs de sé-

rie C que lors du championnat suisse,
i l'exception de Hofmann, au service

militaire.  Raymond Cattin défendra
bien entendu son titre contre les Capt,
Cavadini , Golaz , ses camarades de club ,
mais aussi les jeunes du T.-C. Cadolles
et les Chaux-de-Fonniers.

Chez les dames, Mme Vuil le  tentera
de prendre  sa revanche sur Mlle Li-
liane Crosa. Mlle Annemarle Studer ,
beaucoup remarquée l'an dernier déjà,
et dont les progrès sont constants, peut
également tenir  un rôle en vue.

En double et en double-mixte, de
belles empoignades sont aussi à pré-
voir.

ABSENCEE REGRETTABLE
On déplorera l'absence de Jean-Noël

DuPasquier, dojrit les prestations de
l'an dernier  f i rent  naî t re  bien des es-
poirs. Ce joueur est en Angleterre et 4
ne rentrera à Neuchâtel  qu 'en octobre:*

Le niveau du tennis neuchàtelois
n 'est év idemment  pas encore compara-
ble à celui de certaines autres régions
du pays , m a i s  des progrès cer ta ins
sont  enreg is t rés  d'année  en année, et
on peut penser que nos joueurs se
comporteront  m i e u x  encore dans l'ave-
nir. Ils ont déj à commencé.

R. Bx.

ll.l«_V.«_-'. ¦ - _^_- M,—,- «

Le grand absent de cette année :
Jean-Noël DuPasquier .

La première ligue romande
encore une fois à l'heure
des footballeurs valaisans

Malgré un sérieux remaniement de ses cadres

Ea première ligue romande
a complètement changé de vi-
sage à l'orée de la saison i960-
1961. Pour ce faire, elle n'a
pas eu recours à la chirurgie
esthétique. Le jeu des promo-
tions ct relégations comme ce-
lui dc la répartition géographi-
que lui a été suffisant.

C'est a in s i  que quatre de ses prota-
gonis tes  rie la saison dernière  ont dis-
paru : M a r t i g n y ,  à tout  se igneur  tout
honneur, qui a passé en l igue na t ionale
B, Soleure ( r e t o u r n é  dans  le groupe de
Suisse c e n t r a l e ) , T.S. B i e n n e  Boujean et
Derendingen , vic t imes de la relégation.
Pour  remp lacer ces va leu r s  plus ou
m o i n s  c o n s t a n t e s , on a l'a i t  appel à
deux néo-promus (X a m a x  et Rarogne) ,
à l'un des relégués de la l igue  na t io -
nale B (Langentha l )  et Ber thoud (qui

Kauer défendra cette saison
les couleurs xamaxiennes.

a perdu son habituelle dénomina t ion
de Burgdorf  pour retrouver la Suisse
romande) .

DEUX MÉTHODES
Deux de . ces nouveaux venus sont

capables de jouer  un rôle en vue dès
dimanche prochain , date de la reprise.
Ce sont na ture l lement  Rarogne et Xa-
max <iui , à l ' image de Versoix et
d'Etoile-Carouge ces dernières années,
voudron t  br i l ler  pour  leur  appar i t ion
dans cette série. Ces deux clubs ont
employé deux méthodes bien d i f fé ren-
tes pour parvenir à leurs fins. Raro-
gne a conservé son a rmature  de la sai-
son dernière et comptera donc sur  les
frères Troeger pour t enter  de réédi-
ter les exploits qui  lui ont valu la
promotion et une jolie carrière en cou-
pe suisse. Xamax , lui , a renforcé ses
cadres, avec no t ammen t  l'ex-» goal-get-
ter » de Lugano, Young Fellows et la
Chaux-de-Fonds Kauer , le Versolsien
Melano et le Hongrois  de Longeau
Dzlwoki.

LES AUTRES
R a r o g n e  et X a m a x  seront t o u t e f o i s

loin  d'être les seul s à briguer la suc-
cession dc Mar t igny .  l'ne fois  encore ,
en e f f e t , le V a l a i s  ré pond présent sur
tou te s  ses l ignes.  M o n t h e y ,  en p a r t i c u -
lier, qui possède ries i n s t a l l a t i o n s  ba t -
t a n t e s  neuves , voudra  en t i r e r  le béné-
fice , sans  par le r  rie Sierre,  sé r ieusement
s t i m u l é  par  la réuss i te  rie M a r t i g n y  ct
qui , l' an passe déjà , ava i t  échoué de
peu. Pa rmi  les au t res  « ou t s iders  », il

f au t  citer Etoile-Carouge qui  est rede-
venu une équi pe comme les autres  de-
puis l' envol de son entraîneur Garba-
ni et de ses « s t y listes » Bcrtschy, Bos-
son , Morand , etc., m a i s  qui a t rouvé un
avant -cent re  percutant  en la personne

SIX MATCHES
Voici le program me de la premiè-

re journée  de dimanche :
Boujean 84 - Eloile-Carouge ; For-

ward Morges  - Versoix ; M al l ey  -
Sierre ; Monthey  - X a m a x  ; P ayer  ne-
Berthoud et Rarogne - Langen thal .

de l'ex-Versoisien Dubois , Mal l ey ,  sous
la nouve l le  férule  d u r i i t  Ga rban i  et
Langen tha l , qui sera toujours un ad-
versaire  presque invulnérable sur son
terrain.

SOMBRE AVENIR
Pour les autres , l'avenir  est asseï

sombre, pour Versoix surtout , qui a
été le grand battu (sportivement par-
lant  du moins) de la campagne des
transferts  avec la perte de ses espoirs
Merlin et Hagen (Servette), de Dubois
(Carouge), de Melano (Xamax) et de
Paszmandy (Vevey).

S. T.

Belle manifestation
à la piscine des Combes
Une in té ressante  m a n i f e s t a t i o n  spor-

tive v ien t  d'avoir pour théât re  la p is-
cine des Combes, à Boveresse. M algré
le temps nuageux , on dénombra  près de
600 spectateurs.

Voici les p r inc ipaux  r é s u l t a t s  enreg is-
trés :

Concours de vitesse : lire catégorie ,
e n f a n t s  j u s q u 'à 10 ans , 50 m., nage
l ibre  : 1. Ed i th  Burcr , Sion , l'12"8 ;
2. Bernard Schneiter  ; 3. Michel Jean-
richard.

2me catégorie , 10 à 12 ans , 100 m.,
nage libre : 1. Charles Schneni. Fleurier,
2'Ï2"9 ; 2. Phi l i ppe Schccni , Fleurier ;
3. Elia Rnnzi.

3me catégorie , 12 à 14 ans , 100 m.
nage l ib re  : 1. Claude M a r t i n , Môtiers.
l'44"2 ; 2. A n d r é  Rosé ; 3. Jean-Jacques
Schirni , F l e u r i e r .

4me catégorie, 14 à 16 ans, 100 m,
nage l ib re  : 1. Michel  Weil, Couvet.
l'4R"5 ; 2. René  S u t t c r  ; 3. Claude
Reymond.

l'n c h a l l e n g e  é t a i t  o f f e r t  aux  moins
rie 20 ans .  11 r écompensa i t  le me i l l eur
t e m p s  sur 100 m. en nage l ib re  et a été
gagné par E. Bolincr , rie F leur ie r, en
l '42"fi .  Le m e i l l e u r  t emps  chez les f i l -
les a été réalisé pa r  M l l e  Claude Jor-
nori, Couvet , en l'51"8.

Concours d'élégance, — Il cons i s t a i t
en 25 m. rie nage style pur et un
p longeon : 1. ( e x - a e q u o)  C.arole Pe-
I h o u r i , Couvet , el P h i l i ppe Schoeni,
Fleurier.

Concours de p longeon. — Saut  d'an-
ge de .'I m.:  1. W i l l y  Koh le r , Couvet ;
2. Wil bel m Biirer , Sion.

D'a u t r e s  épreuves  eurent  lieu pour
l' o b t e n t i o n  ries lests suisses de nata-
t i o n  rie l ' I .A.N. ( I n t c r a s s,oc i a t i on  pour
la n a t a t i o n ) .  Os tes t s  compor ten t  des
difficultés croissantes tic 1 à 3.

Test 1 ; 8 p a r t i c i p a n t s , tous ont réus-
si.

Test I I  : 13 p a r t i c i p a n t s ,  12 ont
réuss i .  L'on enregis t re  1 abandon.  Il
est à no te r  ([lie ce test a été passé avec
succès par  M. A n s e r m e t ,  âgé rie 55
ans .  r é a l i s a n t  a i n s i  un exp lo i t  dont  on
peut  le f é l i c i t e r .

Test I I I  : .1 participants, 2 o n t  réus-
si ct 1 a a b a n d o n n é  à la s u i t e  d' u n e
p e r f o r a t i o n  d' un  t y m p a n .

Les spectateurs o n t  eu encore le p l a i -
sir  d'applaudir les « Deux Léons »,
d a n s  l eu r  numéro  rie p longeons  h u m o -
r i s t i ques a i n s i  que M. J.-P. Heinva n ,
m a î t r e  de n a t a t i o n , dans  une  démons-
t r a t i on  réussie.

Servette - Urania 2-0 (1-0)
Ce derby genevois fut languissant au

possible. II se déroula devant 3000
personnes. Servette obtint ses buts pat
Heuri à la 45me minute de la pre-
mière mi-temps et par Makay à la 27me
de la reprise.

Lausanne - Hapoel 3-3 (0-2)

• L'équipe nationale de Norvège jouera
très probablement cet automne à Malte ,
en Tunisie et au Maroc.
9 La phase finale du championnat
d'Union soviétique a débuté par une
surprise. Torpédo de Moscou a battu
Dynamo, son rival local et grand favori ,
par 1-0. Le but de la victoire a été
marqué , à trois minutes de la fin , par
l' avant-centre Gussarov.
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Les athlètes au Vatican
Les athlètes part icipant  aux Jeux

olympiques  viennent  de recevoir la bé-
nédiction du pape. L'audience, malgré
le cadre grandiose dans lequel elle se
déroula i t , a été d'une extrême simpli-
cité . Les athlètes s'étaient massés au
pied du trône papal , après avoir défilé
sous l'arc des cloches. Le pape est
arrivé à pied , escorté par les gardes
nobles.

M. Giul io  Andreot t i , président du co-
mité  organisateur  des Jeux , a présenté
les athlètes au pape , dans une courte
al locution en latin . Jean XXIII  a ré-
pondu dans la même langue.  Son dis-
cours a duré une dizaine de minutes .
Puis, M. Andreotti a offert au pape
une  statue en argent  de saint Jean
Bosco, réalisée par le sculp teur Pietro
Canonlca.

Premières sélections
La commission technique de la Ligue

suisse de hockey sur glace a convoqué
23 joueurs de onze clubs d ifférents
pour les premiers camps d'entraînement
d'Ambri (27-28 août) el d'ObersIdorf en
Allemagne (10-18 sep tembre).

Les noms retenus sont les s u iv a n t s  :
K i e n e r , Kiinzi , Stammbach , Schmidt  et
Gerber (Berne) ,  F. Jur i  (Ambri  P io t t a ) ,
Speidel , Catti , Thommen , Relier (Bàle),
Bassani , Berry, O. Jen.n y (Davos) ,  Mes-
serll ( Z u r i c h ) ,  Sa l zmann , H. T r u f f e r ,
P f a m a t t e r  (Viège) ,  Bagnoud ( M o n t a n a ) ,
Millier , H. Sprecher (Servet te) , Wit t -
wer ( L a n g n a u ) ,  Fr iedr ich (Vi l l a r s )  et
W . Kel le r  (Lucerne) .

Otto Schubiger, qui a arrêté le sport
a c t i f , H a n s  Riesch, par t i  pour l ' é t r an -
ger , el Hans  Pappa , t rop pris par ses
occupa t ions  p rofess ionne l les , n 'e n t r e n t
plus  en l i g n e  rie compte  pour la for-
m a t i o n  rie l ' équipe n a t i o n a l e .

Du nouveau au Real

Didi remplacé
par Simonsson ?

Le célèbre footballeur bré-
silien Waldir Pereira, pins con-
nu sons le surnom de « Didi » ,
a quitté Madrid hier soir pour
retourner au Brésil.

Didi a r ompu son c o n t r a t  avec le
Real  M a d r i d  et a l ' i n t e n t i o n  de signer
avec le club brésilien Botafogo.

Pour combler  son dépa r t ,  le Real
essaie de s'a t t a c h e r  les services du
célèbre a v a n t - c e n t r e  suédois Agne Si-
monsson'. Les pourparlers  sont déjà
fo r t  avances .  Au Real , on se montre
disc re t  et l'on d i t  que r ien n 'est
encore fait. Par contre, Simonsson est
plus prol ixe .  D'après lui, tout  est déjà
réglé et il se rendra  à Madr id  lund i
prochain pour la s i g n a t u r e  du cont ra t .

Il  a c e p e n d a n t  re fusé  rie c o n f i r m e r
les r umeur s  selon lesquelles il recevrait
200 ,000 f r ancs  pour son t r ans fe r t .

Qu n̂ PeBsez-f°ïs ?
¦'
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Ote-toi de là
que je m'y mette !

Qui prétendait que les matches dits
de réserves, qui précèdent les ren-
contres de ligue nationale dans le
championnat suisse de football

n 'étaient pas intéressants ? Erreur !
Même si l'on s'y ennuie pendant de
longues minutes, il y a généralement
toujours une phase qui mérite d'être

vue. Le Bienne-Zurich de dimanche
dernier n 'a pas fait exception. En se-
conde mi-temps, un joueur local a
fait une incursion dans le camp ad-
verse. Il avançait , balle au pied, mais
l'arbitre lui barrait la route . Incons-
ciemment, nous le supposons, car le
contraire serait grave ! Pas moyen de
passer pour notre Biennois, sinon en
changeant  de direction. Que faire ?
Il n 'hésita pas longtemps. Tout en
surveillant l'adversaire, il écarta 1 ar-
bitre d'un geste vigoureux et pour-
suivit sa course. L'arbitre ne fut  pas
le moins étonné !

La \.lt..\ . donne ses ordres

Floyd Patterson et Moore :
boxez !

M. Tony ÎWacerini, président
dc la National Boxing Associa-
tion » , a adressé des avertisse-
ments sévères à Floyd Pat-
terson et Archie Moore, respec-
tivement champions du monde
des poids lourds ct des mi-
lourds.

M. Macéroni a déclaré que si Pat-
terson avait  l ' i n t e n t i o n  de défendre
son titre contre  Ingemar  Johansson ,
il devait le faire cette année même,
sans quoi il lui faudra rencontrer
un au t re  chal lenger .

A propos d 'Archie  Moore , M. Macé-
roni a f a i t  remarquer  que le champion
n'avait  pas dé fendu  son t i t re  mondial
depuis le 12 août 1959.

— Nous l'avons déchu le 13 février
dern ie r , mais nous  sommes revenus  sur
no t r e  déc i s ion  en ra i son  r ie  son âge
et de son palmarès .  Il a v a i t  p romis
de dé fendre  son t i t re  contre l 'Al lemand
F.ric Scboeppncr. Or , le combat n 'a
pas eu l ieu  ; il n 'y a même pas de
contrat signé.

La rédaction des sports dispose, dès
aujourd 'hui , d'une place plus consi-
dérable que d'habitude. Il en Ira
ainsi Jusqu 'au 12 septembre. Jeux
olympiques obligent ! Pour ces Joutes,
qui  connaî t ront  un succès sans pré-
cèdent , comme d'ailleurs pour chaque
manifestat ion d'importance, notre
Journal  s'est organise afin de satis-
faire ses lecteurs. La formule restera
la même. Nous condenserons certains
textes. L'essentiel, â notre avis, n 'est
pas de déverser des tonnes de copie ;
c'est que tout y soit ; de façon con-
cise ; pour ne pas lasser le lecteur,
qui, à Juste titre, aborde sans en-
thousiasme des textes trop longs.

Grâce â ce supplément, 11 nous sera
possible de conserver nos rubri ques
habituelles. Le championnat suisse de
football , qui vient de commencer,
s'annonce passionnant. Il eût été re-
gretta' l e  qu 'on le sacrifiât ! Ou qu 'on
sacrifiât d'autres manifestations ! Que
chacun se rassure, ce ne sera pas le
cas I

Va.
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0 Pour le prochain Tour cycliste d*
Catalogne , qui commence le 4 septem-
bre prochain, Miguel Poblet sera cap i-
taine de l 'équip e inscrite par te marque
italienne Ig. L'équipe comprendra les Ita-
liens La Ciopa , Dante, Accorda. Assirelll ,
Magral et peut-être Kazlanka et l'Anglais

Communiqué officiel \«> 5
Sanctions et, pénalisations. — Fr. .5.—

d'amende ; Hofer Claude. Cortaillod Ib
geste antisportif ; Cameroni Willy. Hau-
terive II. geste antisportif ; Veluzat Da-
niel , Salnt-Blalse I. conduite antisportive
Gerber Reynold . Saint-Biaise I . conduite
antisportive ; Marti Eric . Salnt-Blalse I
réclamations continuelles ; Vlgano Anto-
nio , Couvet I , Jeu dur. Fr . 10.— d' amen-
de : Lanzarlnl Oreste. Saint-Blalse I . ré-
clamations continuelles et conduite anti-
sportive ; Calame Jean-Pierre . Noirai-
gue I, Insultes â l'arbitre ; Godât Roger
Le Locle I. Insultes à l'arbitre.

Suspension : Racine Jean-Pierre . Cour-
telary I , 28 août et 4 septembre.

M o d i f i c a t i o n  au calendrier.  — lime li-
gue : Le Parc I - Fleurier I 30 octobre
Fleurier I - Hauterive I 6 novembre
Ticino I - Fontainemelon I 6 novembre
Comète I - Le Locle I 6 novembre
Etoile I - Tlclr.o X 13 novembre ; Fon-
tainemelon I - Le Parc I 13 novembre .
Illme ligue : Saint-Blalse I - Colombier
II 20 novembre : Couvet I - Auvernier I
20 novembre. IVme ligue : Audax II -
Corcelles I 6 novembre.

Rappel aux  arbitres. — Il est rappelé à
MM. les arbitres que les résultats des
matches doivent être transmis par télé-
phone le dimanche soir entre 18 et 19
heures k M. Alfred Pellaton . k Marin
(Tf 038 7 54 76). En cas d'absence, appe-
ler M. Gilbert Droz (Tf. 038 7 55 19.

Hommes de confiance. — Pour tout ce
qui concerne les renvois de matches, les
clubs doivent s'adresser à M. Pellaton .

En cas d'Impraticabilité des terrains , les
clubs voudront bien s'adresser k M. Pel-
laton pour le Vignoble et le Val-de-Tra-
vers, et h M. Albert Biltlkofer . k la
Chaux-d*-Fonds (Tf . 039/2 34 16) pour les
Montagnes, le Val-de-Ruz et le vallon de
Salnt-Imler.

Comité central A.C.N.F.
Le secrétaire : le président :
J.-P. Gruber. Q. Darbre.

Association cantonale
neuchâteloise de football

0 La délégation polonaise au congrès
de la fédération internationale d'athlé-
tisme, qui doit ouvrir sea débats à Rome
le 30 août prochain , poseim sa candida-
ture pour l'organisation diss champion-
nats d'Europe de 1966. La délégation po-
lonaise soulèvera également la question
de l'organisation future des champion-
nats d'Europe Juniors. Elle envisage par
ailleurs de demander que, dans les
épreuves féminines, le 80 m. haies soit
porté k 90 ou 100 mètres.
0 Le boxeur américain Jimmy Hornsby,
vainqueur l' an ditrnleT dm Français Aïssa
Ha.sha__, a battu Ortegon par k. o. au
6me round.

% Soleure s'étant désisté, c'est Yverdon
qui orga nisera au cours diu prochain
week-end (27-28 août) le tour final diu
championnat suisse de première ligue de
water-polo, qui réunira : Schaffliouse,
Bienne et SN. Lugano . Dans le cadre de
ce tournoi , les cinquièmes des trois grou-
pes de première ligue (SK. Berne, Saint-
Gall et Martigny) s'affronteront dans
une poule devant désigner le douzième
club appelé k participer au champion-
nat suisse 1961 de ligue nationale B.

Le champion d'Europe des poids moyens , l'Allemand Gustave Scholz , candidat
au titre mondial, n'a pas eu la partie facile à Berlin, contre le champion d'Ecosse
Mac Cormack. II gagna aux points à l'issue de dix rounds acharnés. Nous
le voyons ci-dessus, réussissant un « gauche » à la tempe du courageux
Mac Cormack. Scholz aurait l'intention d'abandonner la comp étition dans une
année. Qu'on lui ait donné ou non sa chance pour le litre mondial I

Lui aussi, commence a sentir peser le poids des ans I

m Ces boxeurs ne se sont pas ménages

Hier soir
en match d'entraînement

Cantonal a dispute hier un
match d'entraînement sur la
pelouse du Neufeld qu'avaient
foulée, il y a quelques jours,
les prestigieux athlètes amé-
ricains.

Les footbal leurs  neuchàtelois ren-
con t ra ien t  Berne qui , on le sait, mil i te
dans la même ligue qu'eux. Ils gagnè-
rent par 4-0 après avoir mené par
2-0 à la mi-temps. Ces buts fu ren t
marqués par Michaud , Froidevaux et
Luc Wenger (2).  Que penser de cette
rencontre ? Ce fu t  un bon galop d'en-
t r a înemen t  qui confirma que le secteur
défensif , y compris la l igne  médiane,
donne satisfaction. Tous les problèmes
ne sont hélas pas résolus en attaque.
Malgré les quatre buts !

Cantonal  joua dans la formation
suivante  !

Weber ; Chevalley, Furrer ; Raboud
II, Magnin , Péguiron ; Raboud I,
Michaud , Froidevaux, Bécherraz, Wen-
ger.

Cantonal gagne contre Berne
au Neufeld

S u r  les autres stades

Match disputé hier soir au stade du
Pré-Domon à Aile. Les buts chaux-de-
fonniers ont élé marqués par Morand
(2), Frigerio et Antenen.

En première mi-temps, Chaux-de-
Fonds Introduisit Christen, l'ex-joueur
de Xamax que remplacera Sommerlatt
en deuxième mi-temps. La différence de
ligue se lit sentir dès le début, mais
les 2000 spectateurs eurent le privilège
d'assister a une partie plaisante et d'une
correction parfaite. Notons que Gigan-
det, ancien joueur chaux-de-fonnler , et
centre-avant de Aile ne jo uait pas. II
s'est blessé au cours d'un match d'en-
traînement.

Aile - Chaux-de-Fonds
0-4 (0-2)

0 Quatre tireurs se sont distingués k
l'épreuve des Amls-tlreurs de l'Est or-
ganisée à Hauterive. Ce sont MM. Mau-
rice Wenger (85 points), Arnold Rossel
(83) ,  Oscar Brônimann (83 ) et Arthur
Richard (83).
0 Douze membres de la Société de tir
au petit calibre de Cernier ont parti-
cipé au tir cantonal fribourgeois à
Bulle.

Quatre des tireurs s'y sont particuliè-
rement distingués. Ce sont MM. Samuel
Renaud , Cernier , 510 points et André
Mosset , Cernier , 507 points, qui ont ob-
tenu la grande maîtrise et MM. Michel
Favre , Cernier , 501 points, et Plerer Ga-
con , les Geneveys-sur-Coffrane, 497
points , qui se sont contentés de la pe-
tite maîtrise .
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Le c h a m p i o n n a t  d Al l emagne  s est
p o u r s u i v i .  Les r é s u l t a t s  de la seconde
journée lurent les suivants :

Ligue Sud : Francfort  - Ftirth 1-0 ;
Ulm - Reutl iugen 3-2; Stuttgart-Schwein-
fur t  2-0 ; Waklhof Mannneim - Bayern
Munich 4-4 ; Kickers Offenbach-Elntracht
Francfort 2-1;  Nuremberg - Jahn Reg-
gensburg 6-0 ; Carlsruhe - Mannhelm 1-0;
Munich - Bayern Hof 2-5.

Ligue Sud-Ouest : Sarrp Sarrebriick -
Plrmasens 2-1 : Phbnlx Ludwi*;shafen -
Franckenthal 1-0 ;. Elntracht Kreuznach-
Borussia Neunklrchen 1-1 ; Mayence - Sar-
rebriick 2-3 ; Neunedorf-Nlederlahnsteln
1-0 ; Sarrebriick - Ludwlgshafen 3-1 ; Tura
Ludwlgshafen - Elntracht Trêves 4-0 ;
Kaiserslautern - Wormatla Worms 2-1.

Ligue Ouest : Bochum - Sodingen 2-1 ;
Dulsbourg - Cologne 2-6 : Schalke-Borus-
sia Mbnchen 'Gladbach 2-4 ; Hamborn -
Mciderich 0-0 ; Mari Huis - Rotweiss Essen
0-0 ; Preussen Munstcr-Rothweiss Ober-
hnusen 2-2 ; Westfalia Herne-Borussla
Dortmund 3-2 ; Victoria Cologne-Aleman-
nla Aix-la-Chapelle 4-6.

Ligue Nord : Hnmbourg-Altona 4-0 ;
Werder Brème - LUbeck 3-1 ; Hanovre -
Holstein Kiel 3-1 ; Concordla Hambourg-
Bremerhnven 2-2 ; Elntracht Brilnswick-
Hllde_helm 2-2 ; Osnabrttck - Bergedort
1-2 ; Neumiinster - Oldenburg 0-0 ; Paull-
Held 7-1.

Ligue de Berlin : Spandau - Tennis
Borussln, 1-0; Tasmanla - Berlin 2-3; Her-
tha Zehlendorf - Hertha 0-1 ; Kickers -
Victoria 1-0 ; Vacker - SUdrlng à-l.

Au championnat d?Allemagne

Nuremberg en verve

H e n n i  a Home  sons la p ré s idence  du
Suisse  Ke l ler , la f é d é r a t i o n  in terna-
tionale d' aviron a a t t r ibué  à lu Suisse
l' organisation pour  1962 des premie rs
champ ionnats du mande. Mis  sur p ied
par l'association des clubs d' ttvirnn de
Lucerne , cel le  compétition aura lieu
du 6 au 9 septembre  sur  le bassin du
Rolsee , Pour les prochains champ ion-
nats d 'Europe , qui  se dérou leron t  en
lf lf i l  à Prague , les dates  su ivantes  ont
été retenues : 17-20 août pour  les
épreuv es féminines, 20 août congrès ,
2. -27 août épreuves  masculines.  E n f i n ,
ttpri's avoir repoussé d' une année  en-
core lu réadmission de lu f é d é r a t i o n
d'Israël, les dé l éguas  ont reconduit
p o u r  un nouvel  exercice le comité sor-
tant , p rési tlé  pur le Zuricois Thomas
Keller .

La Suisse organisera
lés championnats du inonde

La Société N a u t i q u e  de Neuchâtel,
créée en 1885 , f ê t e  cet te année le T.mie
anniversaire de sa fonda t ion .  A cette
occasion , elle organisera , dimanche 11
septembre , devant  le quai Ostcrwuld ,
les ré gates de la f é d é r a t i o n  des Sociétés
d' aviron des Lacs jurassiens, qui com-
prend les clubs des ré g ions des lacs de
Neuchâtel  et Bienne , le long des rives
de l 'Aar ainsi que les clubs de Bâle.

Ces courses se dérou leron t  sur 1Ô00
mètres. Leur dé part  est prévu près de
Serrières.

Elles seront retransmises par t sans
f i l * avec In collaboration de l 'Associa-
tion romande des troupes de transmis-
sion.

La Société Nautique
fête un anniversaire

La performance du Canadien Harry
Jérôme , 10" au 100 m., réalisée le 17
ju i l l e t  i960 à Saskaaton (Canada) , qui
consti tue le record mondia l  de la dis-
tance, ne sera probablement  pas sou-
mise à l 'homologat ion off ic ie l le  lors de
la session du conseil de la Fédération
internationale d'athlétisme, qui se tien-
dra à Rome, les 26 et 29 août pro-
chain.

M. Jack Davies , délégué canadien à
la commission technique, n 'a en effet
pas encore reçu , malgré sa demande,
le rapport off ic iel  sur les conditions
dans lesquelles cette performance a
été réalisée.

En revanche, le résultat iden t ique
réussi par l 'Allemand Hary à Zur ich ,
le 21 ju in  1960, sera lu i , présenté pour
homologation lors de la réunion du
conseil de la F.I.A.

Record non homologué

On a procédé hier soir au tirage
au sort du t o u r n o i  o l y m p i q u e  de hoxe.
On du t  s'y prendre à deux fois car
on constata... un peu ta rd , qu 'il y avai t
dos nombres impai rs  d'engagés. Lé
poids mouche bernois Chervet sera
dispensé du premier  tour .  Au second
tour , il croisera les gants avec le
Thaï landa is  Poonpnl.  Son frère af-
f rontera  au premier tour  le M exicain
Zaldivar.

Chez les poids wel ters , Mêler ren-
contrera l'Uruguayen Martlnrs au pre-
mier tour  alors que dans  les poids
moyens, BUchl aura  pour  adversaire
l'Anglais Addison.

Cn connaît les adversaires
des frères Chervet



COURS de RÉPÉTITION < 60 »
Vous serez bien équipé en choisissant
vos accessoires à nos rayons spécialisés

Chemise militaire i^SO
façon ordonnance, en croisé gratté, avec épauletles [ JBSB

^| oYolÇ rayonne noire Mm

Chemise d'officier «a 780en superbe popeline sanforisée , modèle soi gné, œ B *̂  ̂
avec épauletles ¦ **

vIOVuTë pure laine noire t»v

Maillot interlock Slip interlock
295 095

en pur coton blanc ______¦

Rasoir de sûreté 20 lames « Ambassador »
«Gillette» |35 -.95
Brosses à dents Etui à brosse à dents

I50 1" -.95 -.75
Savonnières Savons de toilette

-.75 -95 -.75
A chaque client nous remettons à titre gracieux un flacon d'eau de Cologne

« Cinq de Molyneux »

COUVRE
c^/v^W€*2^̂  S.A.

N E U C H Â T E L

UNE PARODIE COMIQUE IRRÉSISTIBLE... T^l < SB OS I TOUS LES S°'*S A 2° h" 3° 18
UNE ACTION EFFRÉNÉE... DES GAGS TORDANTS ! MERCREDI " SAMEDI " DIMANCHE fig

! I SÉANCES, A 14 h. 30 ET 20 h. 30 p

1 L HERITIER DE ZORRO... 1 2 HEURES DE FOU-RIRE I
(PARLÉ FRANÇAIS) | | B

AVEC LES VEDETTES DU CINÉMA ITALIEN WALTER CHIARI - DELIA SCALA - VITTORIO GASSMANN g|

OUVRIÈRES
sont demandées en fabrique,
pour travaux faciles d'horlogerie.
Semaine de cinq j ours. S'adres
ser à FLORIMONT S. A., 9, fau-
bourg du Lac, Neuchâtel.Ouvrières sur machines

à tricoter automatiques
Nous cherchons quelques ouvrières
habiles pour être mises au courant
sur machines à tricoter automati-
ques. Bon gain . Faire offres à la
fabrique Viso, Saint-Biaise, tél.
7 52 83.

Nous cherchons une

i secrétaire
sachant parfaitement le français et l'allemand, attachée h la comptabilité

générale. Trava il indépendant et varié ; conditions sociales intéressantes.

Un samedi sur deux libre. Entrée immédiate si possible.

Offres à FIBRES DE VERRES S. A., Magnolias 2, LAUSANNE.

Entreprise industrielle du Vignoble enga-
gerait immédiatement ou pour date à con-
venir :

comptable
capable d'établir situations intermédiaires et
de tenir comptabilité industrielle (prix de
revient) . Langue maternelle française , bon-
nes connaissances de l'allemand désirées.

Faire offres manuscrites avec curriculum
vitae et photo , sous chiffres F. F. 3707 au
bureau :-<de la Feuille d'avis.

IINMMIIKIIII IIMIIII IIIIIIIII IIIMIttHIIIIIIIIMt III Util IMII M lllllltllllt

KRAUER MÉCANIQUE ,
Fahys 73, Neuchâtel, cherche i

mécaniciens de précision
et j

aide-mécaniciens
ayant quelques années de prati que. \Semaine de cinq jours. Faire offres i
ou se présenter. Ë
,,,,, ,1, ,,iiii,i,,,,iiiiiiiin,i,iii,iMi,iiiiii,,,,i>,ii,ii,iiliiiï

Fabrique d'horlogerie engagerait
personne active et consciencieu-
se, capable de s'occuper d'une
manière indépendante de son
service

E M B A L L A G E
Faire offres ou se présenter au
bureau de PREC 1MAX S. A., Neu-
châtel-Monruz.

Nous cherchons

PERSONNEL
MASCULIN

en vue de formation facile. —
S'adresser à Leschot & Cie , ca-
drans, Mail 59, Neuchâtel , tél.
5 84 44.

Importante fabrique de cadrans cher-
che

COLLABORATEUR
ayant une bonne formation commer-
ciale et expérience si possible dans
l ' industr ie horlogère.
Personne s'intéressant aux problèmes
de fabr icat ion et aimant les responsa-
bilités aurait  possibilité de se créer
bell e situation. Prière d' adresser offres
de services manuscrites avec curricu-
lum vitae , copies de certificats et pré-
tentions de salaire sous chiffres P.
5050 J., à Publicitas, la Chaux-de-

¦ Fonds.

OUVRIÈRES
habituées anx travaux fini, soigneu-
ses et de confiance, seraient enga-
gées.
Se présenter à Fabrique Maret, Bôle.

Restaurant Beau-Rivage engagerait :

Sommelière-fille de salle
place stable à l'année ; gain inté-
ressant.

çhw-- y - . > ¦ k '- ' '¦

Garçon d'office»
Se présenter ou écrire au restaurant
BEAU-RIVAGE, Neuchâtel.

MÉCANICIENS
OUVRI ERS
OUVRIÈ RES

Engagement : s'adresser ou se
présenter à

ADAX
atelier de décolletage

Peseux NE)

ATELIER
Quartier Parcs - Brévards cherche

OUVRI ÈRES
pour quelques heures par jour . Ho-
raire selon convenance. Faire of-
fres sous chiffres E. L. 3822 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

LOOPI NG S.A.
MANUFACTURE DE RÉVEILS
CORCELLES-NEUCHATEL

engagerait tout de suite

OUVRIÈRES
consciencieuses et habiles pour
travaux d'horlogerie. Débutan-

'- tes seraient mises au, courant.
Semain e de cinq jours.

FLUCKIGER * Co, fabrique de pierres
fines , 2, avenue Fornachon , à PESEUX ,
cherchent

OUVR I È R E S
de confiance pour visitage et autres travaux
fins . Semaine de 5 jours. Travail à domicile
exclu.

Vendeuse
pouvant tra vail ler  seule est de-
mandée pour le débu t de septem-
bre. Adresser offres écrites à S. Z.
3815 au bureau de la Feuille d'avis.

Maison Dcgournois & Cie
cherche

viroleuse s-centre uses
en atelier ou à domicile . S'adres-
ser : Ecluse 67.

s

FABRIQUE CH. HUGUENIN
PLAN 3

cherche

G R E N E U R
sur cadrans. — Se présenter ou télé-
phoner au 5 24 75.

On cherche

ouvrières
habiles et consciencieu-
ses. Semaine de 6 Jours.
Tél. 5 85 79.

On cherche une

jeune fille
propre et active, pour
aider au ménage et
pour travaux faciles de
Jardin. Bonne occasion
d'apprendre la langue
française ; oongés régu-
liers. Mme GaJJilno, Su-
chlez 54. Tél. 5 27 84.

Nous engageons

monteurs- électriciens
qualifiés , ainsi que

aides-monteurs
i Places stables et bien rétribuées. Fonds

de prévoyance.
Adresser offres manuscrites et certi-
ficats à V. Vuilliome.net & Cie S. A.,
Grand-Rue 4, Neuchâtel.

•••••••••••••••••••••••••••••••• •• On demande un bon £

• mécanicien •
• et personnel masculin et féminin. •
f Fabrique de cadrans R. .Tobin & Co, 5
S Peseux , Chapelle 24. Tél. 8 43 55. •
• . •

Nous cherchons pour entrée im-
médiate ou date à convenir

1. jeunes filles
connaissant si possible le spiro-
graf .

2. metteurs (ses) en marche
3. emboîteurs

S'adresser ou se présenter à la
fabrique d'horlogerie Froide vaux

' S. A., ruelle Vaucher 22, Neuchâ-
tel.- . _ - .,$ ., - , -. •. ffiJVvrv

Maison de commerce de la ville
cherche

CHAUFFEUR W n*.
robuste et de toute confiance.
Adresser offres écrites à B. I.
3819 au bure au de la Feuille

d'avis.

COMPTABLE
expérimentée , habituée â travail indépendant
et à responsabilités , cherche à changer de
place. Désire occupation de préférenc e à la
demi-journée. — Faire offres à case pos-
tale 746 Neuchâtel 1.

On cherche, pour un
à dieux mois,

DAME
d'un certain âge, pour
soigner une dame âgée
pendant sa convalescen-
ce. Hôtel du Lac, Au-
vernJeir. Tél . 8 21 94.

Personne ayant l 'ha-
bitude de

nettoyages
de bureau

cherche emploi. Adres-
ser offres sous chiffres
D. I. 3791 au bureau de
la Feuille d'avl».

Quelle gentille

jeune fille
désirerait a p p r e n d r e
l'Italien et m 'alder au
ménage ? Mous avons
deu x fillettes de six ans
et un an. Vie de famille
assurée. Adresser offres
à Mme Gllardil , Via Bo-
gl'la 20, Cassarate (Lu -
gano). Tél. 091/ 2  04 67 .

On cherche :

une employée
de maison
un garçon
de cuisine

S'adresser à l'hôtel Belle-
vue, A u v e r n i e r .  Tél.
8 2192.

Jeune fille
allemande de 21 ana
cherche place dans un
ménage (bonne famille)
pour le 1er ou le 15
septembre. Désire suivre
des cours l'après-mldl
de 14 _. 18 h. Adresser
offres écrites à D. K.
3821 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune Italienne cher-
che des
heures de ménage

S ' adresser à Mme
Monteduro, Château 4,
Neuchfttel .

On cherche

jeune fille
de 16 à 18 ans, propre
et de confiance, pour ai-
der au ménnge et au
commerce. O c c a s i o n
d'apprendre le français .
Congés réguliers. Entrée
k convenir. Offres avec
prétentions de salaire k
Mme Vlll 'oz , boulangerie,
Cormondrêche. — Tél.
8 14 80.

Etudiante
allemande

de 21 ans , d é s i r a n t
apprendre le français ,
cherche place dans fa-
mille , pour surveiller les
enfants ou aider au mé-
nage , pendant les mois
de septembre et octobre
1960. Offres sous chif-
fres H. R. 3807 au t»u-
reau de la Feuille d'avis.

Dame présentant bien
et possédant voiture
cherche

occupation
pour le soir (garde d'en-
fants ou autre;. Tél.
8 26 06.

Couple
de . |__ rdlnlrr-eon <ierj ?e

cherche place où loge-
ment serait offert contre
l'entretien d'une propri-
été. Bonnes références ;
date d'entrée k convenir.
Adresser offres écrites k
E.D. 3890, au bureau de
la Feuille d'avis.

On demande ù
acheter

antiquités
1 commode ou secré-

t a i r e  de style an-
cien ;

1 table demi- lune ;
1 a rmoire  ancienne ;
1 v i t r ine  de pendule

neuchâteloise.
1 petite table ancien-

ne ou table à ou-
vrage ;

4 à 6 chaises et fau-
teuils d'époque an-
cienne.

Ecrire sous chiffres AS.
50210 Fr . au bureau de
la. Feuille d'avis, Neu-
châtel.

Je cherche un

ÉTABLI DE MENUISIER
g r a n d  modèle. Té!
632 61.

J'achète
meubles a n c i e n s  e
antiquités. Roger Rublr
la Landeron .

y

Répondez, s.v.p.,
aux offres sous chiffres...
Nous prions les personnes et les

entreprises qui publient des annonces
avec offres sous chiffres de répondre
promptement aux auteurs des offresqu 'elles reçoivent. C'est un devoir de icourtoisie et c'est l'intérêt de chacun
que ce service fonctionne normalement.
On répondra donc même si l'offre nepeut pas être prise en considération et on
retournera le plus tôt possible les copies
de certificats . photographies et autres
documents Joints à ces offres . Les
Intéressés leur en seront très recon-
naissants car ces pièces leur sont
absolument nécessaires pour répondre àd'autres demandes.

Feuille d'avis de Neuchâtel.

I1 Je cherche à acheter¦ • une
trottinette

d'occasion , en bon état.
t Tél. 7 15 96.

Johanna SPYCHER
Docteu r

en chiropratique

ABSENTE
jusq u'au 9 septembre



Ouverture de l'autoroute Landquart-Maienfeld

Une cérémonie of f ic ie l le , p lacée sous les auspices du département des
travaux publics et des forê ts  du canton des Grisons , a marqué l' ouverture
du tronçon de cinq kilomètres , reliant Land quart à Maienfe ld , de l' auto-
stradc partant de Caire et empruntant la vallée grisonne du Rhin. Celle
autostrade est la première de Suisse qui est uniquement réservée au trafic
des véhicules motorisés. Elle s'étend déjà sur 1b,6 kilomètres , de Caire
à Maienfeld , large de 7,5 mètres dans chaque sens. Notre photo montre
une des p lus impressionnantes parties de la nouvelle autostrade près

de Landquart.

XAUD

(C.P.S.) Les pa r t i sans  de la construc-
tion de La r a f f ine r i e  de Collombey-
Ai g lc  regre t tent  a m è r e m e n t  que l' os-
tracisme des cantons de Berne et d'Ar-
govie a i t , en f in  de compte, abou t i  à
f a i r e  passer l' oléoduc Gènes-Munich
par  le Tessin et les Grisons. En effet ,
pour u n e  r a f f i n e r i e  qui , vu ses dimen-
sions r e s t r e i n t e s  — ne pouvait  espérer
qu 'u n e  r e n t a b i l i t é  moyenne, le fa i t
d 'ê tre  un  relais sur lia route de l'es-
sence a v a i t  une  signification économi-
que certaine.

La s i tuat ion actuelle ne va pas sans
poser de graves problèmes. Em premier
lieu , on cons ta te  u n e  fois de plus que
les lenteurs helvét iques nous jouent
un tour. En l occurrence, nous sommes
prati q u e m e n t  tournés par les oléoducs,
puisque celui de Marseille à Kart s'ruhe
passe à l'ouest du pays et celui de Gê-
nes à M u n i c h  n 'emprunte le territoire
helvét i que que sur um bref parco.urs.
Deuxièmement , on se demande com-
ment  va évoluer la qu estion du r a f f i -
nage en Suisse même. En effet , le Tes-
sin s'est réservé de pouvoir créer une
p e t i t e  ra f f iner ie  sur le passage de
l'oléoduc et l'on peut se demander si
deux entreprises de oe genre se justi-
f ient  en Suisse. Ceci d'autant plus que
ce ne pourrait  êt re que de petites raffi-
neries, alors que la tendance actuelle
est de créer de beaucoup plus grandes
u n i t é s , comme le sera celle de Stras-
bourg qui , d'ici quel ques années, pour-
ra al imenter  tout le nord de la Suisse.

Comme on le voit , révolution de la
situation pose de graves problèmes.

Qu'adviendra-t-il
de la raffinerie d'Aigle ?

Etonnante
liberté

de mouvement
D' un correspondant de Bern e par in-

térim :

Les autorités fédérales ont fait
annoncer lund i  que M. Francis
Jeanson serait désormais refoulé à
la frontière suisse. Il eût été inté-
ressant de dire si cette mesure avait
été prise avant ou après l'affaire
Mayerat. On serait tout aussi heu-
reux de savoir si l'intéressé a plus
de chances d'être refoulé à l'entrée
que retenu à la sortie de notre
pays, où il semble s'être beaucoup
promené ces temps derniers !

On se souvient que M. Jeanson, in-
tellectuel de gauche, a « passé à l'ac-
tion » depuis des années déjà. H a
q u i t t é  le plan de la l i t t é r a t u r e  et de
la phi losophie où il se mouva i t  comme
directeur des éditions « Temps moder-
nes » pour créer une série de réseau x
clandestins. C'est lui  qui a engagé, au
sens complet du terme, un certain
nombre de jeunes é tud ian t s  et lycéens
français  dans un travail clandestin
en faveur du na t iona l i sme  algérien ,
soit en favorisant la désertion de jeu-
nes français appelés à servi r en Al gé-
rie, soit en recueillant et en transmet-
tant des fonds destinés au F.L.N., soit
encore en d i f fu sant du matériel de
propagande. On se souvient que oette
action auprès des jeunes en faveur de
la désertion a été catégori quement con-
damnée par <r L'Express » de Paris
sous la signature de son directeur,
Jean-Jacques Servan-Schreiber, qui
n 'est pourtant certes pas de droite !
C'est également pour avoir participé
à une conférence de presse clandestine
donnée à Paris par M. Jeanson et en
avoir rendu compte que l'écrivain
Georges Arnaud a été condamné.

Etonnante liberté
de mouvement

Le nom de M. Jeanson a été rap ide-
ment cité chez nous à propos de l'af-
faire Mayerat, sains qu'on sache d'ail-
leurs de source absolument dign e de
foi si l'activité du communiste yver-
donnois se rat tachait  réellem ent à
celle du Français en question. Le cor-
respondant de Genèv e de la « National
Zeitung » de Bâle a publié, peu après
l'arrestation de Mayerat, une in terv iew
die M. Jeanson , prise en Suisse disait-il .

Le personnage, qui semble se
mouvoir avec une  é tonnante  liberté
Ses deux côtés du Jura, lui avait  no-
t ammen t  déclaré qu'il paissait souvent
la frontière sans difficultés, et qu 'il
faisait  passer par chez nous 3 à 4 mil-
l ions  de francs par mois, réunis  en
France à l ' intention du F.L.N., et diri-
gés SUT l'Afri que du Nord. Il faut
croire que la police fédérale était au
courant de ces tran>saétions, à mojjns.
qu 'elle se soit basée un i quement sur
ladite interview pour interdife no-
tre territoire à M. Jeanson .

Quai qu 'il en soit , sa décision ne
fait aue confirmer les Informat ions
publiées. Il est clair que si la neutra-
lité suisse nous empêche de laisser
opérer sur notre sol les mil ieux offi-
ciels français cjui lu t tent  contre le
nationalisme algérien, elle nous Inter-
dit plus Impérat ivement  encore d'y
laisser travailler les mil ieux sécession-
nistes d'Algérie.

INTÉRIM.

Jeanson écrit au « Monde »
M. Francis Jeanson a demandé au

« Monde » de préc i ser que, contraire-
ment à ce qui a été écrit à propos de
l'arrestation du Suisse Jean Mayerat ,
il n 'est pas l'animateur du mouvement
Jeune résistance . Il a jou te  que la • pré-
tendue interview » publiée en Suisse
par la « National  Zei tung » contient des
inexactitudes flagrantes.

Collaboration suisse
à une œuvre américaine

Notre photo montre , penches sur la carte topographique du mont Mc-Kinley
(6193 mètres), de gauche à droite : M. Bradford Washburn , directeur du
Musée des sciences de Boston , sa femme, qui fut  la première femme à esca-
lader cette montagne, et le directeur du Service topographique , M. E. Huber .

(C.P.S.). — La car tographie  suisse
jou i t  à l 'étranger d'une jus te  réputa-
t ion.  Le fai t  que M. Bradford "Wash-
burn , d i r e c t e u r  du Musée des sciences
de Boston (Eta t s -Unis) , a f a i t  appel
à des spécialistes suisses pour l 'élabo-
ra t ion d'une  carte au 1 : 50.000 de la
région du mont  Mc-Kinley, en Alaska ,
en fourni t  une nouvelle preuve : l'achè-
vement  de cette carte a été célébré
dans les locaux du Service topograp hi-
que fédéral , à Berne. M. Karl  Weber.
président de la Fonda t ion  suisse pour
la recherche a lp ine , qui p r i t  une par t
act ive à l ' é labora t ion  rie cette carte,
salua ses hôtes au nombre desquels se
t rouva ien t  no t amment  MM. Chaudet ,
conse i l l e r  fédéral , et Tay lor , ambassa-
deur des ^Etats-Unis à Berne. Il insis-
ta surtout sur la col labora t ion  fruc-
tueuse qui donne à cette œuvre son
caractère p a r t i c u l i e r . M. Bradford Wash-
burn , promoteur  de la carte du mont
Mc-Kinley,  qui  par t i c ipa  personnel le-
ment à la reconnaissance topographi que
de la région , d i t  sa s a t i s f a c t i o n  de la

q u a l i t é  rie l oeuvre réalisée et remercia
ses collaborateurs helvétiques.

S'exprimant  au nom de la maison
Wild , à Heerhurg, qui assura le dessin
de la carte, le professeur Hugo Kas-
per donna des explications sur lé pro-
cédé techni que employ é et montra
tou te  la d i f f i cu l t é  d'un tel travail. En-
fin , le directeur du Service topogra-
phi que fédéral décrivit , à l'aide d'exem-
ples , le t ravai l  fourni  par ses bureaux.
Il déclara notamment que l'on pou-
vait considérer la nouvelle carte du
mont  Mc-Kinley comme l'une  des plus
belles réalisations du genre et qu 'il ne
c o n n a i s s a i t  aucune cart e dressée par
une exp édi t ion  cartograp hi que qui don-
ne une image,  aussi  f idèle  et aussi ri-
che en détai ls  de la région représentée.

LES VOISINS

— C'est une entente avec le f i l s  du voisin — H vou.
droit avoir un monticule et moi j'ai besoin d'un trou!

« Autolux »
La maleon AUTOLUX, de Zurich, a

ouvert depuis quelques Joure sa saiccur-
sale de Neuchâtel, à l'avenue du ler-
Mars 20. Dans oe magasin moderne
d'accessoires pour autos, chaque auto-
mobiliste trouvera l'article de &on choix.

Le nouveau magasin AUTOLUX offre
de quoi satisfaire tous les désirs : cein-
tures de sécurité, stores à lamelles, cous-
sins rafraîchissants, tapis, Instruments
de contrôle et de protection, porte-
bagages pliables, pçodults de nettoyage
et d'entretien, etc.

Les automobilistes prudents et exi-
geants s'adressent dés maintenant à
AUTOLUX , avenue du ler-Mars 20, 4
Neuchâtel.

Le nouveau magasin

GE/VÈVE

américaines
De notre correspondant :
C'est au nombre de cinquante-cinq

aviatr ices , déléguées par le fameux
club des dix mille aviatrices des Etats-
Unis , que l'on a vu arriver à Genève,
venant  de Zurich , mais  cette fois-ci
par la route , un groupe de ce club qui
se propose de faire  un voyage d'études
en Europe.

A' leur tête , la présidente du Club 99,
Mlle Eugenia Heise, et , parmi elles,
Edna Whyte, la célèbre « grand-mère
volante », qui totalise des milliers
d'heures de vol,

La comtesse de Condenhove-Kalergi ,
la plus ancienne aviatrice du Vieux-
Monde , son brevet remontant  à 1911
( !) a f a i t  bon accueil aux intrépides
Américaines à la Perle-du-Lac.

Des f emmes volantes

120

Pour ses "dix heures- (PTÎW^œzC W
ou son goûter ifcfcf*' jHr̂  Ty
La brave femme fT / \ \  f

Sur ce fromage \ !  I / "
peut compter \l ,-̂ 83^
Pour retrouver 'W^M s8-S^
force ct courage! ^̂ fflHf

tilsit '
mjjç— Ah! Quel fameux fromage
*^ A toute heure, à tout âge!
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CASINO D ÉVIAN
JEUDI 25 AOUT, en soirée

Gala MARCEL AMONT
A la Rotonde

Déjeuner, dîner. Prix fixe et carte
TOUS LES JEUX

wjmtmmw-w-wm CPL. b. 60
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ce que la nature fait de meilleur...

Bien que le communiqué du Palais fédéral ne parle
que d'une interdiction d'entrée

C'est après qu'il a accordé deux interviews, l 'une à un journal
bâiois, l'autre à Radio-Genève (encore inédite) que la police

f édérale pourrait l 'avoir prié de quitter le pays

D' un correspondant de Genève :
Avant que soit décidée sur le plan fédéral une interdiction de séjour

à l'égard de M. Francis Jeanson , on avait écrit ici et là que les autorités
d'un canton suisse avaient déjà pour leur part pris une mesure semblable .
Selon les. uns , il s'agissait d'« un de nos cantons où M. Jeanson avait
envie de se reposer ». D'autres croyaien t pouvoir être plus précis et
parlaient expressément des « autorités de la Républiqu e de Genève ».

Au d é b u t  de cette semaine, aucune
notification d'une telle mesure n 'avait
été communiquée à Berne, où le dépar-
tement fédéral de justice et police
d i sa i t  ignorer quel canton aurait  bien
pu } & prendre. C'est déjà un moyen
de présumer que des autorités canto-
nales, quelles qu 'elles soient, n'ont en
fait pas été amenées à interdire l'accès
de leur territoire à celui qui se défend
d'être le chef du mouvement de la
¦ Jeune résistance ». En tout cas à
Genève, on conteste *e source offi-
cielle du 'une interdiction particulière
ait précédé la mesure générale.

Jeanson était à Genève
Ce cul a pu créer la confusion,

c'est le fait que M. Francis Jeanson
s'est bel et bien trouvé à Genève, où
11 a vn plusieurs personnes et où il
a accordé au moins deux interviews.
L'une au correspondant de la « Natio-
nal Zeitung » de Bâle, qui nous con-
f i rme  avoir eu un entretien très libre
avec l'écrivain français durant plus de
deux heures. Ce confrère nous a dé-
claré qu 'il avait évoqué la question
de la légalité de la présence de son
interlocuteur et que ce dernier a
répondu qu 'ayant montré  son passeport
authent ique à la frontière, il n'avait
aucune raison rie ne pas se sentir à
l'aise. Le correspondant du journal
bâiois sait que M. Jeanson a également
confié des déclarations au service des
actual i tés  de I A Radin romande et

qu un enregistrement — encore Inédit
— a eu lieu par les soins du studio
de Genève.

A. R.

Expulsé ?
Nous avons téléphoné hier soir à un

inspecteur de la police fédérale à
Genève. Il nous a déclaré que le fait
d'être frappé d'une mesure d'inter-
diction d'entrée dans le territoire suisse
équivaut à une expulsion pour une
personne n 'habitant que temporaire-
ment la Suisse. Cela veut-il dire que
Jeanson a été courtoisement prié de
quitter notre pays ? C'est possible,
même probable. Mais notre interlo-
cuteur s'est borné à nous certifier que
Jeanson n 'était plus à Genève actuel-
lement... Quand donc saura-t-on exac-
tement ce qui s'est passé ?

Jeanson pourrait avoir
été expulsé de Suisse

BALE

BALE . — De Travemuende, sur la
Balti que, un bateau sp écial dest iné à
la Société genevoise de navi gation a
a t te in t  mardi le port de Birsfelden,
après vingt jours de voyage et après
avoir été remorqué sur le Rhin depuis
Du lsbourg. Il sera transporté par route
die Birsfelden à Genève.

Un nouveau bateau
pour Genève

En 1949, le p i t toresque et populaire
Cercle des Vieux-Grenadiers, à Genève,
fê ta i t  son deux ième  c e n t e n a i r e . Au-
jourd 'hui , et tout à f a i t  à . l'anti pode,
c'est au tour de l'aristocrati que Cercle
de la Terrasse d'a t t e i n d r e  ce bel âge ,
l'une  ct l'a u t r e  société n 'ayan t  de com-
m u n  que d'être les plus anciennes , ici ,
ayan t  p ignon sur rue , les seuls aussi
à avoir  subs i s té  des f a m e u x  clubs po-
l i t i ques, si f lo r i s san ts  ct verbeux , d'il
y a deux siècles. Encore f au t - i l  préciser
que si les Vieux-Grenadiers, formés en
compagnies, avec tambours, éc la tan ts
u n i f o r m e s  et énormes shakos , demeu-
rent une  f o r m a t i o n  para- rad ica le , di-
rait-on, le Cercle de la Terrasse, lui , ne
s'occupe plus  guère de poli t i que , à la-
quelle il préfère pass ionnémen t  le brid-
ge, dans d 'é légants  ct confortables sa-
lons , dont ne f ranch i t  pas l 'huis  qui
veut.

Cependant , dans le m i l i e u  du XVII Ime
siècle , lorsque les Vieux-Grenadiers
rassembla ien t  l'opposi t ion bourgeoise,
le cercle de la Terrasse, qui , d'a i l leurs,
s'appelai t  alors tou t  a u t r e m e n t , ral-
l i a i t  le pa t r i c i a t , avec les f a m eu x  Néga-
t i fs , ép a u l a n t  le gouvernement .

Au vrai , c'est dès 1754 déjà, dans sa
maison de l'a r i s tocra t ique  rue des
Granges, à la cime de la v ie i l l e  ville ,
que G u i l l a u m e  Budé , chef de l'ai le la
plus  résolue des N é g a t i f s , assembla son
monde , ct , comme ce chef-là était
comte de Montréal aussi , le cercle
qu 'on fonda arbora aussitôt ce nom
sonore. Et , à la mort  du fonda teur,
l'enseigne mua  en « Boisy » du nom
d'une terre des Budé. Ce qui é t a i t
devenu une t r ad i t i on , et assez curieuse,
fit'  pu 'ensui te  il y eut le Cercle de Ri-
ve, du patronyme des nouveaux pro-
priétaires des locaux. Finalement, un
peu las sans doute, de tous ces change-
ments d'état civil , on opta pour le dé-
f i n i t i f  Cercle de la Terrasse, la so-
lennel le  maison de la rue des Granges
d o m i n a n t  une terrasse parmi les plus
h a u t e s , les p lus  vastes, les plus belles
qu 'on puisse imaginer.

Cependant, en 1867, le cercle se fit
construire, à deux pas de là , sa propre
maison , à la rue de l 'Hotel-de-Ville ,
que l'Etat acheta , il y a un peu plus
d'un demi-siècle, pour y ins ta ll e r  quel-
ques-uns de ses bureaux , dont  la proli-
fération ava i t  commencé. C'est alors
qu 'on descendit la pente, mais en de-
meurant  néanmoins  au seuil de la
viei l le  ville et des « beaux quartiers »,
à la fois , à la rue Eynard , où l' on
retrouva du même coup", quoique  dans
un format plus  modeste que jadis, une
jolie terrasse f leurie .  M.

Les évolutions
d'une terrasse genevoise

doublement centenaire

Nouvelles économiques et financières
B O U R S E

( C O U R S  D E  C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 23 août 24 août

3 Mi % Féd. 1946. déc. . 103 */. 103.T5 d
3 Yt % Féd. 1946, avril 102.60 102.60 d
8 % Féd. 1949 . . . .  100.75 d 100.75 d
2 % % Féd. 1954, mars 97.90 97.90
3 % Féd. 1955, juta . 100.50 100.35
3 % CJ\F. 1938 . . . 10O.40 100.30 d

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 1405.— 1420.—
Union Bques Suisses 3030.— 3080.—
Société Banque Suisse 2435.— 2475.—
Crédit suisse 2600.— 2635.—
Electro-Watt 2530.— 2550.—
Interhandel 4760.— 4790.—
Motor Columbus . . . 1885.— 1890.—
Indelec 1140.— 1155.—
Italo-Sulsse 1O10.— 1033.—
Réassurances Zurich . 2720.— 2750.—
Wlnterthour Accld. . 995.— 1020.—
Zurich Assurances . . 5600.— 5700.—
Saurer 1230.— 1240.—
Aluminium 4925.— 4975.—
Bally 1830.— 1840 —
Brown Boveri 3790.— 3800.—
Fischer 1680.— 1680.—
Lonza 1980.— 1990.—
Nestlé porteur . . . .• 2990.— 2995.—
Nestlé nom 1858.— 1864.—
Sulzer 2850.— 2870.—
Baltimore 140.— 144.—
Canadian Pacific . . . 108.50 109.—
Pennsylvania 54.— 54.50
Aluminium Montréal 136.— 136.50
Italo - Argentlna . . 70.25 70.50
Philips . .- 1549.— 1558 —
Royal Dutch Cy . . . 149.— 154.—
Sodec 118.— 122.—
Stand. OU New-Jersey 178.50 180.—
Union Carbide . . . .  511.— 518.—
American Tel. & Tel. 401.— 404.—
Du Pont de Nemours 856 — 857.—
Eastman Kodak . . . 539.— 544.—
Farbenfabr . Bayer AG 852.— 864.—
Farbw. Hoechst AG . 831.— 842.—
General Electric . . . 362.— 367.—
General Motors . . . 197.— 199 —
International Nickel . 236.— 239.50
Kennecott 349.— 356.—
Montgomery Ward . . 154.50 155.—
National Distillera . . 121.50 124.—
Allumettes B 147.— 146.—
U. States Steel . . . 356.— 362.—

BALE
ACTIONS

Ciba 9575.— 9690.—
Sandoz 10375.— 10480.—
Geigy , nom 22500.— 22800.—
Ho_fm.-La Roche(b.j.) 38200.— 39000.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudolse . . . .  915.— d 918.— d
Crédit Foncier Vaudois 865.— d 870.— d
Romande d'Electricité 565.— d 570.—
Ateliers constr., Vevey 605.— 610.—
La Suisse-Vie . . . . .  4850.— 4800.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 136.— 136.—
Bque Paris Pays-Bas 257 .— 258.—
Charmilles (Atel . de) 965.— 955.—
Physique porteur . . . 790.— 780.—
Sécheron porteur . . 510.— 505.—
S.K.F 430.— 465.—

Cours communiqué, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise.

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 23 août 24 août

Banque Nationale . . 705.— d 725.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 635.— d 635.— d
La Neuchâteloise as.g. 1425.— o 1425.— o
Ap. Gardy Neuchâtel 205.— d 205.— d
Câbl . élec. Cortaillod 16300.— d 16600 —
Câbl.et Tréf Cossonay 5100.— d 5200.— d
Chaux et clm. Suis. r. 2750.— d 2750.— d
Bd. Dubied & Cie S. A. 3200.— d 3300.— o
Ciment Portland . . 6900.— o 6900.— o
Suchard Hol . S.A. «As> 580.— d 580.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 2775.— 2725.— d
Tramways Neuchâtel 600.— d 600.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat, priv. . . 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât . 2% 1932 97.— d 97.— d
Etat Neuchât. 3*4 1945 101.25 d 101.25 d
Etat Neuchât. 3 .4 1949 101.25 d 101.25 d
Com. Neùch 3Vt 1947 99.— d 99.— d
Com. Neuch 3% 1951 97.— d 97.— d
Ch.-de-Fds 3% 1946 100.— d 100.— d
Le Locle 3H 1947 10O — d 100.— d
Fore. m. Chat. 3V. 1951 96 .25 d 96.25 d
Elec. Neuch. 3% 1951 92 .— d 92.— d
Tram . Neuch. 3% 1946 98.50 d 98.— d
Paillard S.A. 3V, 1948 100.— d 100.— d
Suchard Hold. 3*4 1953 96.50 d 96.50 d
Tabacs N.Ser. 31/. 1953 98.50 d 98.50 d

Taux d'escompte Banque Nationale 2 %

Cours des billets de banque
étrangers

du 24 août 1960

Achat Vente
France 85.60 89.—
U.S.A 4.28— 4.33
Angleterre . . . .  la.— 12.25
Belgique 8.— 8.50
Hollande 113.25 115.25
Italie — .68'/i —.71
Allemagne . . . .  102.— 104.50
Autriche 16.50 16.85
Espagne . . . .. . 7.— 7.30

Marché libre de l'or
Pièces suisses 30.50/32.—
françaises 30.75/32.25
anglaises 39.—,40.50
américaines 160.—/165.—
lingots 4860.—/4900.—

Communiqués & titre indicatif par la
Banq ue Cantonale Neuchâteloise

Bourse de New-York
du 24 août , '

Marché actif et bien orienté.

Clôture Clôture
- — précédente du Jour

Allied Chemical . . .  56 Vi 56 Vi
American Can 38 Vi 38 Va
Amer Smeltlng . . . .  56 '/• 56 'h
Amer Tel and Tel . . 93 '/_ 93 V-
Anaconda Copper . . 53 54 '/_
Bethlehem Steel . . .  45 V_ 45 V-
Canadlan Pacific . . .  25 25
Dupont de Nemours . 201 '/_ 204 '/i
General Electric . . .  84 84 Vi
General Motors . . . .  46 Vi 47 '/_
Goodyear 40 39 Vi
Internickel 55 Vi 56 Vi
Inter Tel and Tel . . 42 '/. 42 ¦/-
Kennecot Copper . . .  83 85
Montgomery Ward . . 36 '/ _ 36 Vi
ftadto Corp 64 V» 64 V-
Republic Steel . . . .  64 64 '/_
Royal Dutch 35 V. 36
South Puerto-Rlco . . 15 Vi 15 Vi
Standard OU of N.-J. 42 42 '/•
Union Pacific 27 V- 27 V<
United Alrcraft . . . .  45 Vi 44 V-
U. S. Steel 84 Vi 85

De notre correspondant :
L'ancien étudiant  en sciences écono-

mi ques et sociales de l'univers i té  et
employé de banque, Richard Bauer,
qui , pressé par des besoins d'argent ,
conséquence surtout de la vie dispen-
dieuse qu 'il menait avec sa femme Jo-
sette, avait , le 8 novembre 1057 , a b a t t u
sauvagement son beau-père, le fabri-
cant Léo Geisser , à coups de matraque
et de poignard, dans le ja rd in  de sa
maison à la rue de Lyon, vient de pré-
senter une  demande d'instance en di-
vorce.

Pourquoi Richard Bauer qui , guet-
tant  l'héritage de Geisser, aurait com-
mis son crime odieu x, notamment pour
satisfaire aux goût s de sa femme pour
la grande vie et entraîné aussi par sa
dévotion pour elle, entend-il la répu-
dier à l'heure très prochaine où l'un
et l'autre vont avoir à répondre de
leur crime — ce sera probablement en
octobre — devant les Assises genevoi-
ses ?

On sait que Josette Bauer, après
avoir tenté de se dérober par toutes
sortes d'alibis soigneusement échafau-
dés d'avance, a dû finalem ent, devant
l'inanité de ceux-ci, reconnaître qu 'elle
n 'avait pas ignoré les intention s crimi-
nelles de son mari. Et, de oe fa i t , elle
a fini par être écrouée, comme celui-
ci, k Saint-Antoine.

Mais, 11 reste à lui faire reconnaître
la part exacte qui a été la sienne dans
le crim e de la rue de Lyon que, maté-
riellement, exécuta seu l, son mari.

Or, celui-ci, à l'heure toute proche
de leur jugement, aurait voulu avoir
des armes pour dégager quelque peu
sa responsabilité dams oe forfait et en
rejeter la plus grande part sur sa
femme.

Il s'est avisé, semble-t-il, une an*née
et dtemie après son arrestation , qu 'il
parviendrait mieux et pou rrait rendre
plus logique son attitude s'il introdui-
s'ait auparavant une demande en di-
vorce.

Ed. B.

Le criminel
de la rue de Lyon

demande son divorce

VAUD

Des recherches pétrolières vont être
entreprises dans la vallée de Joux,
près de la frontière française.

La < Feuille d'avis de Lausanne »
donne quel ques précisions sur les son-
dages qui seront exécutés.

Le sondage aura lieu à environ 300
mètres de la frontière f rança ise, dans
le Grand-Risoux, et exp lorera les ré-
servoirs jurassiques, triasiques et,
éventuellement, paléozoïques existant
sur la cul-niaiation de la structure du
Risoud.

Le sondage prévu sera arrêté vers
2500 m. de profondeur, suivant l'inté-
rêt de la formation at teinte , et débu-
tera dans le courant du mois de sep-
tembre proch a in .

Tout le matériel sera amené sur place
par les chemins forestiers e x i s t a n t s ,
dont certaines courbes seront élargies.
Le déboisement nécessa ire aux exploi-
tat ions aura une surface de 3000 m»
pour l'installation de la sondeuse, de
son matériel annexe et les aires de
circulation . Un bourbier de 2000 m»
recevra les déblais du forage.

Trouvera-t-on du pétrole
au Brassus ?
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le bâtiment de la Coopé à Fontaine-André, lors de sa construction en 1922 23 
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§¦ , , Le jour de l'ouverture : H§
Kl Devant le magasin t ,j ||j

I Automate à cigarettes Surprise à chaque acheteur j
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Qui que tu sols
Où que tu sois

SONGE
à la campagne

«c Billy Graham»
qui aura lieu è Lausanne, du 29 août au 3 septembre
au Stade olympique.
Elles est aussi pour TOI.
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Place du Mail - Neuchâtel
Dimanche 28 août, dès 9 heures

FÊTE CANTONALE NEUCHÂTELOISE
DE LUTTE LIBRE

de 16 à 24 heures. DANSE et jeux divers

Samedi 27 août, de 20 à 2 heures,

GRANDE SOIRÉE ET KERMESSE
DANSE avec l'orchestre « Madrino»

Organisateurs : Club des lutteurs du. Vignoble
et Club des jodlers, Neuchâtel.

En cas de mauvais temps , la manifestation ne
sera pas renvoyée

Restaurant LE JURA
DÈS JEUDI

TÉLÉVISION
Les Jeux olympiques

H51p Samedi 27 août
VO YAGE GRATUIT EN CAR A SUHR
directement à la fabrique-exposition de Pfister-Ameublements S.A.
Pfister-Ameublements S.A. vous présente les « nouveaux modèles 1960 » Le grand événement de Tannée

Renseignements et inscriptions : "̂ syftSKLî S. 7*_ _ ÎËSS™-à Terreaux 7, tél. (038) 5 7914
r\ ' _» f J* 1
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A vendre un petit

lit d'enfant
crème, en pariait état,
avec matelas, duvet,
oreiller , 100 fr. S'adres-
ser à Roger Gerber,
chauffeur, Chézard ( Val-
de-Ruz). Tél. 038/7 00 67.

A vendre une
CUISINIÈRE A GAZ

3 feux , en parfait état.
Mme Andrée Perdrlzat ,
Ecluse 56.

I

A vendre
poussette « AVisa Gloria »
en parfait état. A. Re-
betez . Fontaine - André
No 116.

A VENDRE
une chaudière, 25.000
calories, neuve, à prix
d'occasion ; un é t a b 11
avec pieds pliants; deux
régénérateurs pour acé-
tylène. Tél. 5 25 96 pen-
dant les heures des
repas. _ .. _ . .

W. GLAUSER
Cycles et moto»

Fermé du 29 août
au 8 septembre

La caméra

f

PAILLARD-BOLEXBSL
* à cellule incorporée

as.) 1res appréciée car i

• petite et légère

• facile à manier

0 équipée des excellents

• elle trouve place dans
une sacoche de dame ou
dans une poche de manteau

MARTIN LUTHER
maison fondée matfre opticien k.iBii**u î **ii
en 1852 place Pury 7 NEUCHATEL

avez-vous 
encore besoin de
»___. —^-1——______________ I- I I ¦ i. - , 1- 1 . ' I **»̂ -—* i**^î W^—**̂ M

jésus-christ? 
Pensez-vous ceci: «Qu'est-ce que Jésus peut bien avoir à nous dire? Son mes-

sage? On a appris ça au catéchisme ! D'ailleurs on les connaît,
les chrétiens! Ils ne sont pas meilleurs que les autres!»

f

Etes-vous vraiment satis-
faits par cette réponse ?
Non? Alors

venez écouter
! mmi. \ Î A __¦». - -£________ mm ____J cie l'équipe Billy Graham

H^IonTOn rOrij chaque soir à 2o h- 3o
¦ %_*iJJI ItVI I I V^l \A du 29 août au 2 septembre

et
L! |, f 

' .._. _______ ¦!_______. ' 
__*_______¦ '•__.______. ____. le samedi 3 sept, à 20 h. 30D H E y Q r a n a m $ t sr*

4 ep *
à lausanne
stade olympique

Le rasoir
du militaire
Rasoir électrique
à pile « UNIC »

Fr. 17.50

WILLY MAIRE
COIFFEUR

Seyon 19 - Neuch&tel

MEUBLES
k vendre. — Tél. 6 38 18.

Pour cause de double
emploi, & vendre

frigidaire 150 1.
Tffl. 8 28 74.

Amateurs de beaux travaux-
une photo, pas comme les
autres, naturellement chez
JEAN SCHOEPFLIN, photo,
Terreaux 2, Neuchâtel.

Endroit splendide TO^^^ î̂
:̂ ^J

pour vacances K_ÏS_K<PÇ^lf_ ipï_§^<

Placez votre capital en valeur
Représentation générale remet à personnes sérieuses des
automates à musique déjà placés dans restaurants et cafés.
Ron placement de capital ou gain accessoire. Capital requis :
Fr. 4000.— et plus. Les intéressés reçoivent tous les détails

nécessaires chez :

WORLD MUSIC, CASE POSTALE ZURICH 40 ou téléphoner
à la succursale de Lausanne No (021) 26 95 55.
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II esl (ouf d'abord assez
paradoxal de noter que la
résurrection des Jeux olym-
piques ait été l'œuvre d'un
Français, alors que le re-
nouveau sportif, qui fut
sans doute l'un des faits
majeurs du XlXme siècle,
s'était surtout manifesté en
Allemagne et en Scandina-
vie, ainsi que dans les pays
de langue anglaise, et qu'il
n'avait touché la France
que plus tardivement. A la
vérité, c'est une défaite,
celle des armées de Napo-
léon III devant la Prusse
qui a, en grande partie,
incité les éducateurs fran-
çais à se pencher sur le
sport, de la même façon
que les défaites prussien-
nes devant Napoléon 1er
avaient indirectement en-
traîné le développement
de la gymnastique en Alle-
magne. On notera donc
avec intérêt, même si l'on
doit s'éloigner passable-
ment ici du fameux « idéal
olympique », que la renais-
sance des Jeux a surtout
été favorisée, à l'origine,
par le désir de certains
peuples d'effacer sur les
stades les revers accusés
sur les champs de bataille.

Les Jeux n ont sans dou-
te finalement pas empêché
les guerres I On n'ira ce-
pendant pas sans remar-
quer que tarif en 1920 à
Anvers qu'en 1948 à Lon-
dres, ils furent, tel l'oiseau
qui chante après l'orage, le
premier signe de la vitalité
retrouvée d'une jeunesse
que d'absurdes conflits
mondiaux n'avaient pas en-
tièrement décimée. Sans
parler de 1936_à Berlin, où
un Noir, Jesse Owens, sor-
tit bien involontairement
victorieux du duel que,
dans un faste sans pré-
cédent, Adolf Hitler et son
pangermanisme délirant,
avaient engagé avec lui
afin d'asseoir leur prestige
au détriment de l'idéal
sportif. Sans parler non plus
de 1956 à Melbourne où,
au plus fort de la guerre
froide, athlètes russes et
américains donnèrent une
leçon de mesure aux deux
camps, démontrant qu'au-
delà de toute idéologie,
il fallait rechercher le con-
tact humain.

La séance solennelle
La conclusion, c'est M.

Giovanni Gronchi lui-mê-

Dans le stade olympique désert , on a travaille quotidiennement la cérémonie
d'ouverture. Aujourd'hui , il y aura 100.000 spectateurs et des mill ions de

télésnectateurs. . *

me, président de la Répu-
blique italienne, homme
pondéré s'il en est , qui
nous l'a fournie lors de la
séance solennelle d'inau-
guration de la 57me ses-
sion du comité international

LE PROGRAMME D'AUJOURD'HUI
16 h. Stade olympique Cérémonie d'ouverture
20 h. Palais du sport Roxe Eliminatoires
20 h. 30 Stade de natation Water-polo Eliminatoires
20 h. 30 Piscine des Roses Water-polo Eliminatoires

olympique. Nous vous la
livrons sans autres com-
mentaires :

« Puissent les Jeux olym-
piques — et c'est mon
vœu le plus sincère —
affermir l'espoir ef la foi
dans une plus haute desti-
née des hommes. Puissent
les jeunes athlèfes, reve-
nant dans leurs foyers, au-
delà des Alpes et au-delà
des mers, se souvenir de
leur séjour romain, pendant

lequel ils se sentaient unis,
au-dessus de toute ambi-
tion personnelle et au-delà
de toute différence de lan-
gue, de race ou de pensée.
Et puissent-ils, ces jeunes,
affirmer qu'une coexisten-
ce pacifique est possible,
plus même, qu'elle est né-
cessaire pour les peuples,
au nom même de la vie
humaine, de la liberté et de
la civilisation. »

J. D.

L'OUVERTURE DES JEUX OLYMPIQUES

LE LUTTEUR MOTTIER
n'a pas fini de... courir
Soixante-dix-neuf kdos ; 1 m. 78 ; 24 ans ; et surtout une

poignée de main à vous f aire  craquer les phalanges. Donnez
un nom à tout cela ! C'est Henri Mottier, le Neuchàtelois de
Vilars, qui déf endra les couleurs suisses à Rome.

Il le fera comme lutteur ; dans la catégorie des poids moyens.
Il y a déjà longtemps qu 'il travaille pour y parvenir. Il l'a bien mérité.

— Pas p lus qu un autre , proteste Mottier.
Et pourtant ! Voilà huit mois qu 'il est sous contrôle. Tous les

samedis et dimanches , il s'est séparé de sa femme et de son jeune fils.
Pour suivre des cours ! En semaine , chaque jour , footing durant  une
heure. Sans parler des deux soirées qu'il consacre aux lutteurs de la
Chaux-de-Fonds, dont il est l'entraineur.
Dix heures par jour

C'est presque un programme de professionn el ! Mais ne prononçons
pas ce mot I II est banni des Jeux olympi ques. Et si Mottier n 'est pas
un amateur , qui l'est ? Contremaître maçon , il travaille en semaine
dix heures par jour. Chaque matin , à 5 heures, il est levé. Quand dort-il ?

— En moyenne , sept heures par nuit.
C'est peu ! Comment faire autrement  ? Rome représente pour lui

la suprême récompense. Il se réjouit , en grand enfant qu 'il est resté.
— Attendez un instant !
Il revient , portant les vête-

ments f lambant  neufs qu 'il
(mettra durant  les Jeux !

— Et ça ne nous a rien
coûté !
Les sacrif ices

Comme tous les lutteurs
?ui étaient candidats aux

eux , il a suivi les recom-
mandations des dirigeants :
mettre en réserve 350 francs ,
p a r t i c i p a t i o n  aux frais
d'équipement , de voyage et
de séjour. Il n 'aura finale-
ment pas à les débourser.
Les membres de la S.F.G.
bénéficieront d'un geste de
leur association.

— C'est genti l!  s'exclame-
t-il.

C'est gentil , d ' a c c o r d  1
Mais retournons le problè-
me. Les Jeux de Rome exi-
geaient des sélectionnés non
seulement des s a c r i f i c e s
quant à l' entrainement , mais
aussi f i n a n c i e r s .  Mottier ,
comme les autres lutteurs, ne
recevra aucune indemnité ,
aucune compensation à cau-
se de la pert e de salaire.
Mottier trouve ça normal !
Ça l'est peut-être dans le canre cie i amateurisme
intégra l . Mais ça méritai t  d'être écrit. Quand on
pense à ce qui se fait à l'étranger !
Loi impitoyable

Ce n'est pas un hasard si Mottier nous re-
présentera à Rome , s'il sera le seul Romand  de
la sélection suisse de lutte libre. Son palmarès
est éloquent. Il possède des couronnes fédérales
tant  aux « nat ionaux », en lut te  suisse qu 'en lutte
libre ; c'est assez rare. Le 19 ju in , il t r iompha
à la Fête fédérale de lutte libre , à Berne , dans
la catégorie des poids moyens. Il a gagné ses
vingt-quatre combats de sélection.

— Ça m'a fai t  un peu mal au cœur de battre
Fivian.

Pourquoi ? Fivian était le détenteur du titre
depuis dix ans. Et il tenait  par-dessus tout à
aller à Rome. Pour y retrouver , outre son frère
qui est champ ion suisse de gymnastique à l'ar-
tisti que , son autre frère d'Amérique qui défendra
les couleui-s des Etats-Unis. Fivian n 'ira pas.

Mottier , tel que notre photographe l'a surpris alors que , le plus
décontracté du monde , en chemise , il montrait  le programme de
l'expédition olympique. Mais , le conseiller communal  de Vilars ,
M. Louis Kohler , qui n 'est autre que le chef des services techniques
de notre journal , a réussi une fois de plus à échapper presque

totalement à l'objectif.

Mott ier  a pris sa place. La loi du sport est
impitoyable.
Une surprise

Sur le plan in te rna t iona l , il a remporté récem-
ment trois victoires sur des Al lemands .  Il com-
batti t  quatre  fois. Et la qua t r ième fois ?

— Au moment de la p résentation des é qui pes ,
j' appris  que j' a f f ron ta i s  le champ ion d'Allemagne.
Quelle surprise !

Mottier , seul Romand  de l 'équipe , ne sait pas
un mot d' al lemand ! Ce fut  un violent  combat ,
qui se te rmina  par un résul tat  nul.  Dans quel-
ques jours , ce sera le départ. Rendez-vous di-
manche à Kloten.

— Entrainement spécial ju squ 'au dé part ? Non.
Les e f f o r t s  sont f inis . . . jusq u'à Borne. Nous nous
contentons maintenant de fa i re  une dizaine de
kilomètres de foot ing chaque jour.

Brave Mottier , il dit cela comme s'il s'agissait
d'une bagatell e !

Çs l'est peut-être pour lui 1 v* B'

Que peuvent prétendre les athlètes suisses ?

Mais la participation d'un de nos représentants à une
quelconque finale constituerait déjà un grand succès

(DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL A ROME)
Bien que cette saison soit de loin la plus glorieuse pour notre

athlétisme national , il ne faut guère se faire d'Illusions quant aux
prestations des nôtres aux prochains Jeux.

D'une part, 'la progression dans les autres pays a été encore plus
marquée ; d'autre part , nos alhlètes n'ont pas les possibilités d'entraîne-
ment des grands as étrangers.

BEAUCOUP A APPRENDRE
Nous envisagerions comme un succès incontestable la participation

d'un Suisse à une quelconque finale olympique I Nos meilleurs athlètes
seront du voyage, et nous pensons qu'ils ont avant tout une occasion
unique d'apprendre beaucoup au contact des champ ions internationaux.

A première vue , il
s e m b l e  regrettab le
d'avoir éliminé avec
un sérieux tout helvé-
tique Schaller (1500 m),
Graf (poids) et Scheid-
egger , lequel vient de
s'illustrer en passant
7 m. 41 en longueur.
Ces trois hommes ont
accompli de si grands
progrès celte année ,
qu'un billet pour Rome
eût été- pour eux une
récompense ainsi qu'un
stimulant. Nous allons
tenter d'examiner les
chances de ceux qui
débuteront dans la
compétition dans une
semaine.

LE PASSAGE
DU TÉMOIN

Nous a t t e n d o n s
beaucoup de nos deux
formations de relais
(demi-finales) qui doi-
vent se distinguer à
la condition première
que les passages du
témoin jouent parfai-
tement. Dans les dif-
férentes épreuves indi-
viduelles, nous aurons
Muller (10"3) qui va
tenter sa chance sur
100 m.

Laeng, ci-dessus à gauche , dans la délicate
opération de la transmission du témoin ,

est en grande forme actuellement.

SI le Zuricois n'est pas trop crispé, il réalisera des temps Intéressants.
Nous ferons grand crédit de nos deux coureurs de 200 m., Schnellmann
(21 "2) et Laeng (21"3), dont la forme actuelle peut leur valoir de belles
satisfactions.

WXGLI EN FORME MOYENNE
Sur 400 m., l'inconstant Weber (47"4) tentera de s'approcher des 47",

mais ce sera d'autant plus difficile que les adversaires de valeur ne
manquent pas sur celte distance. Aux 800 mètres, II y a un mois,
nous aurions envisagé la participation de WSgli comme certaine ; sa
dernières sorties l'ont montré en forme moyenne, et nous craignons
de le voir éliminé an série déjà I Toutefois, un exp loit du recordman
bernois n'est pas a écarter , surtout lorsque l'on connaît la légendaire
énergie de Wâgli.

A L'HEURE H
Dans l'épreuve du 400 m. haies , Galliker arrive en forme à l'heure H

et, avec un peu de chance, il peut accéder à la finale, tant par sa classe
que par son étonnante régularité. Dans les concours enfin, la modestie
s 'impose I Maurer (hauteur) louchera la barre au moment où les Amé-
ricains entameront là lutte, alors que Barras aura la chance de sa vie
de battre le record suisse et d'atteindre 4 m. 50. Jost, bien qu'en grands
progrès , ne peut faire que de la figuration en si noble compagnie
de lanceurs de marteau , alors que Wartburg nous semble très loin
de sa forme de juin. Vogelsang, en l'absence de Tschudi , tentera d' at-
teindre 7200 points au décathlon ; pour lui, un rang de Sme à 10me
le comblerait. Reste nos marcheurs et Wiltwe r (marathon) : pour eux aussi ,
la tâche semble très difficile... N. E.

Schnellmann et Laeng
de taille à se distinguer

LE L0CL0IS ROLAND FIDEL
ne mangea pas toujours à sa faim

Avec Mottier, le Loclois Roland Fidel sera le seul concurrent
neuchàtelois qui participera aux Jeux olympiques, ll représentera
notre pays en poids et haltères, dans la catégorie des poids mi-
lourds.

Marié , père d'un enfant , il vient d'a-
voi r vingt-cinq ans. Il a déjà battu
cinq records suisses , s'empara de sept
titres nat ionaux , dont deux dans l'élite,
alors qu 'il était encore junior.

L 'athlétisme
ne lui est pas inconnu

C'est avec beaucoup de gentillesse
que ce professeur de gymnastique , qui
possède son brevet cantonal d'institu-
teuir , a répondu à nos questions.

— Depuis quand pratiquez-vous
l'haltérophilie , et pourquoi ?

— Depuis 1950. Les succès du

Club loclois et la bonne camaraderie
qui y régnait m'ont attiré vers ce
sport.

— Pratiquez-vous d'autres sports ?
— Oui , l'athlétisme. Je passais 1,76

m. en hauteur  et dans les lancers j'ar-
rivais à 55 m. au javelot , 34 m. au
disque et 12 m. 50 au poids.

— Que pensez-vous de l'haltérophi-
lie en tant  que sport préparatoire pour
la compétition dans d'autres spécia-
lités ?

— C'est un sport qui permet d'ac-
quérir de la force dans les bras (per-
chistes), une grande vitesse de pro-
jection (les lanceurs) et la solidité des
ja mbes (sprinters).

— En quoi consiste la compétition haltérophile et quelles sont
les défférentes classes de poids ?

— Il existe un t r i a th lon  ol y m p i q u e  qui comprend le développé ,
l'arraché et le jeté. Tous ces exercices se font à deux bras. Il y
a sept catégories fixées selon le poids du corps : coq (56 kg.),
plume (60), léger (67 ,5), moyen (75), mi-lourd (82,5), lourd-léger
(90) et lourd (au-dessus de 90 kg.).

— Quels sont les mouvements pratiqués actuellement ?
En trois mouvements

— Le développé , l'arraché et l'épaulé-jeté.
— Quel est celui des trois mouvements  que vous préférez ';
— J'aime tous les trois mouvements et n 'ai aucune préférence.
— Quelles sont les techniques en usage ?
— Elles sont au nombre de deux . L'une dite feute autéro-pos -

tétj îèure un pied en avant et l'autre en arrière), et l'autre dite de
l'accrou pissem en t.

— Que comporte votre entraînement ?
— Les exercices de force avec haltères qui augmentent la puis-

sance , le travail technique qui est l' adaptation des lois physiques
à l 'haltérophilie et le travail de vitesse et de détente que l'on peut
acquérir grâce à la culture physique . Il est en outre primordial
d'être décontracté et de savoir se reposer.

Attention aux f arineux !
— Comment accentuez-vous votre préparation à quelques jours

d'une grande compétition et comment faites-vous pour perdre , en
cas de nécessité , l'excédent de poids de corps sans que vos per-
formances en souffrent ?

— Avant les Jeux , entraînement  physique pendan t un mois à
raison de deux à trois heures par jour. Pendant un mois , travail
technique plus poussé pour obtenir  la coordination dans les mou-
vements et la détente . Si mon poids me donne des inquié tudes ,
je ne mange plus à ce qui  serait ma fain ; je rat ionne les far ineux
et. l imite les boissons diverses dans une forte mesure.

— Quels sont , pour Rome, vos pronostics dans votre catégorie
et quel rang pensez-vous obtenir ?

— Dans les poids mi-lourds , un seul nom s'impose : Rudolf
Plug felder (U.R.S.S.), qui devait t irer 450 à 460 kg. ! Je compte
me classer dans le milieu des compétiteurs et mon but est pour le
moins de tirer à Rome l'équivalent de mon propre record , soit
380 kg.

Que feront , dans leurs catégories, .vos coéquipiers suisses
Hans Kohler de Soleure (léger ) ,  et Georges Freiburghaus de Ge-
nève (moyen) ?

Je pense que dans de bonnes conditions Kohler réussira
330 kg., et Freiburghaus 345 kg. Ils seraient également satisfaits
d'égaler en grande compétition internationale leur meilleur ré-
sultat.

Déjà deux ans !
— Quel est votre meilleur souvenir ?
— Mon record établi au Locle en 1958 à l'arraché avec 115,5 kg.

Cela consti tue encore aujourd 'hui  le record national toutes caté-
gories nour le mouvement.

Fidel dans la phase finale de 1 epaule-jete.
Un bel athl ète .

(Phot. Monnler , la Cha ux-de-Fonds)

— Comment pensez-vous que se réglera , en haltéro-
philie, la lu t t e  de prestige entre Russes et Américains  ?

— Il y aura sept titres en compétit ion ; les Russes
se classeront en tête , mais ils seront sévèrement in-
quiétés par les Américains . Polonais et I tal iens par-
tent avec des chances égales pour la troisiè me place .

Nous ne pouvons que souhaiter plein succès à Roland
Fidel à la vei ll e des épreuves olympiques. Les Neuchà-
telois sont de tout cœur avec lui !

• J.-P. s.

Les deux Neuchàtelois de l 'exp édition suisse
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j f GRUfÈRES 2St
s Tour du lac de la Gruyère
V Départ : 13 h. 30 Fr. 12. 

j La Maison-Monsieur S» §
Ë Départ : 13 h. 30 Fr. 6. 

| CHALET HEIMELIG «5
'
^ f Départ : 

14 heures Fr. 5.— i

_ MACOLI N Vendredi l
: Tour du lac de Bienne 28 août

^ 
Gorges de Douanne pr> 7.

3 Départ : 13 h. 30

2 ï Dimanche 28 : Arolla-Evolène Fr. 27.50
9 i Dimanche 28 : Lac Bleu-Kan-
S dersteg Fr. 15.50
I Dimanche 28 : Gruyères (tour
y du lac) Fr. 12.—

Dimanche 28 : Le Soliat
I (Creux-du-Van) Fr. 7.—
•| !ï LAUSANNE : service de caxs pour la
S campagne d'évangéllsatlon de i

Billy GRAHAM fjj 30 août, 2, 3 et 4 septembre . . . Fr. n.—
Renseignements et inscriptions :

i i Neuchâtel - Saint-Honoré 2 - Tél. 5 82 82 !. ?!

S M

I 2ie t̂ GRAND-SOMMARTEL
LA BRÉVINE - LA SAGNE

_ Fr. 7.— Départ : 13 h. 30 J

î [ "ÏFSS? Grand-Saint-Bernard
ji Fr. 25.50 Départ : 6 h. 13 ! .

| v-̂  DENT-DE-VAULION
! LAC DE JOUX - LE PONT
| 

Fr. 12— Départ I 13 heures

l &Sk CHASSERON
Fr. 8.50 Départ » 13 h. 30

S AOUT
« Dimanche 28 : Trois cols . . Fr. 28.50
. Dimanche 28 : Schynige Flatte Fr. 22.—
_ LAUSANNE : service de cars pour la
,1 campagne d'évangéllsatlon de

Billy GRAHAM
I 31 août, a, 3 et 4 septembre . . Fr. 9.—
i Programmes - Renseignements - Inscriptions

j Autocars FISCHER M*&.(?££àtel)

; |ouVoyages & Transport$ (go^e^^eg)
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EXCURSIONS L'ABEILLE
Bl août, 1er et 2 septembre, grand tour des Gri-
sons et Tessin , Davos, Salnt-Morltz, Lugano, Lo-
carno (6 cols), 130 fr . tout compris. — 5 et 6
septembre, lie de Malnau , l'Appenzell, Toggenbourg,
Liechtenstein, Elnsledeln, 80 fr., tout compris. —
Tél. 5 47 54.

En 5 à 7 I
samedi, dimanche, lundi

à 17 h. 30 I
Admis dès 16 ans
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DÉTECTIVE PRIVE'
Renseignements, f ilatures, recherches,

surveillances
Discrétion absolue . — Tél. 5 50 59.

On prend
chien en pension
bons soins, références,
prix spéciaux pour long
séjour.

Sam. Burger , Villiers
(Val-de-Ruz).

Leçons privées
allemand-anglais
pour toutes classes

Tél. 5 57 75 .

f  Les fameuses soles ^I aux HALLES J

A donner oontre bons
soins mie

petite chatte
très propre. Mme Hof-
majun. Ecluse 50. Tél.
5 25 56.

D A N S E
samedi 37 août et

samedi 3 sefrtetnbre ,
dés 20 h., à Cernier

Tél. 71143

Etudiante autrichien-
ne cherche un

échange
de conversation

allemande - fraiiçatee. —
Adireaser offres écrites à
258-622 au bureau de
la Feuille d'avis.

Beau choix
de cartes de visite
an bureau du j o u r n a l

f  La bonne friture a u ^
l Pavillon des Fui aises y

H P R Ê T S
de 500 â 2000 fr.
sont accordés à ou-
vrier, employé et
fonctionnaire solva-
bles et k traitement
fixe. Possibilités de

remboursement ;,
multiples.

'¦ Service de prêts S. A.
Lnclnge 16

; Tél. (021) 22 52 77
LAUSANNE



La province minière du Kasaï menacée
Les troupes de Lumumba

vont-elles envahir
le territoire ?

M. Kalonji craignait que le gouver-
nement de Léopoldville ne réagisse en
envahissant le Kasaï. Il semble au-
jourd'hui que ces craintes soient en
train de devenir une réalité.

Hier en effet , plus de mille soldats
congolais armés de fusils et de mitrail-
leuses sont arrivés à Luluabourg —
capitale du Kasaï — à bord de DC-4
et de Convairs de la Sabena réquisi-
tionnés pour les besoins de la cause,
par le gouvernement congolais.

Les soldats de M. Kalonji
sont groupés aux f rontières
M. Kalonji , qui s'a t tendai t  à une

telle mesure de la part du gouver-
nement congolais, a pris toutes dispo-
sitions pour soutenir le siège.

Il a déclaré qu 'il avait d'ores et
déjà formé une armée de 450 hommes
— 250 policiers et 200 anci ens soldats
de l'armée congolaise d'origine Baluba
— et que deux leaders Balubas avaient
quitté la province minière pour Lon-
dres et les Etats-Unis afin de recruter
« une légion étrangère qui combattra
les troupes de Lumumba au Kasaï » .

M. Kalonji a également fai t  part
de son intention de demander l'aide
de l'armée katangaise , précisant qu 'il
ne s'agira pas ainsi « d'une guerre
civile, mais d'un combat entre deux
années » et exprimant l'espoir que cette
situation pourrait amener l'interven-
tion des Nations Unies.

Les troupes de M. Kalonji sont
groupées aux frontières de la province
minière et aux abords de la capitale
du nouvel Etat Bakwanga. (Bakwanga
est la deuxième ville de Kasaï. Elle
compte 40,000 habitants et se situe à
environ 200 km. au sud-est de Lulua-
bourg.)

M. Kalonji a fait fermer l'aéroport
de Bakwanga. Comme M. Tschombe
l'avait fait pour l'aéroport d'Elisabeth-
vllle, le leader Baluba a fait disposer
sur la piste des camions et des fûts
de pétrole.

Le généra l Gheysen :
« L'ordre a été rétabli

à Albertville >
De retour d'un voyage-éclair à Albert-

ville, le général Gheysen, commandant
en chef des troupes belges au Congo,
a déclaré que l'ordre avait été rétabli
dans la ville où , on le sait , des Balubas
partisans, ceux-là de Lumumba, ont
tenté lundi de s'emparer de la gare
et de l'aérodrome.

Le général a déclaré que les Balubas
armés de lances et de flèches ont
attaqué les soldats belges au moment
où ils s'apprêtaient justement à éva-
cuer la région. Il a ajouté que les
« casques bleus » maliens s'apprêtaient
eux aussi à quitter la région pour
céder la place à un contingent irlan-
dais, car depuis l'éclatement du Mali ,
le haut commandement de l'ONU au
Congo _ éprouvait ___.q_uelgue_L_jnquic.t.ude_s
quant- ap moral * d'e ces* troupe-" ?"

La « révolte » des Maliens
Le général Gheysen a déclaré que

le commandant en chef des troupes
maliennes avait refusé de donner aux
Belges l'assurance que ses hommes
seraient capables de protéger effica-
cemen t les Européens dans la région
et que, par conséquent , les Belges
demandèrent à maintenir leurs troupes
sur place (et même à appeler des
renforts de parachutistes de la base

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

de Kamina) jusqu 'à l'arrivée des Irlan-
dais , ce qui leur fut  accordé. Les
soldats belges entreprirent donc de
ramener l'ordre à l'éroport et à la
gare , tuant  deux Balubas au cours
de l'opération.

Le général a déclaré en outre que
quelques « casques bleus » maliens
avaient refusé d'obéir à leurs officiers

Un vocabulaire significatif
LÉOPOLDVILLE (A.F.P.). — t Cer-

tains jeunes gens se livrent à des
entreprises de démoralisation natio-
nale » a déclaré M.  Patrice Lumumba,
chef du gouvernement congolais ,
adressant une allocution rad iodi f fu-
sée à la a jeunesse démocratique po-
pulaire » du Congo.

« Le tribalisme , a poursuivi M.
Lumumba , est un po ison et le fédé-
ralisme recouvre des manœuvres im-
périalistes sous un vocabulaire nou-
veau ».

Au cours de son allocution , le pre-
mier ministre, congolais a employé
clés termes tels que t colonialistes » ,
« impérialisme *, « séparatisme », « ma-
rionnettes impérialistes », très en f a -
veur dans les démocraties populaires.
C'est ainsi- qu'il a opposé les « colo-
nialistes , marionnettes impérialistes »,
à la « lutte héroïque de la jeunesse
populaire démocratique » et aux
« patriotes du gouvernement congo-
lais ».

pour fraterniser avec les émeutiers,
sans toutefois participer à la bagarre.

(On sait qu 'à ce sujet  des bruits
divers ont couru. Le gouvernem ent
katangais avait déclaré que , selon des
informations reçues d'Albertville , les
Maliens s 'étaient mutinés et avaient
pris parti pour les Balubas , fai t  p ar-
ticulièrement grave car il constituait
une ing érence des troupes de l'ONU
dans les a f f a i r e s  intérieures de la
province. A Bruxelles , un porte-
parole du ministère de la dé fense
avait déclaré qu 'il n'avait reçu aucune
information à ce sujet .  Quant à M.
lan Berendsen , conseiller politique des
Nations Unies à Elisabethville , il avait
a f f i r m é  : « .Vous ne possédons aucune
information ayant trait à une muti-
nerie des troupes maliennes. Les auto-
rités katangaises ne nous ont d' ail-

leurs communiqué aucun détail exp li-
cite au sujet  de ces troupes.)

Il semble en fin de compte que les
autorités katangaises aient notabl ement
grossi l 'événement peut-être pour obte-
nir plus sûrement et plus rapidement
le remplacement des « casques bleus »
maliens par des Irlandais.

Si tel était le secret désir du gou-
vernement katan gais , il semble devoir
être exaucé. Le transfert  des « casques
bleus » irlandais à Albert ville a effec-
tivement été accéléré. Au lieu de pren-
dre le train comme il avait été d'abord
déc idé, les Irlandais effectuent le trajet
en avion et les premiers éléments du
contingent  sont déjà arrivés.

Le général Gheysen a d'autre part
a f f i rmé  que dès que les Irlandais
seront sur place, les troupes belges
regagneront la base de Kamina.

Tschombe
prend ses précautions

Albertville n 'est cependant pas le
seul souci des autorités katangaises.
L'envol de 1000 soldats congolais à
Luluabourg ferait craindre, en effet , .à
M. Tschombe, que le gouvernement
central de Léopoldville n'ait l'intention,
après le Kasaï, de s'attaquer au
Katanga voisin.

Dans cette crainte , le président ka-
tangais a disposé des troupes le long
de ses frontières et fait garder tous
les aérodromes de la province avec
ordre aux soldats de bloquer les pistes
dès l'apparition d'un avion dont l'arri-
vée n'aurait pas été prévue.

Echauffourée
entre des membres

des tribus Batutsi et Bahutu
USUMBURA (Ruanda Urundi)  (A.F.

P.). Une echauffourée a éclate entre
des membres des tribus Batutsi et Ba-
hutu , dans la région de Nyanza , au
Ruanda-U rundi , annonce l'agence Bel-
ga. Cinq Bahutu auraient été blessés
et une t rentaine de cases incendiées.

D'autre part , on apprend à Usumbura
que le Mwami Kigeri (un des grands
chefs traditionnels) du Ruanda est arri-
vé samedi à Goraa, dans le Bas-Congo,
à bord d'un avion « Ilyouchine » mai";
que « République du Congo » et piloté
par des aviateurs  soviétiques. Le Mwa-
mi est reparti de Goma dimanche.

Pas de voyage
dans la lune

avant 20 ans !

Les savants soviétique*
ne sont pas d'accord

avec leurs collègues américains

BERLIN (U.P.I. et A.F.P.). — Inter-
viewé par le jour nal ouest-berlinois
« B Z. » au Congrès d'astronautique
de Stockholm , le professeur Sedov,
père du spoutnik et chef de la délé-
gation soviétique, a déclaré que l'URSS
lancerait « bientôt » un satellite habite
par un être humain.

« Mais, bien entendu , a-t-il ajouté ,
nous en enverrons plusieurs autres,
avant de tenter cette expérience. »

Le professeur Sedov a déclaré que
l'URSS ne possédait pas de fusées
muées par l'énergie atomique et ne te-
nait pas spécialement à en fabriquer.

« Nous sommes intéressés par tout
ce qui touche à l'énergie nucléaire,
a-t-il dit , mais nous ne construirons
pas de fusées à propulsion atomiq'iW.
Nous attendrons d'abord de voir ce
que donneront les expériences améri-
caines , avant de nou s lancer dans de»
constructions aussi coûteuses. »

En ce qui concerne les voyages
dans la lune, le professeur Sedov a1

déclaré qu 'il ne pensait pas que cela
fût réalisable avant quelques années,
peut-être même pas avant vingt ans.

Mardi , le savant américain Wernher
von Braun avait déclaré que les
Etats-Unis enverraient un homme sur
la lune en 1963.

« SI un homme avait été placé à
bord du second vaisseau cosmique so-
viétique, il serait revenu vivant sur
terre », a déclaré au cours d'une con-
férence de presse le professeur Alexan-
dre Toptchiev , vice-président de l'Aca-
démie des sciences de l'URSS. Mais
d'autres expériences, avec des animaux
supérieurs seront effectuées, notam*
ment avec des singes, avant qu 'un
homme soit envoyé dans l'espace » a
ajouté le savant.

Le professeur Toptchiev a affirmé
d'autre part : « L'Union soviétique est
en tête dans cette « course au cos-
mos ».

Jusqu'à présent, a poursuivi le pro-
fesseur Toptchiev dans sa conférence
de presse, il a encore été impossible
d'évaluer les effets profonds des radia-
tion s cosmiques sur les organismes
des chiennes < Strelka » et « Belka »
et sur ceux des autres animaux. Il faur
dra attendre que ces effets aient en
le temps de se manifester. .:"/'.

PARIS (A.F.P.). — Une augmentation
de 5 % des allocations familiales a été
décidée par le gouvernement français.
« C'est la première étape d'une politi-
que tendant  à restituer aux familles
un niveau de vie comparabl e à celui
des célibataires et des ménages sans
enfants », a souligné le porte-parole du
gouvernement , M. Louis Terrenoire.

Cette décision répond évidemment à
certaines augmentations ou fluctuations
récentes dans l'indice officiel des prix,
notamment à une hausse du prix du
pain.

Augmentation
des allocations familiales

Fidel Castro
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Au cours de cette déclaration qu'il
a faite devant une organisation révo-
lutionnaire féminine , M. Fidel Castro
a également qualifié les délégués de
la conférence internationale de San
José de « vassaux » des Etats-Unis en-
gagés, avec eux , dams une « conspira-
tion » contre Cuba.

Il a, en outre, proclamé l'amitié du
gouvernement révolutionnaire cubain
pour l'Union soviétique ct la Chine
communiste.

Le chef du gouvernement cubain a
enfin affirmé que son régime est < le
plus fermement établ i » du continent
américain, car, bientôt, chaque mili-
cien et chaque membre des organisa-
tions de jeunesse aura son propre fu-
sil.

Conférence de presse
Eisenhower

îifD^prr côté;. 'le président "Eisenho-
^Wér a déclaré, au cours d'une confé-
rence de presse qu 'il a tenue hier , que
la doctrine de Momroe était toujours
valable et qu 'elle n 'avait été qu 'élargie
far  les traités de Rio et de Caracas.

1 a déclaré que la situation cubaine
n'était pas irrémédiablement compro-
mise et qu 'il était prêt , pour sa part,
ù prendre part à une conférence sus-
ceptible d'aboutir à quelque chose
d'utile.

Du pétrole à Cuba ?
MOSCOU (U.P.I.). — L'agence Tass

a annoncé hier que des géologues rus-
ses auraient découvert du pétrole dans
certaines régions côtières de Cuba. Des
travaux seraient incessamment entre-
pris sous la surveillance d'experts so-
viéti ques.

Le chef du groupe d'experts , M. Ivan
Burdygov, a également déclaré que les
ressources cubaines en fer, nickel , man-
ganèse, chrome et cuivre, pourraient
être suffisantes pour la consommation
intérieure si elles étaient bien exp loi-
tées.

Protestation de M. Herter
SAN JOSÉ (U.P.I.). — A la conféren-

ce inter-américaine de San José, M.
Herter a demandé aux délégués de
condamner toute ingérence communiste
dans les affaires américaines et d'émet-
tre un blâme à l'égard de Cuba pour
avoir , non seulement, fait preuve de
« tolérance », mais avoir même encou-
ragé une telle intervention.

M. Herter a, enfin , décrit le commu-
nisme comme étant « l'impérialisme
du XXme siècle », ajoutant que l'URSS
et la Chine n 'ont jamais fait mystère
de , leur intention d'exploiter la situa-
tion à Cuba pour intervenir dans les
affaires américaines ».

M. Adenauer approuve
l'armement nucléaire

de la Bundeswehr

A LLEMAGNE DE L 'OUEST)

BONN (U.P.I.). — Le chancelier
Adenauer vient de donner son appui
total aux demandes formulées par le
haut commandement allemand dans
une brochure publiée il y a une se?
maine, et qui réclamait l'armement
nucléaire de la « Bundeswehr ». ' :

Selon les termes mêmes d'une i con-
férence de presse tenue par M. Félix
von Eckhardt, chef des services cté
presse du gouvernement fédéral, la
chancelier Adenauer « s'identifie com-
plètement avec le contenu de cette bro-
chure, sa ligne de pensée et sa publi-'
cation ». .y

Simultanément, M. von Eckhardt ré-
vélait que la rédaction et la publica-
tion de la brochure controversée
avaient été le résultat d* l'Initiative
prise par M. Franz-Josef Strauss, mi-
nistre de la défense.

Enfin, a dit M. von Eckhardt, cette
brochure était basée sur des décisions
déjà prises par le gouvernement ot lé
parlement, et ne formulait aucune de-
mande en dehors du cadre des lois en
vigueur.

Aussitôt après cette mise au point,
l'opposition socialiste a vivement atte»
que M. Strauss pour c l'usage politique
illégal des forces armées allemandes»,
les questions soulevées dans la bro*'chure du haut-commandement étant
du ressort de la commission de dé-
fense nationale du parlement alle-
mand.

Selon les milieux gouvernementaux,
il y aurait des divergences de vues au
sein du cabinet au sujet de l'affaire
de la brochure, contrairement aux dé-
néga t ions de M. von Eckhardt.

La conférence
interafricaine

s'ouvre aujourd'hui
à Léopoldville

Vers une pris e de positi on
en f aveur

de l'unité congolaise ?

PARIS (U.P.I.). — Aujourd'hui s'ou-
vre, à Léopoldville, la conférence in-
terafricaine, suggérée par M. Lumum-
ba au cours du péri ple africain qui a
succédé à son voyage aux Etats-Unis
dans le courant du mois de juil l et .  C'est
à Tunis que le président du gouverne-
ment congolais avait pour la première
fois fo rmulé sa proposition d'une réu-
nion des chefs d'Etat africains dans la
capitale congolaise, à la suite d'un en-
tretien avec M. Bourguiba qui s'était
immédiatement déclaré d'accord sur le
princi pe d'une telle conférence.

Parmi les sujet s de discussion pro-
posés par le gouvernement congolais
on relève notamment :

l'appui du continent africain à la
lutte en faveur du bloc panafricain ;

la suppression des barrières linguis-
tiques ;

la. coopération économique et com-
merciale ;

la coopération militaire.
Un certain nombre d'Etats africains,

dont la Tunisie, recommanderont sans
doute et sous une forme appropriée,
une coopération aussi étroite que pos-
sible entre la Républi que du Congo
et M. Hammarskjoeld. Coopération
d'ai _k-u. | ; qui devraiit se prolonger
durant une période assez longue ct
s'étendre à de vaste secteurs de la vie
publique congolaise.

En mêm e temps, ces pays pren-
draient position de façon très ferme
en faveur de l'unité congolaise et con-
tre toute tentative de sécession. Ce
point de vue cependant ne serait pas
unanime. Le Ghana par exemp le, pour-
rait insister au contraire pour que
ce soient les Etats africains eux-mêmes
qui aiden t le Congo à surmonter ses
difficultés. Mais la thèse de la coopé-
ration avec l'ONU qui aura, sans doute,
le soutien des représentants du
G.P.R.A. devrait, semble-t-il, l'empor-
ter.
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Un subterfuge a évité
l'effusion de sang

SÉNÉGAL

DAKAR (U.P.I.). — Un témoin digne
de foi a raconté mercredi au corres-
pondant de TU.P.I . comment fut ef-
fectuée, dans la nuit du « coup d'Etat »,
la relève des forces du Mail qui
avaient été chargées par M. Modibo
Keita d'encercler les bâ t imen t s  pu-
blics.

Un officier de gendarmerie, aux or-
dres du gouvernement du Sénégal, em-
ploya la ruse suivante pour éviter une
effusion de sang. Avec des camions
chargés de gendarmes, il se présenta
devant les bâtiments gardés par l'ar-
mée malienne. Descendant seul d'un
camion , il alla au devant de l'officier
en charge, le salua , puis II dit :

? Vous avez déjà assumé une lon-
gue garde de nuit. Il serait temps que
vous alliez vous reposer avec vos
hommes. Ceux-ci vont passer les consi-
gnes aux miens et vous allez pouvoir
utiliser nos camions pour rentrer à
vos casernes. »

L'officier malien auquel s'adressaient
ces paroles, suivit le conseil sans se
douter un seul instant du subterfuge.

PELE - MELE
PROTESTATION INDIENNE
A PÉKIN

L'Inde a protesté auprès de la Répu-
blique populaire de Chine contre les
violations répétées de son espace aérien
par des avions chinois.

LA FAMILLE POWERS
DE RETOUR A NEW-YORK

La famille Powers, père, mère et
sœur du pilote américain Francis
Powers, est arrivée hier après-midi à
New-York, venant de Moscou, via
Copenhague.

ARRESTATION
DE 147 AGENTS AMÉRICAINS
A BERLIN-EST ?

La presse de Berlin-Est annonce mer-
credi sous d'énormes titres que le
ministère de la sécurité de Berlin-Est
vient d'opérer un « coup dur » contre
les services de renseignement améri-
cains en arrêtant 147 de ses agents

Tous les journaux reproduisent cette
information de l'agence « A.D.N. » en
précisant que l'instruction se poursuit
et qu'il faut s'attendre à d'autres arres-
tations.

En revanche, un porte-parole améri-
cain à Berlin-Ouest a démenti les
informations de la presse est-allemande
en disant : « Les informat ions  de la
presse de la R.D.A. deviennent toujours
plus fantaisistes. »

DEUX MATELOTS SOVIÉTIQUES
DEMANDENT ASILE
EN TURQUIE

Deux matelots mécaniciens, à bord
du cargo soviétique • UglyuralsK », se
sont jetés à la mer au moment où
leur navire traversait le détroit de
Canakkale (Dardanelles), faisant route
vers l'URSS.

Après avoir atteint la rive à la nage,
ils ont été arrêtés dans une zone
militaire par des pêcheurs et des gen-
darmes. Les deux matelots ont déclaré
vouloir demeurer en Turquie et béné-
ficier du statut de réfugiés.

RUPTURE ENTRE LE NICARAGUA
ET LA RÉPUBLIQUE
DOMINICAINE

Le gouvernement nicaraguayen a
rompu mercredi ses relations diploma-
tiques avec la République dominicaine.

LE CONSEIL DE SÉCURITÉ
APPROUVE L'ADMISSION
AUX NATIONS UNIES
DE LA RÉPUBLIQUE DE CHYPRE

Le Conseil de sécurité a approuvé à
l'unanimité l'admission aux Nations
Unies de la République de Chypre.

Au cours de la discussion , le délégué
soviétique s'était élevé contre la pré-
sence dans l'île de bases militaires
britanniques.

^#,l«#__dP»l#^

UN CARGO LIBANAIS
COULE A GIBRALTAR

Le cargo libanais « Haalycon Med »
est entré, mercredi , en collision avec
le pétrolier suisse portant pavillon
panaméen « Esso Switzerland » et a
coulé près de Gibraltar. 26 survivants
ont été recueillis.

Ligue arabe
et«G.P.R.À.»

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

« Les propositions algériennes ont
surpris la plupart des délégations qui
ont dû demander d'urgence des ins-
tructions à leurs gouvernements res-
pec tifs » , écrit notamment  le nationa-
liste « Al Anouar » qui ajoute que
« la demande dc rupture des relations
diplomatiques avec la France a été,
en outr e, jugée particulièrement bles-
sante par les délégation s du Liban
et du Maroc » .

L'indépendant «Al Jaayda » admet de
son côté que l'envol des volontaires
arabes et afro-asiatiques pourrait pré-
senter l'avantage de forcer le Conseil
de sécurité à intervenir en Algérie et
à confier aux Nations Unies l'orga-
nisation du référendum demandé par le
F.L_N.
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Message de Gaulle à M. «K»
( S U I T E  D E  L A  P R E M  I Ë B E  P A G E )

Cette position, d'ailleurs, est restée in-
variable , oontraiTement à ce que vous
tenez à répéter.

» Je pense que les puissances qui dé-
tiennent des armements nucléaires
doivent commencer à désarmer. Je
pense aussi qu 'actuellement , c'est dans
le domaine des moyens de lancement
des bombes atomiques qu 'il est possi-
ble, en pratique , de réaliser quelque
chose. U s'agit d'empêcher que des fu-
sées, des satellites, des avions, des na-
vires , soient spécialement construits et
équipés pour lancer de telles bombes
et 11 s'agit naturellement aussi de dé-
truire ceux qui sont déjà spécialement
construits et équipés pour cela.
II faut un contrôle permanent

» Ceci dit, je ne crois pas du tout
qu'il suffise de proclamer .cette des-
truction et cette interdiction pour que
celles-ci s'accomplissent. Il y fau t un
contrôlé perman ent et réciproque. Je
ne crois pas davantage qu'en notre
¦siècle, qui est celui de la conquête de
¦pespace, il puisse être question d'inter-
dire et de détruire toutes les fusées,
tous les satellites, tou s les avions et
tous les navires, sous prétexte que,
s'ils existent , on pourra toujours les
doter de l'équi pement nécessaire pour
la ncer des bombes nucléaires, même
si cela est Interdit. Cett e dernière
éventualité est a ssurément concevable.
Mais, alors, il faudrait violer la loi
internationale et chasser les contrô-
leurs. Auquel cas, chacun étant pré-
venu et reprenant sa libert é d'action,
on en reviendrait au point où nous en
sommes.

« Je ne vois , en effet , aucun moyen
de contraindre sur-le-champ aucun
pays à s'en tenir à ses engagements,

du moment qu 'il déciderait de le»
rompre, à moins que ne soient créées,
au-dessus des Etats, une autorité, une
justice et une force internationales,
plus puissantes que celles de n'importe
quel peuple et présente partout , à tout
moment. Mais vous savez, aussi bien
que moi , que notre monde n'en est
pas là.

L'ONU n'est pas le cadre
pour les négociations
sur le désarmement

Les choses étant oe qu'elles «ont, on
doit admettre que, pour empêcher que
fusées, satellites, avions et navires
puissent porter du jour au lendemain
et puissen t lancer soudain des engins
de destruction nucléaires, un contrôle
précis , permanent, étendu à toutes les
rampes, bases et usines voulues, serait
indispensable. D'autre part, il ne faut
évidemment pas compter qu 'on puisse
obtenir des réalisations effectives de
désarmement, même en ce qui con-
cerne les premières mesures, tant que
les conditions d'un tel contrôle ne se-
raient pas adoptées et appli quées d'un
commun accord,

» C'est pourquoi , je conclus, une fois
de plus , que , al l'on veut tenter d'abo*|-
tir , il n'y a pas d'autre vole que de
reprendre franchement la négociation
sur ce sujet. Suivant le gouvernement
français, cette négociation ne saurait
d'ailleurs , avoir Heu dans de bonnes
conditions devant les Instances hétéro-
clites, passionnées et tumultueuses de
l'ONU. Il est nécessaire qu 'elles se dé-
roulent dans le cadre restreint des
« Dix », où peuvent s'expliquer posément
les quatre Etats qui , possédant et fa-
briquant des armes atomiques, sont,
dans ce domaine, responsables. >

LA NOUVELLE-DELHI (A.F.P.). —'
1448 personnes sont mortes du cho-
léra et de la gastro-entérite au cours
des trois dernières semaines dans
l'Etat d'Uttar Pradesh.

Ces deux maladies, dues probable-
ment^ aux Infiltrations d'eaux provor
quéeg par la "moilssôn," n'ont' pas èu,~
cette année, un caractère - épldêmf-
que : en 1958, elles avalent fait 9000
victimes dans l'Etat d'Uttar Pradesh.

La mousson a d'autre part causé, à
la suite de crues et d'inondations,
plusieurs morts et d'importants dé-
gâts. Vingt-trois personnes ont été
noyées dans l'Etat d'Ortssa et une di-
zaine dans le PUnj ab.

Le choléra a fait
1448 victimes aux Indes

Le Conseil des ministres
et les événements

du Mali

FRANCE

PARIS (A _FJ-.). — «Le Conseil des
ministres a pris acte des événements
du Mail , a déclaré, mercredi soir, le
porte-parole du gouvernement fran-
çais, M . Louis Terrenoire, à l'issue du
Conseil des ministres français — pre-
mier Conseil tenu par le gouverne-
ment français sous la présidence du
général de Gaulle depuis près d'un
mois.

« Il n'appartient pas à la France
de dire si la fédération du Mali doit
ou non subsister », a poursuivi le por-
te-parole. C'est au Sénégal et au Sou-
dan qu'il appartient d'en décider, at-il
ajouté en substance .

M. Mamadou Dia , président du gou-
vernement du Sénégal, a quitté hier
soir Paris , par avion à destination
de Dakar.

Dans une brève déclaration, M. Ma-
mattou Dia a indiqué ^u'il- avait con-
sacré sa journée à l'examen de pro->
blêmes économiques intéressant le Sé-
négal . « Ma seule préoccupation , a-t-il
précisé, n 'est pas, comme on a pu le
dire, d'ordre juridique , mon premier
souci est la construction de mon pays,
la consolidation de l'indépendance du
Sénégal ».

Notre p hoto montre les p rincipaux acteurs du coup d 'Etat du Mal i, lors
d'une visite ù Paris. De gauche à droite , on reconnaît MM . Modibo Keita,
prem ier ministre du Soudan , M.  Mamadou Dia , ancien ministre de la dé-

fense , et M. Léopold Senghor, président du p arlement.

Trois acteurs du coup d'Etat du Mali

Cinq tableaux
disparaissent

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Parm i les tableaux dérobés figu rent :
Un Renoir : « Deux amoureux sur un

banc », aquarelle évaluée à 100,000
fra ncs ; un Ruben s : « Jugement de
Paris », évalué à 500,000 francs ; un
Terburgh : « Portrait d'une vieille fem-
me », évalué à 25,000 francs ; un Vers-
pronchk : « Portrait de femme ».

On ignore encore quel est le cin-
quième tableau. '

M. Cook a immédiatement prévenu
la police hollandaise. Celle-ci ne lui
a pas caché son étonnement de voir
qu 'il n'avait aucun certificat d'authen-
ticité, ni aucune photographie des ta-
bleaux . Elle a également demandé à
M. Cook pourquoi il avait laissé les
tableaux chez lui, au lieu de les dépo-
ser dans une banque , comme cela se
fait habituellement. Autre sujet d'éton-
nement , les toiles sont assurées pour
une valeur très inférieure à la valeur
réelle des tableaux.

On cherche une

sommelière
Tél.'t solî!" à mtel dU Marché*
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CONCOURS HIPPIQUE
3 ET 4 SEPTEMBRE

Location des tribunes ouverte :
tél . 6 35 95

Café de la Petite Brasserie, Neuchâtel
(Tél. 038 / 5 19 76)

cherche une bonne

sommelière



La Ligue neuchâteloise d'hygiène mentale a le pénible devoir
d'annoncer le décès de son membre fondateur,

Monsieur le docteur

Jacques DOMANOWICZ
r.iirvenu le 23 août.

Pour l'ensevelissement , prière de consulter l'avis de la famille.

La Société de développement de
Boudry a le pénible devoir d'annoncer
le décès de

Monsieur le docteur

Jacques DOMANOWICZ
membre de la société et du comité de
l'Œuvre de la sœur visitante.

Boudry, le 24 août 1960.
Pour les obsèques, prière de se ré-

férer à l'avis de la famille.i ^

i ll n'est pas coutume , chez nous, j
d 'annoncer ses f iançai l les  ou son '
mariage par la voie du journal. '

1 Cet événement , on le f a i t  con- _
] naître en envoyant à ses parents, <

à ses amis et à ses connaissances j
1 un délicat f aire-part <
i composé avec goût dans un s ty le  j
l classi que et couché sur un pap ier ,
I de choix par

! l 'Imprim erie Centrale J
' 1, rue du Temple-Neuf , Neuchâtel (

| qui dispose d 'une riche collection ,
, de modèles.

r___ ___ __ - - - — — — — — — - __________!

LE LOCLE

Départ d'un professeur

(c) Mercredi, M. André Hunziker , pro-
fesseur de mathématiques à l'Ecole
secondaire et de commerce de notre
ville, est parti pour Genève où il a
été appelé à enseigner à l'Ecole pro-
fessionnelle technique des arts et mé-
tiers. M. Hunziker  était l'an imateur
de la section locloise des Jeunesses
musicales dont il est le très actif
secrétaire - directeur.

PONTARLIER

Distinction honorifique

(sp) M. Emile Terraz, professeur de
gymnastique à Pontarlier , vient de re-
cevoir les palmes académiques au titre
de l'Académie de Besançon. Cette nomi-
nation fait plaisir à chacun , M. Terraz
étant très estimé en deçà et en delà
de la frontière.

SAIGIVELÉGIER

Une remorque transportant
une machine de précision

se renverse
400,000 f rancs  de dégâts

(e)  Mercredi matin à 6 heures, un
camion avec remorque d'une entreprise
de la Chaux-de-Fonds transportait en
Tchécoslovaquie une machine de préci-
sion fabriquée au Locle, pesant 25 ton-
nes. Arrivé vers Montfaucon au lieudit
le Grand-Creux, il croisa un camion
de longs bois. Alors les roues exté-
rieures de la remorque passèrent sur
le talus et celui-ci céda. La remorque
se désaccoupla du camion et se ren-
versa.

U fallut faire appel à une grue
spéciale de l'armée venue de Thoune
pour retirer la machine de précision.
Ce travail dura toute la journée. C'est
k 21 heures seulement que la machine
est retournée au Locle sur un nouveau
camion pour être revisée. Les dégâts
approximatifs  se chiffrent  à 400,000 fr.

M. Fritz Bourquin entre au Conseil d'Etat
Le Conseil d'Etat a publié hier un

arrêté aux termes duquel 11 rapporte
l'arrêté de convocation des électeurs
pour l'élection d'un membre du Con-
seil d'Etat, les 3 et 4 septembre, et
proclame élu tacitement pour la fin
de la législature 1957-1961 M. Fritz
Bourquin , né le 19 mars 1916, origi-
naire de Buttes, la Côte-aux-Fées et
les Verrières, domicilié à Neuchâtel,
seul candidat présenté par le parti
socialiste neuchàtelois.

La carrière du nouvel élu
Ori ginaire de Buttes, de la Côte-

aux-Fées et des Verrières, M. Fritz
Bourquin est né le 19 mars 1916 à la
Chaux-de-Fonds, où son père était fac-
teur de lettres. Il fit ses écoles primai-
res dans sa ville natale, à Montmol lin,
puis à Corce l les, Peseux et Neuchâtel.
A 14 ans , il commence un apprentis-
sage d'ébéniste qu'il achève à 17 ans
en passant avec succès ses examens.
Orp helin de père à 16 ans , seul sou-
tien- de sa mère, il connaît les diffi-
cultés d'équilibrer un budget familial.
La crise qui sévit à oe moment-là ne
faci l i te  pas les choses. Entre les pério-
des d'écol e de recrues et d'école de
sous-officier, M. Fritz Bourquin prend
la pell e et la pioche sur les chantiers
du bâtiment et sur les routes.

Des la f in de 1937, la situation
s'amél iore  et M. Bourquin ne cesse dès
lors de se perfectionner dans sa pro-
fession. En 1946, lorsqu 'il est appelé
au poste de secrétaire de la F.O.B.B. de
Neuchâtel, il est chef d'atelier dan s
une importante usine de meubles de
notre canton. Durant toutes ces an-
nées, il parfait de lui-même son ins-
truction. C'est surtout dès 1946, comme

secrétaire syndical , qu 'il a l'occasion
de se f a m i l i a r i s e r  avec tous les pro-
blèmes qui surgissent , dans la vie
quot id ienne  d'un secrétaire ouvrier.
Dès 1950, il est désign é comme admi-
nistrateur de la coopérative d'habita-
tion i Mon Logis ». Il prend une  part
active à la création de l'Université po-
pulaire neuchâteloise. Il est actuelle-
ment vice-président du Cartel syndi-
cal du canton de Neuchâtel .

M. Fritz Bourquin siégeait au Grand
Conseil depuis 1953 et c'est en 1956
qu 'il a été élu conseiller généra l de
Neuchâtel .

RULLET

Un enfant renversé

(c) Le petit Hubert Quadiri , âgé de
8 ans, fils d'Antoine, a été renversé par
une moto, alors qu 'il traversait la
route imprudemment. Il souffre d'une
commotion, de contusions et d'une
pla'ic à une jambe.

LE PARC DU CHATEAU DE BOUDRY

Le parc si tué a l'entrée  du château de Boudry  est ma intenant aménage.
De ce site , on peut contempler un superbe panorama sur Boudr y  et le lac.

(Press Photo Actualité)

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 16 août à Boudevil-

llers. Panighinl, Sylvia, fille de Claude-
Bernard, gypseur peintre à Neuchâtel, et
d'Hélène, née Brand. 20. Vacher , Pierre-
Yves, fils de Jean-Georges, viticulteur &
Cressier, et de Madelelne-Eliane, née Per-
soz. 21. Fischer, Anne-Lise, fille de Ber-
nard-Paul , Jardinier à Montmirail, et de
Frida, née Reusser; Sunier , Cosette-Chan-
tal , fille de Samuel-Pierre, visiteur à
Dombreson, et d'Alice-Julia, née Racine;
Otter, André-Michel, fils de Pierre-Alfred,
mécanicien à Neuchâtel, et de Ruth, née
Gehrlg. 22. Braillard , Viviane, fille de
Claude-André, agent d'assurances à Co-
lombier, et de Jacqueline-Réjane, née
Reymond.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. —
23 août. Crettenand , Jean-Marie, aide de
laboratoire, et Jallard, Monlque-Frleda,
les deux à Genève.

DÉCÈS. — 20 août. Clémence. Charles-
Léon, né en 1909, peintre à Neuchâtel,
époux de Berthe-Clara , née Stucky ; Bû-
chl, Johannes, né en 1875, chef de gare
retraité à Neuchâtel , veuf d'Emma, née
Bar.

MOTIERS

Les rénovations
du vieux château

(c) Malgré l'été et les vacances, les
travaux de rénovation du vieu x châ-
teau se poursuivent. U est difficile
de se rendre compte du travail  qui
s'est effectué cette année puisque, pour
des raison s faciles à comprendre, le
chantier est mis à l'interdit.

Grâce à l'amabil i té  de M. Grandjean ,
conservateur des monuments  et des
sites, nous avons pu nous rendre sur
place af in  de nous rendre compte
de ce qui avait été fai t  à ce jour.
Des travaux spectaculaires : non point.
Mais un travail  méthodique, a f in  de
mettre en valeur chaque chose l' une
après l'autre.  Tout d'abord , précédant
l'ancien poni-levis, un pont préfabriqué
en béton a été posé. Revêtu d'un
dallage en pierre ronde, il donne à
l'entrée un charme particulier, et les
fossés qu 'il surplombe permettent  d'ap-
précier l'idée qui a présidé à la cons-
truction des bâ t imen ts  entièrement po-
sés sur la roche. C'est dans l'im-
meuble de droite que s'af fa i ren t  actuel-
lement  les maîtres d'état. Tout le
bâtiment a été vidé de son contenu
et actuellement il est procédé à la
pose d'une dalle en béton précontraint,
laquelle aura l'avantage de n 'être sou-
tenue par aucun pilier. C'est dans ce
local , vraisemblablement, que prendront
place les véhicules divers qu'a bien
voulu céder le musée de Fleurier. .

Les alentours du château sont à
peu de choses près terminés, par
contre la cour et la Tour de Diesse
sont au stade des travaux prélimi-
naires. Tout cela , on le conçoit, ne
peut pas être l'œuvre d'un jour, mais
le jour viendra où la population du
Val-de-Travers pourra jouir, et dans
un site combien agreste, du château
de MA tiers rénové.

NECROLOGIE

t Le Frère Carrard
Dernièrement est décédé à Besan-

çon , à l'âge de 73 ans, le frère Ray-
naud Carrard. Originaire d'Estavayer-
le-Lac — tous les vieux Neuchàtelois
se souviennent de son père, le capitai-
ne de bateau Carrard — après 18
ans d'apostolat au Canada, le frère
Raynaud a été appelé à consacrer tren-
te ans de sa vie à l ' instruction et à
l'éducation des enfants  aux écoles ca-
tholi ques de Neuchâtel. Par sa patien-
ce inal térable, sa bonté spécialement
envers les déshérités, ses dons pédago-
giques nourr is  par une forte culture,
il a exercé une profonde influence
sur des générations de Neuchàtelois,
qui lui gardent un filial souvenir.

AUVERNIER
A propos de la statue

Précisons que la statue, dont nous
avons donné hier la photogra phie, œu-
vre du sculpteur Jeanine Perrochet,
est un don fa i t  en souvenir de l'artiste
à sa commun e d'origine et non pas
un cadeau offert par Mme Auguste
Junod, de la Chaux-de-Fonds.

Résultats du concours
de décorations florales

(c) Les prix destinés aux plus belles
décorations florales en 1960 viennent
d'être décernés par le jury formé de
MM. Paul Droz , dessinateur et Jean-
Louis Béguin , architecte.

Voici la liste des principaux lauréats:
SECTEUR ROUTIER . — Hors con-

cours, mention très bien : Hôtel du
Poisson , Hôtel du Lac , Jules et Robert
Humbert-Droz, Eugène Jeanmonod.

1er prix : Mme Anna Sydler ; 2me
prix : M. Maurice Humbert-Droz .

SECTEUR BOURG. — Hors concours,
mention très bien : Mme Henri Fruti-
ger ; Hôtel de la Croix-Blanche ; M.
André Cosrte ; Mme Adolphe Zlnder ;
la Cure.

1er prix : Mme Henrl-A. Godet ; 2me
prix , ex-aequo : M. Natalino Placi ; M.
Jakob Balli ; Mlle Juliette Beaujon .

SECTEUR RUELLES. — 1er prix : Mme
Claire Wirth .

L'effort apporté à la décoration des
fontaines par M. Francis Coste est tout
particulièrement apprécié du Jury .

Prenant à coup sûr comme devise
« toujours mieux », la Société d'embel-
lissement , par la voix du jury, fait déjà
des suggestions pour le concours floral
des années à venir.

Tous les habitants sont cordialement
remerciés pour l'effort fourni. Le Jury
espère qu 'ils continueront à contribuer
à l'embellissement du village et leur
souhaite bonne chance pour 1961.

ENGES

Les regains
(c) Les beaux jours revenus ont per-
mis de faire de magnif iques regains,
dont la qualité et la quanti té  compen-
seront, dans une certaine mesure, des
fenaisons assez décevantes.

En bras cassé
(c) Le petit  Jean-Claude Geiser a fait
une chute près du collège, peu avant
d'entrer en classe, et s'est fracturé le
bra s gauche.

PESEUX ¦

Noces d'or
(c) M. et Mme Burkhard, domiciliés à
la Cité Suchard, ont fêté leurs noces
d'or, entourés de toute leur fa mille.

Un repas leur fut servi dans un éta-
blissement public de Peseux, durant
lequel ils bénéficièren t d'une aubade
de la fanfare « L'Echo du Vignoble »,
dont M. Burkhard fut un fidèle musi-
cien en son temps et est membre
d'honneur.

COLOMBIER

Accrochage
Hier après-midi, une voiture neu-

châteloise qui circulait sur le chemin
des Ferreuses en direction de l'avenue
de la Gare, a été accrochée par une
auto montan t  l'avenue de la Gare.
Les deux véhicules ont subi quelques
dégâts matériels.

AU JOUR LE JOUR

Les cours de vacances, qui se
sont term inés au début du mois ,
ont suscité un grand enthousiasme
parmi les étudiants suisses et étran-
gers.

Les deux lettres que nous avons
reçues , qui témo ignen t chacune de
l 'efficacité de l'enseig nement p ro-
digué en notre ville , en sont la
preuve. Un élève de Wabern , dans
un charmant message, nous dit com-
b ien i l a profité tant de l'enseigne-
ment que de la v ie à Neuchâtel ,
malgré les jours de p lu ie .

La perl e de ces envois ép istolai-
res rés ide certa inement dans la
description de notre cité par un
étudiant américain de l'université :

Chaque ville, comme une femme, a sa
personnalité unique. Neuchâtel , avec sa
figure jaune, ses cicatrices d'antan, ses
souvenirs d'un passé quelquefois triste,
quelquefois gai , est une femme assez
vieille mais à la fols robuste, bavarde,
rêveuse, et tout à fait charmante. C'est
une femme qui pleure facilement, mais
les sourires ensoleillés qui suivent tou-
chent le cœur et fouettent le sang.

On remar quera tout de sui te que ,
malgré les d i f f é r e n c e s  de lang ue ,
ce jeu ne Amé r icain a parfaitement
appr is la man ière d'utiliser le
français.

Neuchâtel , vil le de plaisir estival,
sait aussi instruire ceux qui vien-
nent à el le. Nos correspondants
félic i tent leurs professeurs et les
organisateurs des cours de vacances
qui ont su leur donner — nous
écrivent-ils — les bases ou leur
enseigner les subtilités d'une lan-
gue qui n'est , convenons-en, pas
des p lus  fac i l e s .

NEMO.

Ep ilogue
des cours de vacances

Observatoire de Neuchâtel. — 24 août.
Température : Moyenne : 21,2 ; min. :
16,8; max. : 27 ,3. Baromètre : Moyenne :
720,5. Vent dominant : Direction : sud-
efet ; force : faible . Etat du ciel : légè-
rement nuageux.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac, 23 août, à 6 h. 30 : 429.94
Niveau du lac du 24 août à 6 h. 30: 429.92

Température de l'eau 21° H

Prévisions du temps. — Valais : en-
core généralement beau par ciel varia-
ble. L'après-mldl orages locaux. Chaud.

Nord des Alpes, nord et centre des Gri-
sons : ciel variable , dans le nord-est
du pays et dans les Grisons encore gé-
néralement beau. Plus tard très nuageux
dans la région du Jura . Orages locaux .
Température en plaine voisine de 30 de-
grés l'après-midi. Vent faible à modéré
du secteur sud-ouest. Fœhn faible dans
les Alpes.

Sud des Alpes et Engadlne : en gé-
néral beau temps, par moments nua-
geux. Quelques orages locaux lourd. Tem-
pératures en plaine comprises entre 26
et 31 degrés l'après-midi. Vents du sud
en montagne.

Observations météorologiques

CONFÉDÉRATION
»
¦

BERNE. — Le département militaire
fédéral annonce qu 'un accident mortel
s'est produit  mardi après-midi à Bel-
linzone, à l'école de recrues d ' infan-
terie 209. La victime est le caporal
Gerhard Holl , 22 ans, employé postal
à Zoug. Au cours d'un exercice avec
le fusil d'assaut, l'arme d'une recrue
s'est soudain déchargée. La balle a at-
teint le caporal Holl dans la région du
cœur. Il est décédé pendant qu 'on le
transportait à l'hôpital.

Accident mortel
au service militaire

YVERDON

Arrestation d'un escroc
(c) Un ouvrier sans domicile fixe qui
avait habité un certain temps à Yver-
don vient d'être arrêté à Fribourg et
conduit dans les prisons d'Yverdon
pour des délits d'escroquerie et d'abus
de confiance.

Le lac est en décrue
(c) A la suite des pluies diluviennes,
le lac touchait  la cote d'alerte à Yver-
don. En trois semaines, il était monté
de 70 cm. Depuis mard i heureusement,
il ba i sse à nouveau, au soulagement
des riverains.

Collision de deux voitures
(c) Hier, à 9 h. 30, une voiture lau-
sannoise qui roulait au bas des Monts
en direction d'Yverdon et qui voulait
dépasser un: convoi agricole, a dû
freiner brusquement lorsque le con-
ducteur du convoi semblait vouloir re-
prendre le Centre de la chaussée. Une
autre auto qui suivait de trop près
tamponna la première. Celle-ci fut
projetée au bas du talus qui bordait
la route. Il y a des dégâts pour 5000
à 6000 fr. aux deux voitures, mais
heureusement pas de blessés.

Je t'ai aimée d'un amour
éternel.

C'est pourquoi Je te réserve ma
bonté. Jérémle 31 : 3. .

Madame Eugène Ducommun, à Be-
vaix ;

Madame, et Monsieu r Maurice Pinson-
Ducommun , en France ;

Mademoiselle Alice Tinembart , à Be-
vaix ;

Madame et Monsieur Paul Jeanmai-
ret, à Bevaix,

ainsi que* les familles parentes et
amies,

font  part du départ pour la Patrie
céleste de

Mademoiselle

Frieda DUCOMMUN
enlevée dans la joie de son Sauveur
à l'âge de 86 ans, après une longue
et pénible maladie vaillamment sup-
portée.

Bevaix, le 24 août 1960.
Je vais â la maison , en cette

_ombre terre
Je vols hélas souvent la souf-

france et la mort
Mais Je regarde en haut, vers

la maison du Père
Bientôt J'aborderai dans ce

paisible port .

L'ensevelissement aura lieu samedi
27 août. Culte au temple de Bevaix
à 13 h. 30.

Domicile mortuaire : hospice de la
Côte, Corcelles.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Aujourd'hui

SOLEIL Lever 05.35
Coucher 19.20

LUNE Lever 08.41
Coucher 20.49

Chute à bicyclette
(c) Descendant à bicyclette le chemin
rapide du Ross:er, M. F. P. se trouva
brusquement en face d'un attelage au
sortir du dernier virage où la visi-
bilité est très mauvaise. Ne parvenant
pas à freiner  assez efficacement, M.
P. passa à côté du char et alla se
jeter contre la maison se trouvant
à gauche de la route. Le choc fut
assez violent, et M. P. dut avoir re-
cours aux soins d'un médecin qui
diagnost iqua une fracture d'une pha-
lange de la main droit e et des bles-
sures superficielles à l'avant-bras droit
et au genou gauche.

Incident au stade
(sp) Des incidents se sont produits
mardi soir au stad e des usines Dubied
où était  disputé un match de football
entre Fleurier et Couvet pour la coupe
des vétérans.

Dominés territorialement, les Fleu-
risans menaient par 1 à 0. A la, .«uitc
d'un ,, penalty accordé par I'arbitre>**&x
locauk peu avan t la fin de la paftle,
penalty qui dut être tiré en deux
fois , un visiteur injuria l'arbitre cfui
l'expulsa. Quelques-uns de ses cama-
rades sort irent  du terrain avec lui.
Ils refusèren t d'y rentrer après un
délai de deux minutes et l'arbitre
si f f la  alors la fin de la rencontre.
Le score officiel est de 3 à 0 en
faveu r de Couvet qui, au début de
septembre, jouera la finale contre
Xamax.

COUVET

FAITS DIVERS

L'« affaire » de l'horloge du carrefour
Cassarde - rue Matile - rue du Rocher,
dont Nemo a donné des échos, est en
voie d'être réglée. En effet, hier matin,
la direction de police (dont dépendent
les horloges publiques) et la direction
des services industr ie ls  ont mis au
point les prescriptions techniques qui
régiront le fonc t ionnement  des futures
horloges à télécommande, dont celle
de la Cassarde est la première du
genre à Neuchâtel.  Jusqu 'ici, nos hor-
loges étaient reliées à un réseau d'ali-
menta t ion  indépendant  à courant faible.
Avec l'horloge de la Cassarde, on inau-
gure la liaison des horloges avec le
réseau d'a l imenta t ion normal et le fonc-
t ionnement  par télécommande.

Voici pourquoi l'horloge de la Cas-
sarde ne fonc t ionnai t  pas. Il aurait
suffi ' d'enlever les aiguilles pour que
les passants sachent d'emblée que l'hor-
loge était posée provisoirement et
qu 'elle n 'était pas encore reliée au
réseau.

L'horloge de la Cassarde...
va fonctionner

ESTAVAYER

(c) La Société du Comptoir stavlacois
s'est réunie mardi soir sous la prési-
dence de M. Louis Butty. Elle a décidé
de remettre sur pied son exposition ,
mais à une date assez éloignée des fêtes
de fin d'année. On s'est finalement
arrêté à la période du 12 au 15 no-
vembre.

MATHOD

Collision en chaîne
(c) Une au to qui voulait bifurquer en
plein village a été tamponnée par une
camionnette qui elle-même fut tou-
chée ; il y a pour environ 3000 fr. de
dégâts.

ONNEIVS
Hôtes de marque

(c) On annonce que le professeur zu-
rico is C.-G. Jung, psychologue univer-
sellement connu et un grand indus-
triel américain, F. M. Cormick, le p lus
gros propriétaire de machines agrico-
les aux Etats-Unis, sont les hôtes d'un
hôtel de l'endroit.

Rénéflce à l'hôpital
(c) Il est à sdgnader que l'hôpital vient
de faire pour la deuxième année consé-
cutive um bénéfice non négllgea/ble i en-
viron 30,000 fr. pour l'aminée 1959.

Vers le 3me Comptoir
staviacois

ÛLa  
C.C. A. P.
gara ntit l'avenir
de vos enfants

Tél. (036) 5 49 92 Neuchê,te_
Agent général: Ctis Bobert

JURA

DELÉMONT. — Depuis lundi , à De-
lémont, la Cour d'assises du Jura exa-
mine  le cas d'un pharmacien ajoulot ,
accusé d'avoir attenté en 1956 à la pu-
deur d'une Autrichienne de 14 ans con-
fiée à ses soins par la Croix-Rouge.
Alors que le procureur, mercredi , a re-
quis contre lui 3 ans de réclusion,
l'avocat de l'accusé, qui conteste tous
les fai ts  qui lui sont reproché», a plai-
dé l'acquittement pur et simple. Le ju-
gement sera rendu jeudi matin.

Une affaire embrouillée
devant la Cour d'assises

FRIBOURG

FRIBOUR. — Le pyromane, qui
s'était évadé dimanche de l'hôpital
psychiatri que de Marsens, a été arrêté
mercredi après-midi dans la région du
Guggisberg, sur territoire bernois, par
la police de ce canton, alertée par des
personnes de la région qui avaient
aperçu un homme dont le signalement
correspondait à celui que la police fri-
bourgeoise avait donné la veille sur les
ondes de Reromunster. Le pyromane a
déjà réintégré sa cellule.

Le pyromane a été arrêté

GEiVÊVE

GENÈVE.i — La délégation congo-
laise venu* en Suisse est partie mer-
credi soir à 21 heures, par avion pour
Léopoldville. Cette délégation a signé
mercredi matin, au centre européen
des Nations Unies, un accord qui doit
permettre la création de deux instituts
d'émissions séparés, l'un pour le Con-
go, l'autre pour le Ruanda-Urundi.

Départ d'une délégation
congolaise

Mademoiselle Hélène Bernasconi, à
Neuchâtel ;

Mademoiselle Anna Bernasconi, à
Neuchâtel ;

Monsieu r et Madame Armand Gruber-
Bernasconi, à Neuchâtel ;

les enfants  et petits-enfants de feu
Charles Bernasconi , à Sissach, à Mon-
tet, à Saint-Biaise et à Neuchâtel ;

les enfants et petits-enfant s de feu
Edouard Bernasconi, à Sallanches (Hau-
te-Savoie) et à Paris ;

les enfants et petite-fille de feu Ar-
nold Bernasconi, à Marin et à Berne |

ainsi que les familles parentes,
ont le grand chagrin de faire pari

du décès de
Mademoiselle

Antoinette BERNASCONI
leur bien chère sœur, belle-sœur, tante,
parente et amie, que Dieu a reprise à
Lui, après une longue maladie.

Neuchâtel, le 23 août 1960.
(Sablons 53)

L'Eternel sera pour toi une lu-
mière éternelle .

Esaïe 60 : 20.
L'enterrement, sans suite, aura lieu

jeudi 25 août , à 11 heures, au cimetière
de Beauregard (entrée .sud).

Culte pour la famille au domicile
à 10 h. 30.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Je suis la résurrection et la vie j
celui qui croit en mol vivra., quand
même 11 serait mort.

Jean 11 : 26.

Monsieur et Madame Jean Grogg-
L'Eplattenier, leurs enfants et leur
petite-fille, à Langenthal ;

Monsieur et Madame Jean - Pierre
L'Eplattenier et leurs enfants, à Lan-
genthal ;

Monsieur Maurice L'Eplattenier, à
Peseux : ses enfants et petits-enfants ;

Madame Robert Merlan, ses enfanta
et pet its-enfants, en France ;

Monsieu r et Madame Robert Dessou-
lavy, à Saint-Martin : leurs enfants et
petits-enfants ;

Mademoiselle Claire Dessoulavy, à
Neuchâtel ;

les enfants et petits-enfants de feu
Madame Louisa Huguenin, à Serrières,
à Saint-Biaise, à Peseux et en Cali-
fornie ;

Mademoiselle Andrée L'Eplattenier,
à Chesières ;

les familles L'Eplattenier, Dessou-
lavy, Schumacher, Hâmmerli, parentes
et alliées,

ont la douleur de faire part diu
décès die

Monsieur

Emile L'EPLATTENIER
leur cher père, beau-père, grand-père,
arrière - g rand-père, frère, beau-frère,
oncle et parent, que Dieu a repris à
Lui, subitement, ce jour, à Langenthal,
à l'âge de 81 ans.

Saint-Biaise, le 23 août i960.
(Madgroge 19)

L'incinération, sans suite, aura lieu
vendredi 26 août ; culte à la chapelle
du crématoire de Neuchâtel à 15 heures .
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

FLEURIER

(c) L'assemblée générale annuelle des
membres de la société de la patinoire
artificielle a eu lieu mardi soir à l'hôtel
de la Croix-Blanche, sous la présidence
de M. François Béguin.

Pendant la saison 1959-1960 , on a dé-
nombré 36.000 patineurs, soit 5000 de
plus que la saison précédente . Il a été
vendu 10,730 billets individuels. 337
abonnements généraux et 159 abonne-
ments partiels.

La construction des tribunes a coûté
23,200 fr., somme sur laquelle la société
ne doit plus que 1468 fr.

Dix-neuf matches de hockey de pre-
mière ligue ont été organisés , 29 mat-
ches de 2me ligue , Sme ligue et juniors
ainsi qu 'une cinquantaine de matches
scolaires. La saison de hockey s'est ter-
minée par un bénéfice de 7827 fr.
Vingt mille spectateurs ont suivi les
différentes rencontres.

Du point de vue financier , la Société
de la patinoire artificielle a une dette
bancaire de 132,000 fr. qu 'elle devra
amortir à raison d'annuités de 20,000
francs dés 1961.

Assemblée de la société
de la patinoire


